
G. Ford tente de rassurer les Européens
Quelques jours avant d'entreprendre un voyage sur le Vieux-Continent

Le président Ford a déclaré hier que la manière dont il a traité l'affaire du
« Mayaguez » offre à son avis « la ferme assurance que les Etats-Unis ont
la capacité et la volonté d'agir devant les urgences et les défis ». Le pré-
sident était interviewé à la télévision par cinq journalistes étrangers.

L'émission a été diffusée par satellite en Europe occidentale.

Le président, qui part mercredi
pour un voyage d'une semaine en
Europe, a exprimé l'espoir que cette
tournée sera « très utile » pour rap-
peler les engagements des Etats-
Unis. M. Ford , qui commencera son
voyage par deux j ournées de som-
met atlantique à Bruxelles, a l'inten-

tion de rendre l'alliance plus « solide
et plus cohérente » , non seulement
dans le domaine militaire, mais aussi
dans ceux de la diplomatie et de
l'économie.

Pas d'isolationnisme
On a demandé à M. Ford s'il pen-

sait que les Etats-Unis entraient dans
une ère d'isolationnisme. Il ne le
pense pas, estimant au contraire que
les Etats-Unis entrent dans une pé-
riode dans laquelle ils montreront
au monde qu 'ils peuvent prendre des
décisions et « s 'y tenir » .

« Certains actes accomplis récem-
ment au Congrès devraient assurer
nos alliés que le président, le Con-
grès et la population de ce pays peu-
vent travailler ensemble ». M. Ford
a cité comme exemple la Chambre
des représentants qui, la semaine
dernière, a repoussé un amendement
qui aurait eu pour effet le retrait
de 70.000 soldats américains de di-
vers pays clans le monde.

« Ceci aurait affecté nos engage-
ments envers l'OTAN » a dit le pré-
sident. Autant que je me souvienne,
le vote a été de 311 voix contre 95.
C'est plus favorable qu'un vote qui
avait eu lieu l'an dernier.

« Ceci est une indication montrant
que les Américains sont en train de
sortir du traumatisme causé par le
Vietnam ».

M. Ford a également noté que le
sénateur Mike Mansfield, leader de
la majorité qui s'opposait depuis
longtemps à d'importants effectifs
militaires américains en Europe , a
manifesté récemment l'intention de
réviser sa manière de voir.

Le président ne voit aucune dété-
rioration de l'Alliance atlantique :
« Mon impression est que l'Alliance
occidentale est très -forte , et il n'y
a pas de raison qu 'elle ne puisse pas
être renforcée... nous devons amélio-
rer et moderniser notre potentiel
militaire dans l'alliance. Bien que
je voie des problèmes dans un ou
deux pays, sur le plan intérieur, no-
tre alliance est; fondamentalement
forte. Tant que les Etats-Unis ne se
retireront pas et continueront à être
un partenaire fort , l'alliance restera
forte » .

? Suite en dernière page

Au Portugal, le Conseil de la révolution a entendu séparément
les doléances des socialistes et des communistes

Le Conseil de la révolution portu-
gaise a entendu hier soir séparément
les doléances et les explications des
représentants des partis socialiste et
communiste afin d'essayer de trouver
une solution à la crise que l'affaire
du journal « Republica » a porté à
un stade aigu.

Avant cette explication, le Conseil
de la révolution a affirmé dans un
communiqué que les dirigeants mi-
litaires n'avaient . pas l'intention de
laisser s'instaurer une nouvelle dic-
tature.

Le Conseil estime que l'affaire du
« Republica » qui résulte d'un conflit
entre l'administration et les travail-
leurs de l'entreprise ainsi que la ma-
nière dont le litige a été exploité, à
l'intérieur et à l'extérieur du pays,
est absolument hors de proportion
avec l'importance de l'incident.

Attaques de l'extrême-gauche
Avant même la tentative de conci-

liation devant le Conseil le parti
communiste a publié un communiqué
accusant les socialistes de servir les
intérêts de la réaction. Les socialis-
tes, dit ce communiqué, « sont con-
tre la politique et les mesures pro-
gressistes du Conseil de la révolu-
tion... contre le processus démocrati-
que, contre les forces révolutionnai-
res, contre le mouvement des forces
armées » .

Une rupture de la coalition au sein
du gouvernement provisoire ajoute
le communiqué communiste, « sup-
primera toutes les raisons qui peu-
vent exister d'avoir une assemblée
constituante ».

« Les activités du parti socialiste
pourraient conduire à l'impossibili-
té de gouverner en coalition, et de
gouverner avec le système de pou-
voir actuel... »

Pas ' de bienveillance
pour les socialistes

Les leaders socialistes — dont le
chef du Parti M. Soares — confiaient
avant de se rendre au palais prési-
dentiel qu'ils ne s'attendaient pas à

un accueil bienveillant de la part des
militaires visiblement irrités par ce
qu 'ils considèrent comme de vulgai-
res querelles de clocher entre les
partis.

? Suite en dernière page

Où est la légalité ?
OPIN ION ,  
i

Et si les occupants de Kai-
sergaust étaient en fait dans la lé-
galité ? Et si c'était le Conseil fédé-
ral qui, par son intransigeance, se
plaçait en marge des voies démocra-
tiques ? Et si c'était contre le Pa-
lais fédéral que la police devait di-
riger, quelques jours, ses bombes la-
crymogènes ?

Quelques points de suspension ,
histoire de reprendre son souffle.
Quelles sont donc ces aberrantes
questions ?

Aberrantes ? Une loi, en 1959, a
été votée par les Chambres, dans
une complète indifférence, à une
époque où les perspectives ouvertes
par l'utilisation pacifique de l'éner-
gie nucléaire alimentaient une eu-
phorie généralisée et sans mélange.
Cette loi considère la construction
d'une centrale atomique comme une
affaire technique, de portée poli-
tique mineure, qui par conséquent
ne regarde pas le peuple. TJn peu
comme s'il s'agissait de la construc-
tion d'un réservoir à mazout ou
d'un bout de voie ferrée. La loi,
certes, n'est pas négligente dans les
questions de sécurité. Mais à cha-
que ligne, elle sent la chasse gar-
dée : « Ça ne regarde que les spé-
cialistes ! »

Or aujourd'hui , une telle attitude
n'est plus admissible. L'énergie nu-
cléaire, fort heureusement, a perdu
son odeur de sainteté. Elle a pris
celle du soufre, acre et pénétrante.
La physicien américain Alvin Wein-
berg, peu suspect de dénigrer sys-
tématiquement ce genre d'énergie,
compare nos rapports avec l'atome
au pacte conclu naguère par le Dr
Faust avec le diable...

Cela ne veut pas dire qu'il faille
d'emblée s'interdire tout commerce
avec le maître du soufre. Mais dans
un pays qui se veut démocratique,
qui véritablement soumet au peuple
les questions primordiales et non
seulement quelques broutilles, pour
la parade, une décision de cette gra-
vité appartient au citoyen. A tous
les citoyens concernés, sans qu'on
se laisse arrêter par l'arbitraire
d'une frontière communale ou can-
tonale.

Ils s'amusent, les occupants de
Kaiseraugst, quand on les sermonne
sur les impératifs de la démocratie.
La commune a été contrainte d'ac-
corder le permis de construire. Les
populations d'Argovie et des deux
Baies ne se sont jamais prononcées.
D'après un sondage réalisé récem-

ment à la demande d'un journal
bâlois, seuls 9 pour cent de la popu-
lation du nord-ouest de la Suisse
est favorable à un début immédiat
des travaux.

Au Département de M. Ritschard ,
la loi de 1959 n'est plus regardée
avec beaucoup de fierté. On en an-
nonce même la révision prochaine.
Paroles diplomatiques ? Oh non ! On
est trop conscient des difficultés
qui pourraient surgir à Leibstadt ,
Graben , Ruti , Inwil, Verbois —
charmants petits villages encore,
mais qui portent en eux le germe
d'une renommée épineuse. Et puis,
il ne fait pratiquement pas de doute
que l'initiative populaire qui a été
annoncée et qui réclame davantage
de démocratie en la matière, abou-
tira , obligeant les autorités aux
adaptations nécessaires.

Mais alors, s'il est permis d'affir-
mer que la loi de 1959, adoptée
aujourd'hui par le Parlement , serait
moins autoritaire ou qu'elle connaî-
trait alors de sérieuses difficultés au
stade référendaire, ceux qui s'oppo-
sent à l'application d'une loi vieillie
ne sont-ils pas en fait les défenseurs
de la légalité et de cette règle suprê-
me qui veut que les lois, dans ce
pays, soient l'émanation de la volon-
té populaire ? Des défenseurs d'au-
tant plus estimables qu'ils s'enga-
gent pour une démocratie plus ef-
fective ?

C'est aller un peu vite en besogne
que de le prétendre. Les lois s'éla-
borent selon une procédure minu-
tieusement réglée, gage que les
droits du peuple et de ses repré-
sentants seront respectés. Mais , re-
vers de la médaille , cette procédure
est lente, rigide. Des lois dépassées
continueront à vivre et devront être
appliquées. L'insécurité serait trop
grande si une autorité avait le pou-
voir de mettre à la retraite antici-
pée telle loi qualifiée de poussive.

Il n'en reste pas moins que les
autorités ont une certaine latitude :
la loi pourra être interprétée plus
largement , des mesures d'appoint
pourront être prises ; les travaux de
révision peuvent être accélérés.
Dans le cas de Kaiseraugst, les au-
torités ont jusqu'ici fait preuve de
souplesse. Décemment, elles ne pou-
vaient aller plus loin. Malgré le res-
pect dû aux manifestants. II faut
espérer que cette souplesse se main-
tiendra bien après que le terrain au-
ra été évacué.

Denis BARRELET

/ P̂ASSANT
L'éducation se perd...
Quant aux égards ou à la décence,

n'en parlons plus. A se demander même
s'ils ont j amais existé !

Ce qui m'inspire ces propos plutôt
pessimistes et rafraîchissants, c'est l'a-
venture qui vient de m'arriver au cha-
let, avec un couple de merles, qui
sans me demander la permission ont
installé leur nid juste au-dessus de la
porte d'entrée.

Bien entendu, au début, j'ai été très
honoré que des hôtes aussi distingués
et musiciens de nature, aient élu domi-
cile sous mon toit. Leur nid était un
nid d'amour. La merlette s'y était
établie à demeure et l'on n'en aperce-
vait que la queue. Bonne mère, elle
couvait, tandis que son vagabond d'é-
poux se contentait de lui offrir des
sérénades du haut d'un sapin. Tou-
jours cette façon égoïste des hommes
de laisser les responsabilités aux fem-
mes...

Bref , comme j'ai l'âme poétique et
le coeur généreux j'assistais à ces scè-
nes champêtres avec une douce émo-
tion.

Ainsi le temps passa. Vint le jour où
introduisant la clef d'entrée dans la
serrure, je vis choir sur mon crâne
une belle et odorante bénédiction , sous
forme de ce que vous pensez. Ce
guano merleux, pour ne pas dire autre
chose, était administré avec une géné-
rosité sans pareille. II fut bientôt re-
nouvelé au point de déborder sur l'es-
calier, dès que je me fus mis à l'abri.
Cela me convainquit aussitôt d'une ou
plusieurs naissances, célébrées, du reste
à grands cris, et pour lesquelles s'égo-
sillèrent les heureux parents.

Depuis je n'entre plus au chalet
qu'en ouvrant mon parapluie et obser-
vant les précautions d'usage.

A vrai dire j'aime tant les oiseaux,
et le chant du merle est si beau, que
j e ne songe même pas à exiger une
augmentation de loyer pour récurages
et nettoyages réguliers à grande eau.
Les petits et la mère merle continue-
ront donc à emmerler tant qu'ils vou-
dront l'entrée et les escaliers qui n'en
ont j amais vu autant. Même si ça
tache on s'attache.

En revanche, vous comprenez mieux
maintenant pourquoi je parle d'une
absence d'égards caractérisée de la
jeunesse moderne, et si parfois en
entrant je m'écrie : « Merle alors ! »

Le père Piquerez

Un gouvernement militaire
dirigera le Liban

Pour mettre fin aux affrontements entre feddayin et Palestiniens

Le général Nureddine Rifai a été
désigné par le président Souleiman
Franjie pour former un gouverne-
ment militaire au Liban, a-t-on an-
noncé officiellement hier. Cette déci-
sion a été prise pour mettre fin aux
combats entre feddayin et Palesti-
niens qui , pour le quatrième jour
consécutif , se sont poursuivis hier à
Beyrouth.

Le crépitement des rafales de mi-
traillettes et l'explosion des obus de
mortiers et de bazookas ont continué
de résonner dans les rues du Sud-
Est de la capitale, bien que les for-
ces de sécurité nationales aient été
envoyées sur place pour tenter de
rétablir l'ordre.

Selon un bilan officieux de la po-
lice, les affrontements armés ont dé-
jà causé plus de 35 morts et quelque

200 blessés. De nombreuses victi-
mes sont des passants ou des automo-
bilistes, atteints par des tirs croisés.

Les écoles, les banques et la plu-
part des services publics sont demeu-
rés fermés. La quasi-totalité des ri-
deaux de fer sont restés baissés, bien
que le syndicat des commerçants ait
demandé à ses adhérents de repren-
dre le travail.

Le gouvernement de M. Rachid
Solh pouvait difficilement prendre
des décisions efficaces. Le premier
ministre avait en effet démissionné
la semaine dernière après avoir per-
du son soutien parlementaire à la
suite d'une semaine de batailles de
rues semblables, qui avaient causé,
le mois dernier, 200 morts et plus de
500 blessés.

? Suite en dernière page
L'ex-empereur Haïlé Sélassié , ren-

versé il y a huit mois du trône d'E-
thiopie par un coup d'Etat militaire,
est gravement malade au point qu'u-
ne opération chirurgicale pourrait se
révéler nécessaire, a annoncé hier la
radio d'Addis-Abéba.

Agé de 82 ans, l'ancien souverain
est atteint d'une affection de la pros-
tate, a-t-elle précisé, indiquant que
son état s'est relativement stabilisé
mais qu 'une intervention sera indis-
pensable si aucune amélioration n'in-
tervient dans les prochains jours.

La radio officielle ne signale pas
depuis combien de temps Haïlé Sé-
lassié est malade, ni s'il est toujours
en détention dans l'ex-palais impé-
rial en compagnie de 150 de ses an-
ciens collaborateurs. Elle précise
qu 'il est soigné par une équipe de
médecins, (ap)

Haïlé Sélassié
très malade

Le palmarès du Festival de Cannes

L'actrice suédoise Ann Margret Ollson applaudit Vittorio Gassman, qui a été
récompensé du prix du meilleur acteur, (bélino AP)

C'est un jeune cinéaste inspiré par
les aspirations du tiers monde et le
socialisme révolutionnaire, l'Algérien
Mohammed Lakhdar Hamina, qui a
obtenu le Grand Prix du Festival de
Cannes pour son jilm « Chronique

des années de braise », qui évoque la
prise de conscience du peuple algé-
rien qui devait déboucher sur la
guerre d'indépendance en 1954.

? Suite en dernière page

Un Algérien remporte le Grand Prix

Les ressortissants
italiens quittent

le vallon de St-Imier
Lire en page 9

Fléchissement
des exportations

horlogères
Lire en page 13 j



CANNES 75. UN LIEU DE RENCONTRES...
VU POUR VOUS

Outre les nombreuses vedettes cher-
chant un engagement dans un film,
Cannes a vu défiler cette année tous
les grands du cinéma. L'autre jour
c'était J. L. Godard venu donner une
conférence de presse pour annoncer la
sortie prochaine d'un remake de son
premier long-métrage « A bout de
souffle ». Beaucoup de bruit pour peu
de chose, car dans le salon du Carlton
Godard a attaqué la presse qui a fait
de lui une figure de proue de la nou-
velle vague à son insu. Une mauvaise
langue a chuchoté , « Quand on ne sait

plus faire du cinéma on donne des
conférences de presse... ».

Le cinéma allemand
en vedette

<; Aguirre ou la colère de Dieu »
avait révélé Werner Herzog au public
français l'an dernier. Son long-métrage
« Chacun pour soi et Dieu contre tous »
représente officiellement son pays cette
année et est une œuvre fascinante. Des
centaines d'ouvrages ont été consacrés
en Allemagne à l'énigme de Kaspar
Hauser , jeune homme découvert en
1828 sur une place publique de Nu-
remberg. Il raconta par la suite qu 'il
avait passé toute son enfance enchaîné
dans un cachot , sans contact avec
l'extérieur , sans même savoir qu 'il exis-
tait d'autres êtres humains. Enfant
volé ? Prince de Bade ? Fils de Napo-
léon ? Imposteur ? le film ne résout
pas l'énigme. « J'ai pensé à Kaspar
Hauser parce qu'il symbolise l'impossi-
bilité de vivre avec son temps ! On a
comparé Hauser à « L'enfant sauvage »
de Truffaut ; celui-là était un enfant-
loup chez qui on essaye de récupérer ce
qui reste d'humain. Kaspar n'est rien
lui , ni enfant , ni loup » . Ces déclara-
tions de Herzog situent un peu l'esprit
du film ; ce monde dans lequel Kaspar
naît est un monde de refus, de tour-
ments: Herzog a utilisé sa caméra dans
ce sens, l'harmonie des images volontai-
rement glacées souligne l'inquiétude dès
le début , alors que le reste du monde
somnole à l'image de ce petit village
de Bavière, qui vit dans une harmonie
trompeuse.

Milieu marginal
R. W. Fassbinder lui , mène d'un

film à l'autre, un combat contre la
veulerie et les injustices. Pour son
vingt-cinquième film « La Raison du
plus fort » il décrit un milieu marginal
très fermé, celui d'un groupe de jeunes
homosexuels, avides de réussite sociale,
âpres au gain et obsédés par la per-
formance sexuelle. A l'instar de Daniel
Schmid qui s'était inspiré d'un roman
photos de gare pour son film « La
Paloma » , Fassbinder conte les aven-
tures tragiques des amitiés particu-
lières, en livrant une parabole politi-
que et sociale. Les cinéastres de notre
temps s'intéressent d'ailleurs beaucoup
à l'illustration et à la défense des
marginaux de notre système. Les Amé-
ricains sont passés maîtres en la matière
et ils ont livré plusieurs exemples
cette année. « Milestones » de R. Kra-
mer et J. Douglas est un voyage à
travers le passé récent et le - futur
de l'Amérique contestataire, mais ce
journal de bord, fait d'une multitude
de bribes intéressantes de l'après-
guerre du Viet-Nam, donne une vision
rassurante des révolutionnaires en her-
be, qui retournent aux valeurs tradi-
tionnelles (retour à la terre , à la fa-
mille). La quête du bonheur dans la
fuite et le voyage est également ce

« La raison du plus fort  » de R. W. Fassbinder.

qu'a voulu faire avec beaucoup moins
de bonheur que dans son second film
Martin Scorsese dans « Alice n'est plus
ici », mais ce mélo a eu la grande vertu
de faire pleurer les foules pour la
première fois au Festival...

Quelques grands moments...
Une vision encore de l'autre Améri-

que avec « Lenny » de Bob Fosse.
Lenny Bruce est un artiste de music-
hall qui fit scandale dans les années
cinquante, non seulement par son atti-
tude, mais par son sens et sa percep-
tion de la réalité de son pays, et les
attaques qu'il menait contre le puri-
tanisme en pleine période de chasse
aux sorcières. Dustin Hoffmann livre
un portrait assez bouleversant de cette
amuseur public. C'est aussi la lézarde
courant sur le monde hollywoodien
qu'illustre John Schlesinger dans « The
Day of the Locust » film spectacle sur
le monde du spectacle et le centre du
monde de la production cinématogra-
phique situé à Hollywood. Malgré quel-
ques concessions à la mode rétro et
au cinéma catastrophe, cette oeuvre
offre quelques grands moments de ci-
néma tels que peut-être seuls les Amé-
ricains sont capables de le faire.

Les fantasmes que les réalisateurs
veulent faire subir aux spectateurs
sont également présents dans l'adapta-
tion de « Pour Electre » de Miklos
Jancso, magnifique exercice de style,
et dans le film du Japonais S. Teraya-
ma « Cache-Cache pastoral ». Son film
précédent nous avait habitués à une
poésie des images très particulière que
l'on retrouve ici ; mais malheureuse-
ment, après une heure, l'auteur rompt
le charme pour s'imiscer dans le film
et faire part de ses rêves et de ses
souvenirs, un peu à la façon de Fellini
dans « Amarcord ». Il y a d'ailleurs un
certain nombre de similitudes entres
les thèmes nippons et italiens, par
exemple le cirque ou le rôle de la
musique.

Il est encore question de voyages
et d'illusions dans le dernier film d'An-
tonioni « Profession-reporter » . On re-
trouve un peu ici la philosophie pessi-

miste et l'errance romantique de ses
premiers films , mais le film , carnet de
route d'un écrivain dont le voyage
reste le dernier des divertissements, et
le héros interprété par Jack Nicholson ,
donnent un reflet à la fois sceptique,
désabusé et généreux. Dino Risi est
lui encore capable de trouver quelques
plaisirs dans une errance sans objet
et dans certaines rencontres. Vittorio
Gassmann est la cheville ouvrière de
cette comédie à l'humour grinçant
« Parfum de Femme ».

Quelques perles
et bonnes surprises

Pour ouvrir la nouvelle section « Les
yeux fertiles » on avait choisi la der-
nière oeuvre d'I. Bergman , soit son
adaptation de « La flûte enchantée »
de Mozart. Bergman livre une inter-
prétation très classique, mais pleine
d'invention.

Les derniers jours du Festival nous
permettront de découvrir le cinéma
de Hong-Kong avec une oeuvre en
avance sur son temps « Touch of Zen »,
mais il a été possible de glaner quel-
ques petites perles intéressantes à la
semaine du cinéma iranien qui s'est
terminée par une somptueuse réception
vodka-caviar arrivés tout spécialement
de Téhéran par avion. Le cinéma aus-
tralien tente également une percée sur
les marchés occidentaux et un film re-
marquable est a signaler : « Sunday
too far away » de K. Anham qui donne
une bonne vision de la réalité austra-
lienne.

Ce matin , nous avons fait, un petit
saut en charter à l'île de 'Malte, pour
assister au tournage du prochain James
Bond dont les producteurs avaient frété
tout spécialement un avion pour quel-
ques invités... Beaucoup disent qu'il y
a des problèmes financiers importants
dans le cinéma , mais si l'on en juge
par les sommes dépensées pour certai-
nes réceptions , beaucoup sont prêts à
jouer gros pour faire marcher l'usine
à rêves à plein régime.

Jean-Pierre Brossard

Dans les cinémas de la région
La Chaux-de-Fonds
i® Un justicier dans la ville

Corso. — Un film qui « prend » dès
le début d'une action menée sans ba-
vure par un Charles Bronson en grande
forme et particulièrement fascinant
(voir texte dans cette page).
'© La planète sauvage

Corso. — Guilde du Film. — Samedi
et dimanche en fin d'après-midi. Fin
de saison à la Guilde avec ce grand
dessin animé d'un genre particulier, par
Topor et sa vision bien personnelle du
monde. (Voir texte dans cette page).
© La cuisine au beurre

Eden. — Réédition attendue d'une des
réussites de deux comiques trop tôt
disparus, Fernandel et Bourvil, qui mi-
tonnent de petits plats pleins de bonne
humeur.
9 Les expériences sexuelles de

Flossie
Eden. — En nocturne samedi. En fin

d'après-midi dès lundi. Dès 20 ans ré-
volus, avec carte d'identité obligatoire.
Un produit suédois...
© Harold et Maude

Eden. — Samedi et dimanche en fin
d'après-midi. Prolongation de ce film
inoubliable, touchant et poétique.
'© La fureur du dragon

Plaza. — Pour la première fois à La
Chaux-de-Fonds, ce « film-karaté » dans
lequel Bruce Lee, maître du genre, fait
d'étourdissantes et adroites démonstra-
tions.
9 La tour infernale

Scala. — Prolongation troisième se-
maine de ce film terrifiant à l'étonnante
mise en scène.
9 Jimi Hendrix plays Berkeley

abc, en collaboration avec le Centre
de rencontre. — Enfants admis. Mu-
sique pop en veux-tu, en voilà, et de la
meilleure de l'avis de tous les connais-
seurs. (Voir texte dans cette page).

Le Locle
9 Mister Majestyc

Casino. — Samedi et dimanche soir.
Dès 16 ans. Charles Bronson dans une
histoire mouvementée et à rebondis-
sements.
# Les fous du stade

Casino. — Samedi et dimanche en
fin d'après-midi. Pour tous. Déchaînés
les Chariots courent après les gags
sur un stade olympique.
© Magnum Force

Lux. — Samedi soir. Dès 18 ans.
L'inspecteur Harry veut aller plus vite
que la justice. Un « policier » plein de
suspense.
© Sex connection

Lux. — Samedi en nocturne. Dès
20 ans. Jeux divers pour gens pas
prudes.

Neuchâtel
Voir mémento en page neuchàteloise.

Couvet
'© La tour infernale

Colisée. — En soirée, et dimanche
après-midi. Un incendie éclate dans
une haute tour d'habitation. Et tout ce
qui s'en suit en raison des moyens de
protection contre le feu, insuffisants...
© Sexe chaud à Bangkok

Colisée. — Samedi en nocturne. Un
titre de saison...
9 La maison des damnés
¦Colisée. — Dimanche en fin d'après-

midi. Horreur et épouvante à la chaîne.

Saint-Imier
9 RAS

Lux. — Samedi soir. Un film d'Yves
Boisset. « Rien à signaler » au cours de
la guerre d'Algérie. Et pourtant !

•Q Dynamite Jones
Lux. — Samedi en nocturne. Avec

Shelley Winters, un western dans lequel
la poudre parle beaucoup.

Tavannes
9 Le chaud lapin

Royal. — Samedi et dimanche soir.
De Pascal Thomas, une nouvelle histoire
campagnarde, contant les aventures et
mésaventures d'un adolescent trousseur
de jupons. Avec Daniel Ceccaldi et
Claude Barrois. D'excellents gags qui
sèment le rire...
9 Les minettes en folie

Royal. — Dimanche après-midi , puis
mardi et mercredi soir. Et quand les
minettes s'en mêlent !

Le Noirmont
© Le Schpountz

Samedi soir. — Signé Marcel Pagnol,
interprété par Fernandel et Charpin,
une histoire qui fleure bon le Midi , la
galéjade , et ne manque ni d'humour ni
de poésie, « avé Passent » bien entendu !

Tramelan
I® L'emmerdeur

Samedi soir. Avec Jacques Brel, dé-
sespéré et suicidaire, et Lino Ventura,
tueur chargé de mission. L'un gêne
l'autre, sans s'en rendre compte. Hu-
mour noir et délicieux...
© Plaisirs et dangers du sexe

Samedi en nocturne et dimanche soir.
Dès 18 ans. Les conséquences souvent
tragiques de la prostitution.

Bévilard
9 Un homme à respecter

Palace. — Samedi et dimanche soir.
Kirk Douglas, Giuliona Gemma et Flo-
rinda Bolkan dans une histoire fort
animée, avec époustouflantes poursuites
de voitures à la clef , avec Hambourg et
ses environs pour décors.
© Deux grandes gueules

Royal. — Dimanche après-midi. Mardi
et mercredi soir. Michel Constantin et
Giancarlo Giannini. Deux « durs » aux
prises, dans une ambiance d'aventure,
d'humour, d'action et de suspense.

Un justicier dans la ville

New York. La violence et la crimi-
nalité atteignent dans cette ville des
sommets. Les agressions et les meur-
tres s'y multiplient. La police est sub-
mergée et ne peut mener la répression
ni la prévention avec efficacité. Le
taux des délits graves est en constante
progression. Plus personne n'est en sé-
curité nulle part. Tout comme les loups
n'hésitent pas à pénétrer dans les loca-
lités lorsqu'ils ont faim , les criminels
newyorkais étendent leur « domaine de
chasse ». Personne n'ose s'opposer à
leurs agissements, les braves gens sont
terrorisés.

Cette situation authentique a inspiré
au réalisateur de ce film une histoire
très vraisemblable. Un citoyen , homme
tranquille, non violent , objecteur de
conscience en Corée, occupant une bon-
ne situation , heureux en famille , est
directement touché par un drame dû

aux agissements de jeunes criminels.
Devant l'impuissance des forces de l'or-
dre, il se décide, presque malgré lui ,
à faire lui-même justice. Il devient
pour la population tout entière « Le
justicier » et une vague de fond de
défense contre les voyoux naît dans
la foule anonyme ; les actes d'héroïsme
se multiplient ; chacun prend peu à
peu conscience qu 'il peut , qu 'il doit
lutter contre la criminalité.

Histoire intéressante, thème assez
nouveau en tout cas dans la façon
de le traiter, Charles Bronson en meil-
leure forme que jamais, distribution
excellente par ailleurs ; voilà de quoi
être assuré de voir un excellent film
où la réalité est cernée de très près.
A part peut-être dans sa conclusion ,
mais il s'agit là d'un bien petit dé-
faut, (dn)

La première du film patronnée par
la Guilde en février dernier avait per-
mis de faire une présentation du sujet
et des auteurs. Sa reprise incite à
aborder l'essentiel, le film. ¦

Des hommes sont prisonniers d'êtres
qui leur sont supérieurs, les Draags.
L'un d'eux , Terr , apprend le langage
des Draags et parvient à utiliser la
technologie des maîtres pour briser
leur puissance après avoir provoqué
l'union entre différentes races d'hom-
mes. La philosophie de l'œuvre, si
philosophie il y a, est plutôt simple
mais humaniste aussi au bon sens du
terme, et généreuse. Le Draag est pour
l'homme ce qu'est l'homme pour les
animaux domestiques, des insectes ou
des rats à la fois. Qui sait, ces jouets
ou ces adversaires à « dératiser » for-
ment peut-être des sociétés organisées,
sont intelligents ; ne poursuivons pas
en cette voie...

Car «La planète sauvage» , c'est aussi,
c'est surtout la poésie et le rêve qui
surgissent dans l'univers inventé par
des poètes du dessin avec leurs fan-
tasmes. Le langage des Draags, déjà ,
nous transporte ailleurs : il reste fidèle
aux structures grammaticales de notre

langue, bien sûr, mais le vocabulaire
apporte le mystère — par exemple «no-
tre uva goham possède une mer fécu-
laire et intérieure qui régularise l'ape-
noche autour de vingt-cinq laiks ». Inu-
tile de chercher à traduire, la saveur du
verbe suffit.

Les hommes sont les hommes, donc
mais les Draags ressemblent pour lui
à de curieux Gulliver. Arbres-domai-
nes, rochers percés, plantes étranges
et fantastiques, fleurs qui poussent aus-
sitôt brisées par un chant, hommes-
luisants réunis pour l'amour et qui
ne vont former qu'un, végétation folle
et hostile, parc complice aux formes
nouvelles, autoroute en mouvement qui
conduit vers l'infini de l'abandon ou
Terr et ses amis trouvent un cosmodro-
me désaffecté, fusée qui va leur per-
mettre de découvrir le secret des
Draags, le sens profond de leur médi-
tation, la rencontre sur une planète
sauvage pour danser avec d'autres
êtres : tout cela c'est le fruit de l'ima-
gination d'artistes qui créent des for-
mes, des mouvements, des rythmes,
avec humour et sensibilité. Une beauté
splendide ; il faut se laisser prendre
par la seule beauté... (fl)

«La planète sauvage» de Laloux et Topor

Un des derniers concerts donnés par
Jimi Hendrix avant sa mort, sur le
campus de Berkeley. Une équipe de
cinéastes qui fait  un reportage , autre-
ment que la télévision qui veut toujours
présenter le pour et le contre, le bien
et le mal. Pour les auteurs, la liberté
de choisir son camp, — Jimi Hendrix
jouait une musique qui se voulait au
moinj révoltée, — on ponctue le f i lm
d'images de manifestations , — ce n'est
pas toujours très concluant. Mais l'es-
sentiel est la liberté aussi d' aimer la
musique el de la fa ire  sentir ,  ( f y )

Jimi Hendrix plays
Berkeley



Tirs obligatoires : Tirs militaires de
la Société de tir « Les Carabiniers »,
aujourd'hui , de 8 à 11 h. 30.

Société militaire « L'Helvétie ». Au-
jourd'hui de 14 h. à 18 h., bureau 13 h.
30. Apportez livrets de tir et de ser-
vice.

Société de tir « La Montagnarde ».
Aujourd'hui de 14 à 17 h. 30. Bureau

13 h. 30 - 17 h. se munir des livrets
de service et de tir.

Salle de Musique : Lundi 26, 20 h.
15, 7e symphonie de Beethoven, dou-
ble concerto de Brahms par l'Orches-
tre Symphonique neuchâtelois. Direc-
tion : Théo Loosli ; solistes : Hansheinz
Schneeberger, violoniste et Rolf Loo-
ser, violoncelliste.

Bienvenue aux femmes alpinistes suisses

La « ferme-chalet » de la section chaux-de-fonnière.

Ce samedi et dimanche, La
Chaux-de-Fonds et sa région ac-
cueillent la 58e assemblée des délé-
guées du Club suisse de femmes al-
pinistes (CSFA).

Fondé en 1918 à Montreux, le
CSFA, réplique féminine du Club
alpin suisse, groupe actuellement 55
sections et plus de 7500 membres.
C'est dire que la vitalité de l'amour
de la nature et même des affron-
tements avec elle n 'est pas une ex-
clusivité masculine ! Dans les Mon-
tagnes neuchâteloises, on se trou-
vait d'ailleurs en terrain béni pour
voir éclore très tôt cette symbiose
entre l'humain et la montagne. Dès
le début , soit dès 1919, s'est fondée
une section chaux-de-fonnière du
CSFA, qui compte aujourd'hui 94
membres.

Comme nombre d'autres sections,
elle dispose d'un local réservé à ses
membres : il s'agit d'une jolie fer-
me neuchàteloise, « Les Gentianes »,
qu'elle loue entre La Grébille et Les
Planchettes, et qui est fort fréquen-
tée.

Cependant , le CSFA ne possède
pas de cabane. Il contribue toute-
fois, par ses subventions, à la cons-
truction et à l'entretien des cabanes
du CAS. Les membres du CSFA
bénéficient des mêmes avantages
que ceux du CAS.

Le CSFA dispose d'un comité cen-
tral , actuellement à Vevey, qui se

renouvelle tous les trois ans. L'as-
semblée des déléguées se tient cha-
que année dans une localité diffé-
rente. C'est la troisième fois cette
année que la section locale a le
plaisir de l'organiser, puisqu'elle l'a
déjà accueillie en 1926 et en 1957.
L'assemblée de ce jour verra notam-
ment la « passation de pouvoirs »
entre Mlle Mireille Ziegler, qui ter-
mine justement son mandat de pré-
sidente de trois ans, et la nouvelle
présidente centrale proposée, Mlle
Antoinette Rust, de Zurich.

Mais le CSFA ayant pour but de
développer chez ses membres l'a-
mour de la montagne, d'organiser
des courses tant à pied qu'à ski et
aussi bien dans le Jura que dans les
Alpes et d'entretenir diverses autres
activités de club, une telle rencontre
ne pouvait se borner à des débats
administratifs. C'est pourquoi les
nombreuses participantes attendues
(plus de 300) profiteront aussi de
leur séjour chaux-de-fonnier pour
découvrir quelques-unes des diver-
ses beautés de la région, en parti-
culier en visitant le Musée interna-
tional d'horlogerie où elles siége-
ront, et en s'adonnant à une sympa-
thique « partie de campagne », avec
notamment un repas au Pavillon des
fêtes des Planchettes.

Notre journal souhaite à ces da-
mes un excellent et fructueux week-
end.

Comme toutes les «concentrations», la réforme scolaire
crée des problèmes dans les réaions décentralisées

Quarante kilomètres par jour, ça use, ça use... non pas les souliers, mais
les nerfs ! C'est la distance quotidienne que doivent parcourir les écoliers du
degré secondaire habitant Les Planchettes. Deux aller-retour entre le village et
La Chaux-de-Fonds. Us ne l'accomplissent pas à pied, bien sûr, mais elle n'en
constitue pas moins un problème.
— Nos gosses vivent tout le temps sur leur montre !
— Avec les courses et les devoirs, ils ont des horaires plus chargés que les

adultes, c'est tout de même anormal !
—< Au bout de trois mois de ce régime, on sent chez les enfants beaucoup de

nervosité...
Voilà ce qu'en pensent les mères. Et leur nervosité, à elles aussi, va croissant.

En semaine, l'autocar est souvent trop grand et trop vide... Les transports publics
doivent assurer un horaire, une capacité variable, un minimum de rentabilité :

pas faci le  !

Il faut dire que ce problème, on
s'en était relativement bien accommodé
jusqu 'ici. Quand la réforme scolaire
neuchàteloise était intervenue, centra-
lisant les écoles secondaires et obli-
geant les adolescents des Planchettes
à se rendre dans les collèges de la
ville, le village avait bien dû se dé-
brouiller. Avec trois courses d'autocar
postal, à l'époque, « subir » la réforme
posait d'autres problèmes qu'aux
Chaux-de-Fonniers. Dès 1966, pourtant,
une convention avait été passée entre
le Conseil communal des Planchettes
et le Service d'exploitation de l'usine
du Châtelot. Au terme de cette con-
vention, la commune fournissait un mi-
nibus à l'usine, qui se chargeait de le
conduire et de pourvoir à son entre-
tien courant, afin de transporter les
écoliers en ville. Une concession pour
ce transport d'enfants était octroyée
par Berne à la commune. Un tel type de
transport, plus souple que l'autocar de
ligne, plaçait les petits Planchottiers
sur pied d'égalité avec leurs cama-
rades des Joux-Derrière, des Bulles,
du Valanvron, par exemple, « recueil-
lis » par les minibus scolaires de la
ville.

CONCESSION RETIRÉE !

Seulement, dans quelque temps, la
concession sera échue. Et les autorités
fédérales, après l'avoir reconduite d'an-
née en année, n'ont plus voulu la re-
nouveler. Le Conseil communal des
Planchettes a formé recours contre cet-

I

Voir autres informations
chaux-de-fonnières en page 5

te suppression de concession. En vain.
La réponse définitive vient de tomber :
c'est non. Les jeunes Planchottiers,
mais aussi leurs parents, ne bénéfi-
cieront plus des facilités de transport
apportées par le minibus.

UN AUTOCAR TROP VIDE,
UN MINIBUS TROP PLEIN

La raison ? C'est à la fois très simple
et très compliqué. En principe, la con-
cession du minibus avait été octroyée
pour une seule course, le matin. Au
fil des années et au gré des besoins,
cependant, le minibus avait développé
son service, assurant non seulement
plusieurs transports d'élèves par jour,
mais encore celui d'adultes, par les
mêmes occasions. Cette « concurrence »
à la ligne régulière des PTT n'était
évidemment pas vue d'un bon œil par
ces derniers ! Il arrivait — en début
d'après-midi, par exemple — que le
minibus bondé dépasse l'autocar vide
sur la route de La Chaux-de-Fonds.
C'est d'ailleurs cette course « doublon »
du début d'après-midi qui semble avoir
fait « déborder le vase » et conduit au
retrait de la concession...

UNE QUESTION
D'ADAPTATION

Ce n'est pas que les PTT soient mal
disposés, au contraire ! Us s'efforcent
d'améliorer au maximum leur service
sur la ligne La Chaux-de-Fonds - Les
Planchettes. Ainsi, depuis quelques an-
nées, une quatrième course, quittant
la ville à 16 h., a-t-elle été ajoutée,
et une cinquième le sera-t-elle tout
prochainement, le matin vers 8 h. moins
un .quart. Le nouvel horaire avancera
aussi le départ de la ville le soir.
Tout cela pour tenir compte des besoins
des écoliers. Mais la bonne volonté

a des limites qu'impose la raison finan-
cière. Plus de cinq courses par jour, en
semaine, sur une telle ligne, ce serait
ruineux pour les PTT.

Ce n'est pas que les parents soient
hostiles à l'autocar. Mais jusqu'ici en
tout cas, l'autocar quitte le village
trop tôt le matin, revient de la ville
trop tard le soir. Même avec le nouvel
horaire, les enfants sortant de l'école à
17 h. devront attendre une heure pour
pouvoir rentrer, par exemple. Et à
midi, le temps pour aller dîner est
trop court. Il faut ajouter que la plu-
part des enfants qui se rendent à l'école
en ville habitent « La Cité », à un
km. du village. Le car s'arrête au
village. Le minibus lui desservait « La
Cité », et il était seul à pouvoir le
faire, vu l'étroitesse de la route. En
outre, le minibus conduisait les en-
fants aux portes des collèges et les
y reprenait. D'où gain de temps sup-
plémentaire.

Toute la question ' est donc celle de
l'adaptation du moyen de transport aux
nécessités.

UN ABUS: LE MINIBUS ?
Personne, d'ailleurs, ne s'y trompe.

En « étendant » elle-même sa conces-
sion, l'usine du Châtelot n'a pas voulu
commettre d'abus : elle a répondu à
un besoin de la population. Et elle a
considéré que la logique prévalait sur
les règlements : du moment que son
minibus circule, autant qu'un maxi-
mum de gens en profite ! En se battant
jusqu'au bout pour le maintien de la
concession , les autorités des Planchet-
tes allaient dans le même sens : fournir
à leurs administrés un « service pu-
blic » complémentaire. Entre ces deux
partenaires, commune et usine, la part
de sacrifice financier que chacun sup-
porte dit assez l'absence de toute vel-
léité de « concurrence » à la ligne pos-
tale.

TEMPS NOUVEAUX,
MOYENS NOUVEAUX

Les PTT eux-mêmes en conviennent.
Ils admettent qu'en dépit de leurs
efforts, un problème subsiste, inhérent
à la « rigidité » des transports publics
traditionnels.

Ce problème, on peut penser qu'il
est celui de l'ensemble de la collec-
tivité, pas seulement celui des intéres-
sés directs. On ne s'en est peut-être
pas assez avisé dans le feu des concen-
trations, scolaires ou autres. Centra-
liser les équipements, cela résoud peut-
être certains problèmes mais en crée
aussi d'autres ; de transport, notam-
ment. U serait inéquitable, mais aussi
préjudiciable à un sain aménagement
du territoire, qu'une telle évolution
prétérite davantage les régions à faible
densité de population. Des solutions
devront donc être trouvées, non seule-
ment aux Planchettes mais dans bien
d'autres endroits sans doute, afin de
concilier les exigences contradictoires
d'une rationalisation des services pu-
blics et d'une rationalisation des trans-
ports publics.

Pour l'instant, ces solutions étaient
mises en place parfois en marge
de la légalité, comme aux Planchettes.
Si on ne les tolère plus, alors il faut
que les pouvoirs publics en offrent de
meilleures ! Il y aurait peut-être à
creuser du côté de l'instauration, non
plus locale, mais générale, de trans-
ports publics réguliers, mais plus sou-
ples, par exemple au moyen d'un parc
de véhicules plus petits, exploité en
rotation et à fréquences plus élevées...

MHK

A la même heure, le minibus fa i t  le plein. D'exploitation plus souple, il est
mieux adapté à des besoins hautement variables. Mais il n'a ni le droit ni d'ail-
leurs la possibilité de remplacer toujours et en tous temps une ligne régulière...
Tout le problème est là, dans ces deux photos prises aux Planchettes à cinq

minutes d'intervalle... (Photos Impar-Bernard)

Les Planchettes: le transport en ville, c'est bien difficile

Vivarium : 10 à 12, 14 à 17 h.
Musée International d'Horlogerie :

samedi, dimanche, 10 à 12 h.
et de 14 à 17 h.

Musée des Beaux-Arts : 10 à 12,
14 à 17 h.

Musée d'histoire naturelle : samedi,
14 h. à 17 h., dimanche, 10 h. à
12 h., 14 à 17 h.

Musée paysan : 14 h. 30 à 17 h. 30.
Musée d'histoire et Médaillier : sa-

medi, 14 à 17 h., dimanche,
10 à 12 h., 14 à 17 h.

Galerie du Manoir: peintures d'Ar-
gencé. Vernissage, samedi, 17
h. 30. Dimanche, 10 h. à 12 h.

Cabaret 55 : Attractions internationales.
Bar 72 : Dancing-attractions, samedi.
Le Scotch : Bar-dancing.
La Boule d'Or : Bar-dancing, samedi.
Le Domino : Cabaret-Attractions.
La Corbatière : Bar-dancing (samedi).
Pharmacie d'office : Wildhaber, L.-Ro-

bert 7, samedi jusqu 'à 21 h., di-
manche de 8 h. à 12 h. 30, de 16 h.
à 21 h. En dehors de ces heures, le
No 111 renseignera.

Service d'urgence médicale et dentaire:
tél. No 22 10 17 renseignera. (N'ap-
pelez qu'en cas d'absence du mé-
decin de famille).

Police secours : tél. No 117.
Feu : tél. No 118.
Service médical de soins à domicile :

tél. 23 41 26.
Centre d'information et de planning fa-

milial : tél. 23 56 56.
Service de consultations conjugales :

tél. (038) 24 76 80.
Alcooliques anonymes AA : tél. 23 85 24,

case postale 99.
SOS alcoolisme : tél. 23 39 22 ou Croix-

Bleue, tél. 23 51 35.
Télébible : tél. (039) 26 94 35.

La Main tendue : (032) 25 45 55.
Pour les cinémas, voir pages 2 et 22.

Samedi
Centre professionnel de l'Abeille: por-

tes ouvertes, de 14 h. à 17 h.
ADC : Informations touristiques, tél.

(039) 23 36 10, avenue Léopold-Ro-
bert 84.

Service d'aide familiale : tél. 23 88 38
(en cas de non-réponse : 23 20 16).
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Centre professionnel
de l'Abeille

AUJOURD'HUI
de 14 heures à 17 heures

portes ouvertes
La population est cordialement invitée

à visiter le nouveau bâtiment.

LA ROUTE
ENCHANTÉE

Organisation Helvetia-Vie
Patronage L'Impartial

Aujourd'hui
et dimanche

dès 8 heures à 18 heures
TROISIÈME CIRCUIT

DÉPART : La Sagne
(devant la fontaine)

(un parcours idéal et très plat)
Une balade en famille, sans effort ,
chacun met le temps qui lui plaît

pour effectuer le circuit

INSCRIPTION
sur place, devant la fontaine de La
Sagne. - Un vélo à gagner chaque week-

end , ainsi que 14 autres prix.
Tirage au sort parmi les bulletins

de participation.

Sonnerie de cloches
Du 25 mai au 21 septembre 1975

les cloches du Temple de l'Abeilli
sonneront le dimanche de 8 h. 45 :
9 h., le culte étant avancé à 9 h.
les cloches du Temple Saint-Jeai
sonneront de 9 h. 45 à 10 h., 1
culte étant fixé à 10 h.

chauxorama

Technicum
neuchâtelois
Aujourd'hui samedi 24 mai

a lieu

L'INAUGURATION
de la nouvelle construction

du Centre professionnel
de l'Abeille

Le public est cordialement invité à
visiter le nouveau bâtiment

à la rue Jardinière

de 14 à 17 h.
p 10134

Théâtre Populaire Romand
Lundi 26 mai , dès 19 h. 30 Petite Salle

TPR, Promenade 10 a

Cours de théâtre
pour débutants en six séances.

Renseignements : tél. (039) 22 14 66
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Agence officielle

i
GARAGE
E.BOURQUIN
2517 DIESSE Tel.032/8516 51
EXPOSITION PERMANENTE

Nos occasions avec garantie :

TOYOTA Corolla , modèles 72, 73, 74,
2 portes, 4 portes, coupé, station-wagon

TOYOTA Carina,' modèle ' 73, 74

TOYOTA Celica, modèle 72, 73

TOYOTA 1800, modèle 74

TOYOTA 2000, modèle 73

Autres marques :
BMW, Opel, Mazda , Morris Marina, Aus-
tin Mini , VW camionnette, VW Karmann

Ouvert tous les samedis jusqu'à 18 heures

MMMMèêMM Feuille dAvis des Montagnes WmmmiïMM
Votre Résidence vacances
en France, juste à côté !

àG@&imois $Pa& î!rpSrs es et suisses tou~
à la frontière franco-suisse, '"̂ c'est un service permanent
à 20 minutes de La Chaux- Pour profiter au maximum de
de-Fonds et moins d'une heure de vos loisirs : préparation de votre
Bâle, vous attendent LES JAR- chalet, mise en route du chauf-
DINS DU- TORRENT, dans un ca- ff >ge. enlèvement de neige, blan-
dre merveilleux, sur la rive même chissage, taxi, épicerie, traiteur,
du Doubs gardiennage pour les enfants.
LES JARDINS DU TORRENT, ce j£* . JARDINS DU TORRENT,

< i „v.„i *„ A „ c est le retour a la nature a moinssont quelques chalets groupes en
petit hameau, parfaitement inté- a une neure ae cnez vous'
grés dans le site, d'une réalisation Ecrivez ou téléphonez à :
irréprochable. CONCEPTION RÉALISATION
LES JARDINS DU TORRENT, BUREAU D'ÉTUDES CAIRE
c'est la nature encore préservée, et 14, rue de la République
au printemps et en été, la pêche 25013 BESANÇON-CEDEX
sportive à la truite sur 21 km. de Tél. (81) 83 53 02 et 83 20 80
rive- Renseignements sur place :
C'est en hiver, le ski dans les sta- Hôtel du Pont à GOUMOIS

Régleuse
qualifiée, 15 ans de
pratique, CHERCHE
travail à domicile.

Ecrire sous chiffre
AS 10035 au bureau
de L'Impartial.

Département des Travaux publics

Service des ponts et chaussées

ROUTE
BARRÉE

Des travaux de fouiiles sur la route can-
tonale No 1156 entre le bas de Poil-de-
Ratte et Landeyeux nécessiteront la fer-
meture de la route à tout trafic le lundi
26 mai 1975.
L'accès à Landeyeux sera- assuré par
Fontaines. Dès le bas de Poil-de-Ratte, le
trafic à destination de Cernier, Fontaines
et Landeyeux sera dévié par Engollon.
En cas de nécessité, la fermeture de la
route pourrait se prolonger dans la jour-
née du mardi 27 mai 1975. Dans les deux
cas, la circulation sera rétablie durant la
nuit du 26 au 27 mai 1975.
Les usagers de la route voudront bien se
conformer à la signalisation placée à cet
effet et aux instructions du personnel de
chantier.

L'Ingénieur cantonal

À LOUER r KTV Idès le 1er j uillet 75 ^T*_r

appartement Hfpnn
'/u pièces . Br—' V jiiM«MiiiiiiwiiJn

tout confort , ! A. ¦¦¦:.<..':¦: . \¦ ¦¦. ;¦• , ' < ¦ : ¦••: ¦ j

Croix-Fédérale 30, «llanKffiaaHflBiiSM»
12e étage. 

Tél. (039) 23 04 40 Votre L'imnartial
ou (039) 22 15 61. Journal: L IMIU d ll I f l l

I Institut pédagogique
jardinière d'enfants

I f»p institutrices privées
Luo

g Contact journalier
(TOIC avec les enfants

P . LAUSANNE
IlltinO Jaman 10
lUllll d Tél. (021) 23 87 05

CHERCHE

employé (e)
de bureau

de langue maternelle française pour différents travaux
de bureau, correspondance, courrier, téléphone, etc.

Place intéressante et stable, ambiance de travail agréa-
ble. Horaire complet.

Faire offres à V.A.C René Junod, Service du Personnel,
Léopold-Robert 115, 2301 La Chaux-de-Fonds.

À VENDRE AU VAL-DE-RUZ

maison ancienne
avec 5 appartements, bain et chauffage
central.

Ecrire sous chiffre AR 10070 au bureau
de L'Impartial.

CHIEN
A donner chienne
Berger Belge, K
mois. De préférence
à la campagne. Tél
(038) 25 78 50.

Comme particulier vous
recevez de suite un

X t r  
¦©ï sans caution
vite et efficace

Banque Procrédit °>l
• 2301 La Chaux-de-Fonds 'I
: Av. L-Robert 23

Tél. 039- 231612
j • . . . . .  i
[Je désire Fr '.

I Nom 
I Prénom i
I Rue i

^
Localité f

POUR UN BEL IMPRIMÉ
Imprimerie Courvoisier S.A.

À LOUER
AU LOCLE
Grand-Rue 16,

1 appartement de

2 pièces
cuisine aménagée,
WC, bains, dépen-
dances.
Libre tout de suite
ou pour date à con-
venir.
S'adresser au Crédit
Foncier Neuchâte-
lois, Grand-Rue 16,
2400 Le Locle, tél.
(039) 31 16 66.

OCCASION
DE LA SEMAINE

OPEL
Kadett «L»
4 portes, blanche,

85 000 km., mod. 68
LE LOCLE
GARAGE

DU RALLYE
Tél. (039) 3133 33

Service vente :
A. NICOULIN

CINEMA LU A Tél. 039 / 31 26 26
SAMEDI à 20 h. 30 18 ans

MAGNUM FORCE
SAMEDI à 23 h. 15 20 ans

SEX CONNECTION

JPÇMAGON
fl »'0R
£1§8 Dancing-Bar
m̂ DANSE avec

W «THE LONG ST0RY»

OCCASION
DE LA SEMAINE

OPEL
Record 1900
6 places, 4 portes,
blanche, 73 000 km.,

modèle 1968
GARAGE

DU RALLYE
LE LOCLE

Tél. (039) 3133 33
Service vente :
A. NICOULIN

À VENDRE

VW
PASSAT L
modèle 1974, im-
peccable, 40 000 km.
Fr. 9500.—.

S'adresser :
GARAGE DU JURA

W. Geiser
2333 La Ferrière
Tél. (039) 61 12 14

^̂ AL£NdeCOIFFUR^̂

^̂ rancTRue38 tél31B73^̂
LE LOCLE
cherche une

apprentie coiffeuse
pour la fin de scolarité ou pour date à

convenir.

IB VILLE DU LOCLE

OUVERTURE
PISCINE DU COMMUNAL

samedi 24 mai 1975
ENTRÉES :

Enfants Fr. 0.70
Adultes Fr. 1.50
Cabines Fr. 1.70
Abonnements enfants Fr. 10.—
Abonnements adultes Fr. 20.—

Abonnements familles :
à retirer au secrétariat des Travaux Publics, guichet
No 21, sur présentation du livret de famille.
Père, mère et un enfant : Fr. 40.— + Fr. 2.— par
enfant en plus.

Le public est prié de se conformer non seulement aux
ordres des gardiens, mais encore à ceux des membres
de la Société de sauvetage qui assurent officiellement,
en collaboration avec le personnel de la piscine, la
surveillance des bassins.

CONSEIL COMMUNAL

Champex-Lac (VS)
A louer dans chalet
appartement 3 piè-
ces pour 4 person-
nes, ainsi que studio
pour 2 personnes.
Tout confort. Libres
tout de suite (juin) .
Tél. (061) 38 88 29,
après 18 heures.



Agriculture de montagne et politique fédérale
Séance d'information à La Brévine animée par M. Jacques Béguin

L'agriculture de montagne n'est pas
épargnée par les sévères mesures de
restrictions diverses qu'impose l'état
critique des finances de la Confédéra-
tion. C'est un fait ressenti avec une
certaine amertume dans les milieux
agricoles et plus particulièrement dans
les régions « de montagne », où la pos-
sibilité pour l'exploitant moyen de
s'assurer un revenu décent semble de
plus en plus aléatoire.

Parent pauvre de la politique écono-
mique fédérale ? L'agriculteur en a
parfois à juste titre un peu le senti-
ment, voyant trop souvent ses revendi-
cations insuffisamment satisfaites, ses
espérances déçues.

Après les récentes consultations po-
pulaires et à quelque temps d'un scru-
tin fédéral dont les résultats détermi-
neront certaines options fondamenta-
les de la Confédération en matière de
finances et d'investissements, M. Jac-
ques Béguin, conseiller d'Etat nenchâ-
telois, chef du Département de l'agri-
culture, tenait à informer la population
rurale de l'importance des objets qui
lui seront soumis en votation les 7 et
8 juin et à réaffirmer aussi l'intérêt
qu'il porte aux problèmes de l'agricul-
ture de montagne en particulier. Une
conférence, suivie d'un débat présidé
par M. J.-P. Renk, conseiller commu-
nal du Locle, permirent de faire le

point sur les différents aspects des
préoccupations des agriculteurs, jeudi
soir à La Brévine, en présence d'un
auditoire attentif et des trois prési-
dents des petites communes de la
vallée.

« Notre pays, extrêmement indus-
trialisé, est de ceux qui vivent le plus
essentiellement des échanges interna-
tionaux, indique M. Béguin. Dès lors,
une bonne partie des problèmes de l'a-
griculture naissent d'une situation où
l'économie de marché fondée sur la li-
berté des échanges se trouve parfois
en butte à une politique de protec-
tionnisme nécessaire à assurer un re-
venu décent à l'agriculture ».

BASE LÉGALE INSUFFISANTE
La loi sur l'agriculture de 1951, dont

les objectifs visaient à maintenir une
population rurale nombreuse, forte et
apte à alimenter le pays, n'apparaît
plus aujourd'hui comme un instrument
approprié. En effet, la population agri-
cole dont le taux atteignait 23 pour
cent de la population suisse en 1939,
ne représentait plus que le 15 pour
cent de celle-ci en 1959, alors qu'au-
jourd'hui le secteur primaire occupe
7 pour cent de la population suisse en
moyenne (4 pour cent à peine dans le
canton de Neuchâtel). Le marché du
travail a permis jusqu 'ici d'absorber

l'accroissement de main-d'oeuvre pro-
venant de l'exode rural.

La base légale de 1951 devait égale-
ment permettre d'assurer un revenu
agricole comparable à celui qu'offrait
l'industrie : le revenu paritaire, par une
politique de protectionnisme basée sur
le principe des subventions. Ces sub-
ventions sont en baisse par rapport à
l'explosion des frais d'exploitation et
le revenu ' agricole se trouve souvent
bien en-dessous du revenu paritaire.
Enfin , pour appliquer une politique de
protectionnisme, encore fallait-il pou-
voir maintenir un concensus en Suisse;
or, cette politique est parfois en butte
avec le commerce et les consomma-
teurs. C'est dire qu'il convenait de
compléter cette loi sur l'agriculture et
plus spécialement par rapport aux pro-
blèmes rencontrés en zone de mon-
tagne.

Ainsi dès le 1er . janvier 1975, les
agriculteurs de la zone de montagne
« non alpestre » bénéficient de contri-
butions directes proportionnelles au
nombre d'unités de gros bétail , et ba-
sées sur le revenu paysan. Le calcul
du revenu moyen est lui-même basé
sur l'ensemble des exploitations suis-
ses, ce qui ne manque pas de créer là
aussi certains écarts avec le revenu
paritaire, plus durement ressentis dans
les zones les moins favorisées.

POLITIQUE ONEREUSE
« La politique agricole, durement

confrontée qu'elle est aux difficultés
économiques, est certes difficile à con-
duire, embarrassante, déclare M. Bé-
guin ; mais je comprends l'insatisfac-
tion des agriculteurs, admettant per-
sonnellement que la Confédération au-
rait pu se montrer moins chiche à leur
égard , lors de ses récentes décisions ».

Le problème du revenu dans les ex-
ploitations de montagne n'est donc pas
résolu et la déception des agriculteurs
justifiée, poursuit l'orateur qui fait
état des travaux d'un groupe de travail
actuellement à l'étude sur un projet
de loi fédérale qui devrait permettre
l'introduction de nouvelles contribu-
tions directes versées aux agriculteurs
de montagne selon une échelle inver-
sement proportionnelle à la surface de
leur domaine.

L'application d'une telle loi nécessi-
terait un montant de quelque 300 mil-
lions de francs, en' l'étendant à l'enT
semble de l'agriculture, c'est plus d'un
demi-milliard de fraiïcs, dont devrait
pouvoir disposer la Confédération à cet
effet ! C'est dire que sans nouvelles
ressources substantielles, la Confédé-
ration ne pourrait en aucun cas envi-
sager l'application du système actuelle-
ment à l'étude. « Musique d'avenir »,
selon M. Béguin, qui insiste cependant
sur l'importance pour la population
concernée de donner aux finances fé-
dérales les moyens de sa politique.

Et ce dernier de conclure en saluant
la loi sur l'aménagement du territoire,
moyen efficace de garantir , selon lui,
la survie d'une agriculture qu 'il sou-
haite forte et bien vivante.

A"R.

Ce week-end au Locle
Grand-Cachot-de-Vent: 15 h. à 21 h.,

Jean-Pierre Gyger ou le Jura fan-
tastique.

Casino: samedi , dimanche, 20 h. 30,
Mister Majestyc; 17 h., Les fous du
stade.

Lux : samedi, 20 h. 30, Magnum Force;
23 h. 15, Sex Connection.

Château des Monts : 14 à 17 h. diman-
che.

Le Perroquet : Dancing. \
Le Dragon d'or : bar-dancing.
Pharmacie d'office : Mariotti , samedi

jusqu'à 21 h., dimanche de 10 à
12 h. et de 18 à 19 h. Ensuite le
No 117 renseignera.

Permanence médicale : en l'absence du
médecin traitant , tél. No 117 ou
service d'urgence de l'hôpital, tél.
(039) 31 52 52.

Permanence dentaire : tél. No 117 ren-
seignera.

Centre d'information et de planning fa-
milial : tél. 23 56 56.

Service de consultations conjugales :
tél. (038) 24 76 80.

LES BRENETS
La Lucarne: 20 h. 30, récital du

mime Pic.

La danse, un sport méconnu!
Une équipe chaux-de-fonnière en championnat suisse

Ce samedi se déroulent a Lausanne,
au Palais de Beaulieu, les champion-
nats nationaux de danse de salon. Pour
la première fo i s , ils enregistreront une
participation chaux-de-fonnière. En e f -
f e t , depuis octobre dernier s 'est créé
à La Chaux-de-Fonds un Club des
amateurs de danse qui constitue la qua-
torzième section de la Fédération suis-
se de danse amateurs (SATV) et la seu-
le romande avec Lausanne. Elle est
d' ailleurs doublement la plus jeun e,
puisque la moyenne d'âge de ses mem-
bres n'excède pas 20 ans. Technique-
ment liée au Club 108 , elle n'en est pas
moins une société indépendante juridi-
quement. Elle compte déjà  une dizaine
de couples au niveau de la prépara-
tion à la compétition nationale, et se
développe régulièrement. Il  semble
donc que la danse connaisse un regain
d' attrait parmi les j eunes. Mais pas
seulement pour l' agrément. Car la dan-
se, on l'ignore souvent , peut aussi être
un sport , et c'est bien ainsi que la con-
çoivent les membres de cette société.
I ls  seront six à constituer la délégation
locale à Lausanne : M et Mme J.-B.
Furer (qui habitent Fleurier), M.  A.
Borel et Ml le  N . Lambrigger , ainsi que
M. G. Probst et Mlle M.  Mathys (notre
photo). Un sport , disions-nous : qu'on
en juge. Ces compétiteurs consacrent
6 à 8 h. par semaine à leur entraîne-
ment , avec des cours à La Chaux-de-
Fonds , à Lausanne et à Berne. Non

seulement technique de danse, mais
aussi culture physique, natation, f i gu -
rent au programme de cet entraîne-
ment. Sur la piste de compétition, ils
devront se présenter en tenues régle-
mentaires, car tout est réglementé en
danse de salon, de la hauteur des ta-
lons de Madame jusqu 'à la cravate de
Monsieur ! Ils auront à exécuter un
programme imposé de figures régle-
mentaires elles aussi, tant en danses
« standard » (valse , tango, quick-step,
s low-fox)  qu 'en danses latino-améri-
caines (rumba, samba, cha-cha , paso-
doble), leur liberté se limitant au choix
de l'enchaînement des f igures .  Et le
jury  notera tout : le respect du rythme,
le nombre de pas-minute, la position
des corps , des bras, des jambes , jus-
qu'à la justesse d'inclinaison du regard!
Sensiblement à la manière d' une épreu-
ve de patinage artistique ou de gymnas-
tique. A ce niveau, la danse exige et dé-
veloppe non seulement le sens du
rythme mais aussi celui de l'équilibre,
une grande souplesse et une totale maî-
trise corporelle. On souhaite à ces nou-
veaux concurrents chaux-de-fonniers
non seulement un succès récompensant
leurs e f f o r t s , mais aussi d' avoir encore
la possibilité d' apprécier la musique !
En tout cas, ils nous auront permis de
découvrir que la danse n'a parfois
qu'un rapport très lointain avec les
bals du samedi soir... (k - photo Impar-
Bernard).

¦ ¦ : ' :;¦,:;}: , • • ,
' • ,

Au manège du Quartier (près de La
Chaux-du-Milieu) : Aujourd'hui , 20 h.
30, grand bal organisé par l'Union des
paysannes du district du Locle à l'occa-
sion de la journée cantonale.

Villers-le-Lac : Premier Grand Prix
de caisses à savon à Villers-le-Lac Les
Bassots, aujourd'hui dès 13 h. et di-
manche l'après-midi. Participation de
coureurs suisses 9 à 15 ans.

¦ 
Voir autres informations
locloises en page 7

Centre-Jura: «On continue»...
Bien que Berne ait tourné sa veste

Réunie le 21 mai a Saint-Imier,
la Communauté de travail de Cen-
tre-Jura a pris connaissance officiel-
lement de la décision du Conseil
exécutif du canton de Berne de re-
tirer son appui officiel à la forma-
tion de régions débordant les limi-
tes cantonales, présentes et futures,
en vue de la constitution de région
de montagnes, au sens de la loi fé-
dérale.

Les responsables de Centre-Jura
représentant les communes des qua-
tre districts de la région, réaffir-
ment la réalité économique, sociale
et culturelle régionale, confirmée
encore par le très récent rapport
du Groupe d'études économiques de
l'Université de Neuchâtel. Une dé-
cision administrative ne saurait mo-
difier la réalité des choses, en parti-

culier les liens étroits et quotidiens
existant entre les diverses commu-
nes de Centre-Jura.

Dans cette perspective, la Com-
munauté de travail condamne, à
l'unanimité, la décision du Conseil
exécutif du canton de Berne, qui lui
a été signifiée sans aucune justifi-
cation et qui porte atteinte à l'au-
tonomie des communes, en restrei-
gnant ainsi leurs possibilités de dé-
veloppement.

La Communauté de travail a dé-
cidé de poursuivre l'expérience com-
mencée au service de la population
de la région Centre-Jura. Elle re-
cherchera les voies et moyens qui
lui permettront d'atteindre son but.
Elle souhaite que la population me-
sure l'importance d'une prise de
conscience régionale, (comm)

On en parle au Locle
L'ouverture de la piscine est pré-

vue pour aujourd'hui samedi et, dé-
jà , quelques impatients ont réussi
à faire une première trempette ces
jours derniers, sous un soleil magni-
f ique  et par une température estiva-
le. Ils ont bien fai t  de profi ter , les
chanceux, car voici que la météo
recommence à dérailler. Les spécia-
listes en mauvaises nouvelles nous
annoncent un net rafraîchissement
et des chutes de neige aux environs
de 1000 mètres ! Un beau week-end
en perspective, qui verra probable-
ment les chandails à col roulé rem-
placer les costumes de bain et qui
contraindra les clients de la buvet-
te à boire du thé plutôt que de la
bière.

Pourtant , tout est prêt et le décor
avait pris une telle allure, en quel-
ques jours, qu'on pouvait se croire
en été. Les saints de glace avaient
disparu de la circulation et les pre-

miers coups de soleil avalent fa i t
rougir le nez des belles imprudentes.
Dans les usines, le thermomètre
marquait les alentours de vingt-
cinq degrés l'après-midi et chacun
se réjouissait de la f i n  de la semai-
ne. Si les prévisions sont exactes, e*
qui n'est pas souvent le cas, adieu
plongeons et baignades, adieu plein
air, gazon et parasols ! Il n'y a pas
de justice, c'est vrai. Mais si un jour
on le tient ce Simon de malheur, qui
inonde les auditeurs de farces de
mauvais goût , il peut être sûr qu'il
y passera dans la piscine et qu'il y
restera un bon moment, même s'il
neige à la Vue ou à la Tourne. Sa-
cré météorologue trop bavard et qui
semble prendre plaisir à tourmenter
les gens et à contrarier Dodo, le gar-
dien-chef, qui se faisait une f ê t e  de
pouvoir serrer la main à tous ses
clients f idèles  au rendez-vous an-
nuel.

ae

1er Août
La Fête aura lieu

Après deux années de pleine réus-
site de la célébration de la Fête du
1er août dans sa nouvelle formule,
les circonstances particulières de
l'année 1975 , d'une part la réces-
sion, d'autre part le fait que le 1er
août tombe dans les vacances hor-
logères, laissaient planer un doute
sur la possibilité d'organiser la fête
nationale. Le comité réuni pour la
première fois , mercredi soir, sous
la direction du président Jean-Pier-
re Dubois a décidé à l'unanimité
que la fête aurait lieu. Soucieux de
tenir compte de tous les éléments
de la situation, le comité étudie une
formule modifiée mais fort sédui-
sante, et qui aura certainement l'au-
dience de la population, (me)

Le concert donne mercredi soir à La Chaux-du-Milieu par les f a n f a r e s  de La
Brévine, Les Ponts-de-Martel , La Sagne et La Chaux-du-Milieu rencontra
un beau succès. Rappelons qu'il aura lieu ce soir aux Ponts-de-Martel, qu 'il
débutera à 20 heures par un d é f i l é  et qu'il se poursuivra au temple, ( j v )

La Chaux-du-Milieu: succès pour la fanfare

A 
Cécile

a la grande joie d'annoncer
la naissance de son petit frère

NICOLAS
le 22 mai 1975

Kreuzschwester Klinik
Innsbruck

Monsieur et Madame P. STOLZ
2400 Le Locle

LE LOCLE

Ce matin au marché

¥ 
Bricolages
et biscuits

Union cadette

Dans sa séance de mercredi soir,
le Conseil généra l des Brenets a
procédé à la nomination de son bu-
reau pour l'exercice 1975 et de di-
verses commissions (voir notre
compte-rendu dans l'édition de jeu-
di).

Le bureau du législatif présidé
par M. J.-M. Veya (soc) est en ou-
tre constitué de M. A. Jéquier
(PPN) vice-président, de M. J. Wal-
ter (rad) secrétaire, de M. R. Bé-
guin (soc), vice-secrétaire ainsi que
de MM.  G. Robert (soc) et F. Eisen-
ring (PPN), questeurs.

La commission des comptes et du
budget se compose de 9 membres,
ce sont pour le parti socialiste :
M M .  F. Huguenin, R. Béguin, J.-
CI. Wyss et J.-CI. Guinchard ; pour
le parti progressiste national : Mme
N. Zurcher et M M .  Ph. Blandenier
et J.  Pilloud ; pour le parti radical :
M M .  H. Mahieu et J.-J. Walter.

D'autre part une commission de
cinq membres est constituée pour
étudier les possibilités de nouvel-
les ressources financières commu-
nales. Ce sont M M .  A. Stoquet. et,
J . -M. Veya (soc), M M .  A. Meyrat et
A. Jéquier (PPN) et M. A. Sieber
(rad).

Enfin M . R. Esseiva (PPN) rem-
placera Mme Brunner à la com-
mission pour la transformation de
la fabrique Noz. ( Imp)

Aux Brenets
Bureau et commissions

du législatif
renouvelés

Les douze finalistes qui participeront
dimanche à la finale cantonale du
championnat cantonal de groupes, de
tir à 300 mètres sont connus. Parmi
les 41 groupes du programme A et les
39 groupes du programme B qui s'af-
fronteront à Pierre-à-Bot, citons dans
l'ordre de classement :

Programme A : Armes de Guerre II,
Peseux ; La Défense I, Le Locle ; Ar-
mes-Réunies, Colombier ; Société de
tir, Le Landeron ; Armes de Guerre I,
Peseux ; Cie des Mousquetaires II,
Neuchâtel ; Armes-Réunies II, La
Chaux-de-Fonds ; Cie des Mousquetai-
res I, Neuchâtel ; La Rochette I, Mont-
mollin ; Armes de Guerre IV, Peseux ;
Le Vignoble, Cornaux ; Société de tir
I, Chézard - St-Martin.

Programme B : Les Patriotes, Le
Pâquier ; Société de tir, Fontaineme-
lon ; Tir Militaire I, St-Sulpice ; Le
Vignoble, Cornaux ; La Défense, Le
Locle ; Le Grùtli I, Fleurier ; Cie des
Mousquetaires I, Corcelles-Cormondrè-
che : Cie des Mousquetaires II, Corcel-
les-Cormondrèche ; Société de tir, Le
Landeron ; Sous-Officiers & Soldats,
Neuchâtel ; La Rochette I, Montmol-
lin ; Les Amis du Tir, Les Ponts-de-
Martel.

Notons que dans le programme A,
tant au premier qu'au deuxième tour,
les Loclois se sont distingués puisque
Willy Stiïnzi, bénéficie du meilleur ré-
sultat individuel avec 96 points au pre-
mier tour, alors qu'au second c'est
Bernard Boichat qui s'impose avec 93
points.

Tireurs loclois
en bonne posture
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Prenez la vie parle bon bout. Avec une Gauloise!
Une cigarette authentique aux tabacs nobles et généreux. l|^̂ ^̂ ^La Gauloise a du goût et en donne à la vie. Zy MÊÊ T

«Le caissier de l'UBS
m'a félicité pour mon
60e anniversaire et
m'a recommandé le
livret d'épargne 60»

Placée sur le livret ou
compte d'épargne pour les plus
de 60 ans, votre épargne
sera particulièrement fructueuse.
Le livret d'épargne 60 de
l'UBS - qui permet d'effectuer
des retraits jusqu 'à concur-
rence de Fr. 5000.- par mois -
offre les mêmes garanties
légales qu'un carnet d'épargne
ordinaire. /^S\

(UBS)

Union de Banques Suisses

La Chaux-de-Fonds
Les Ponts-de-Martel

IMPORTANTE FABRIQUE D'HABILLEMENT D'HORLOGERIE
cherche un

chef
d'exploitation
pour une de ses usines.

Nous demandons une formation solide. En plus des aptitudes techniques,
le candidat devra avoir :

— une expérience de tout premier ordre dans la
fabrication de la boîte de montre

— des qualités de gestionnaire sur les plans adminis-
tratifs , organisation du travail , calcul des renta-
bilités

— des qualités de meneur d'hommes lui permettant
de diriger environ une centaine de personnes

— le sens de l'initiative réfléchie et de l'application
des décisions prises collégialement avec la Direc-
tion de l'entreprise.

Age souhaité :
30 à 40 ans

Nous offrons :
des possibilités de développement et des conditions
à définir en fonction des capacités et expériences du
candidat.

Les intéressés sont priés de faire leurs offres accompagnées d'un curri -
culum vitae, copies de certificats et photo, sous chiffre DB 10019 au
bureau de L'Impartial.

Chaque dossier sera traité avec la plus grande discrétion.

Cartes de visite - Imprimerie Courvoisier SA
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La Société cantonale des chanteurs
neuchâtelois: beaucoup de dynamisme

Alors qu'un peu partout, en Suisse
notamment, le chant choral cherche
des voies qui lui permettront de re-
médier aux crises diverses qui mena-
cent son existence, les initiatives entre-
prises par la Société cantonale des
chanteurs neuchâtelois ne peuvent
qu'exciter l'intérêt. Ces initiatives n'ont
pour but que celui d'améliorer la qua-
lité musicale des prestations des Socié-
tés chorales en vue ,à la fois d'offrir
aux chanteurs davantage de joies ar-
tistiques et de reconquérir un public
précisément avide de manifestations
musicales de qualité.

Trop souvent on constate que les
chanteurs s'expriment les uns pour les
autres, et c'est tant mieux, mais il faut
y ramener un public de plus en plus
vaste.

Au vu des larges échos rencontrés
et des excellents résultats obtenus lors
du dernier cours de direction durant
l'exercice 1974-75, la Société cantonale
des chanteurs neuchâtelois a décidé
de renouveler l'expérience durant la
prochaine saison. C'est ainsi que la
reprise de ces cours est prévue dès
la mi-septembre déjà ; ceux-ci se pour-
suivront jusqu'au mois de mars 1976.

Le programme de travail minutieu-
sement établi par la Commission de
musique prévoit trois degrés de cours :
le premier pour les débutants, le deu-
xième pour les candidats du degré
moyen et le troisième intitulé « cours
supérieur ». Trente heures de cours —
à raison de dix séances de trois heures
¦— seront réservées à chacun de ces
degrés et se dérouleront, comme par
le passé, les samedis matins au Collège
primaire de Fontainemelon. En outre,
les élèves des cours des degrés moyen
et supérieur auront l'occasion d'exer-

cer un travail pratique de direction
chorale avec différentes sociétés du
canton.

Ces cours seront animés par Emile
de Ceuninck, cependant que des col-
laborateurs de renom seront appelés à
le seconder.

Il faut préciser que ces cours s'a-
dressent à tous ceux et à toutes celles
qui s'intéressent d'une manière ou
d'une autre au chant choral même s'ils
ne pratiquent pas encore l'art de la
direction. De plus, ils sont ouverts à
toutes les Sociétés chorales d'hommes
et mixtes, laïques, religieuses et fol-
kloriques.

SOCIÉTÉ CANTONALE DES
CHANTEURS NEUCHATELOIS

COMITÉ CENTRAL : R. Burdet
(Le Locle), président, A. Junod
(Couvet), E. Wetter (La Chaux-de-
Fonds), Mme H. Dysli (Cortaillod),
W. Sandoz (St-Blaise), G. Bouche-
rin (La Chaux-de-Fonds), J.-F. Dia-
con (St-Martin), J .  Cima (Cormon-
drèche), H. Mahieu (Les Brenets),
F. Joly (La Chaux-de-Fonds).

COMMISSION DE MUSI QUE :
Fr. Perret (Boudry), président , E.
Bessire (Le Locle), F. Juvet (Cou-
vet), P. Mathey et E. de Ceuninck
(La Chaux-de-Fonds), R. Sommer
(Neuchâtel), J .  Thiébaud (Les Ponts-
de-Martel).

RENCONTRE
Réalisant un désir exprimé lors d'une

assemblée tenue dans le courant de
l'automne dernier à La Chaux-de-
Fonds, la Société cantonale des chan-
teurs neuchâtelois invite tous les chefs
de chœurs ainsi que les présidents et
présidentes, quelle que soit l'affiliation
de leur société, à une rencontre. Celle-
ci se déroulera le samedi 7 juin pro-
chain à 14 h. 30 aux Geneveys-sur-
Coffrane. A cette occasion, le nouveau
règlement de fête établi par la Com-
mission de musique sera soumis aux
participants. D'autre part , avant la pré-
sentation de partitions chorales nou-
velles, religieuses et profanes, pour
chœurs d'hommes, chœurs d'enfants et
voix mixtes, éditées par près d'une
dizaine de maisons de musique de
Suisse romande, l'abbé Pierre Kaelin
parlera de son nouveau livre consacré
à « l'art choral »._

Soucieux d'assurer la continuité des
activités des chœurs laïques et parois-
siaux, mixtes ou non , se trouvant privés
momentanément de leur chef (cause de
maladie, service militaire, travail pro-
fessionnel), la Société cantonale des
chanteurs neuchâtelois a mis sur pied
un service de remplacement. Toute
chorale se trouvant dans pareille situa-
tion peut donc s'en référer soit au pré-
sident du Comité cantonal soit au pré-
sident de la Commission musicale qui
se chargeront alors de déléguer un
chef remplaçant.

PROCHAINE FÊTE CANTONALE
Groupant « tout ce qui chante dans

le Pays de Neuchâtel », la prochaine
fête cantonale se tiendra à Peseux en
1977. Outre la participation des sections
affiliées à l'Association cantonale des
chanteurs neuchâtelois, le Comité cen-
tral invite toutes les autres chorales —
céciliennes catholiques, chœurs de l'E-

glise réformée évangélique, groupe-
ments folkloriques — à participer à ce
grand rassemblement.

De plus, des chorales de jeunes pren-
dront part dorénavant à ces fêtes, ap-
portant ainsi aux rencontres des chan-
teurs neuchâtelois la fraîcheur dont
elles ont été trop longtemps privées.

Dans son « Bulletin No 133 », le Co-
mité central rappelle la réussite de
la réunion cantonale du 9 juin 1974 à
Fleurier.

Il tient aussi, avec tous les chanteurs
neuchâtelois, à rendre hommage à qua-
tre vétérans ' de La Chaux-de-Fonds
pour leur attachement à la cause du
chant choral : M. Charles Fluckiger (50
ans) de « L'Union chorale », M. Her-
mann Marending (30 ans) « La Con-
cordia », M. Paul Joly (30 ans) « La
Cccilienne », M. Pascal Calderari (30
ans) « L'Union chorale ».

E. de C.
Plus de dix mille voix unies lors de la Fête fédérale de chant à Zurich en

mai 1973.

Avortement: pour la solution des délais
Ouverture du congrès du Parti radical démocratique suisse à Neuchâtel

Deux conseillers fédéraux, MM. Ernst
Brugger et G.-A. Chevallaz ont assisté,
hier matin dans les salons d'Eurotel,
à la séance du groupe radical démocra-
tique des Chambres fédérales.

L'après-midi, des centaines de délé-
gués ont participé à la première partie
de l'assemblée ordinaire. Le président
suisse, M. Fritz Honegger, conseiller
aux Etats a salué de nombreuses per-
sonnalités, notamment MM. Max Petit-
pierre et Nello Celio anciens conseillers
fédéraux et Carlos Grosjean , conseiller
d'Etat.

Au cours de cette première journée,
les délégués, chapitre après chapitre,
ont essentiellement discuté de leur pro-
gramme électoral 1975. A ce sujet , ils
ont pris plusieurs décisions importan-
tes.

POLITIQUE ÉNERGÉTIQUE
Sur le plan social par exemple, es-

timant que la réglementation actuelle

de l'interruption de grossesse n'est pas
satisfaisante, les délégués, par 72 voix
contre 49, ont décidé de soutenir la
solution dite des délais. Les délégués
ont également défini leur politique

énergétique. Sur ce point , ils ont no-
tamment décidé d'approuver la cons-
truction de centrales nucléaires.

Les travaux du congrès du Parti ra-
dical démocratique suisse se poursui-
vront samedi. Les deux conseillers fé-
déraux, Georges-André Chevallaz et
Ernst Brugger y participeront. Ce der-
nier fera entre autres une allocution
sur les problèmes économiques actuels.

(ats)
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Ce week-end à Neuchâtel
Galerie Ditesheim : 18 à 21 h., aqua-

relles d'Aloys Perregaux.
Musée d'art et d'histoire : 10 h. à

12 h. et de 14 h. à 17 h., collec-
tions du Musée.

Pharmacie d'office : jusqu'à 23 heures,
Kreis, rue du Seyon.
Ensuite, tel. (038) 25 10 17.

Cinémas
Apollo: 14 h. 45, 20 h. 30, Il était une

.fois Hollywood; 17 h. 30, film en
italien. Samedi 23 h. 15, Emerson
Lake et Palmer.

Arcades: 15 h., 20 h. 30, La chair de
l'Orchidée; 17 ,.h. .15,, Dodes'ka -
Den.

Bio: 16 h. (samedi 23 h. 15). Les cou-
ples du Bois de Boulogne; 18 h.,
film en italien; 20 h. 45, Les sept
mercenaires.

Palace: 15 h., 20 h. 30, Les divorcées.
Rex : 15 h., 17 h. 30, 20 h. 45, Dupont

La joie.
Studio: 15 h., 21 h., Terreur dans la

nuit; 17 h. 30, film en italien.

Val-de-Travers
Noiraigue, ce soir et dimanche, 30e

Fête des musiques du Val-de-Tra-
vers. Samedi, dès 20 h., conceri
de gala; dès 22 h., bal. Dimanche,
réunion des sociétés de musique du
Val-de-Travers; 13 h. 30, réception
à la gare, défilé des sociétés; dès
14 h., sous la cantine, concert, re-
mise de la bannière de district,
morceaux d'ensemble.

Château de Môtiers : Expos, tapisseries
de Gilbert Jaton , ouverte tous les
jours sauf le lundi (jusqu 'au 27
mai).

Couvet : voir programme du cinéma
en page 2.

Médecin de service : de samedi midi
à dimanche 22 h., Dr Tkatch, Fleu-
rier, tél. 61 29 60.

Pharmacie de service : du samedi à
17 h., au lundi à 8 h., Perrin,
Fleurier, tél. 61 13 03.

Ambulance, tél. (038) 61 12 00.

Val-de-Ruz
Médecin de service: du samedi 12 h.,

au lundi 8 h., Dr Jean Mounier ,
Les Geneveys-sur-Coffrane, tél.
57 16 36.

Pharmacies d'office : Marti, Cernier ;
Piergiovanni, Fontaines.

Service d'aide familiale du Val-de-
Ruz : tél. (038) 53 10 03, Mme Rut-
timann, Dombresson.

Hôpital et Maternité du Val-de-Ruz
Landeyeux, tél. 53 34 44.

L "'LE LOCLE • " Lé;LOCLE LE LOCLE ']
Après une série de spectacles scolai-

res donnés à Porrentruy, avec la créa-
tion d'une nouvelle pièce destinée aux
enfants , « Le Dragon » d'Evgueni
Schwartz, auteur russe, le TPR a
transporté ses tréteaux au Locle où,
dans une salle de gymnastique du col-
lège des Jeanneret , il a convié en trois
journées les élèves des quatrième et
cinquième années primaires.

Heureux de cette aubaine, les élèves
qui arrivaient avec tout le potentiel de

« Il faut tuer le dragon qui est au fond de cha'cun de nous » . (photo gm)

leur vivacité, étaient aussitôt pris en
main et placés d' autorité sur les gra-
dins qui leur étaient réservés par un
des acteurs fo r t  important de carrure,
si bien qu'ils en oubliaient leurs habi-
tuelles criailleries, tout préparés à en-
trer dans un jeu tel que « Le Dragon » .

La pièce présentée au Locle était la
version réservée aux adultes (celle
préparée pour les jeunes comportant
quelques coupures), et devait servir de
test. Les gosses —¦ à part un très léger

moment de flottement — furent entiè-
rement pris par le spectacle , entraînés
par le merveilleux et le fantastique ,
tremblant à la vue de ce dragon qui,
par ses trois têtes, lance des f lammes ,
donnant à haute voix des conseils af in
que triomphe le gentil Lancelot , che-
valier brave et sans reproche et qui
vient au secours des opprimés. Les
bons ayant gagné le combat, ce fu t
une ovation qui accueillit les acteurs
venus saluer.

Une ville imaginaire vit sous le rè-
gne d'un dragon. Quand l'horrible bê-
te est tuée par Lancelot , ce dernier
très a f f a i b l i  disparaît , le temps de per-
mettre au bourgmestre de prendre le
relais , en une belle satire du joug
exercé par un usurpateur. Les sujets
tant habitués à la domination conti-
nuent de courber servilement l'échiné ,
si pleutres qu'on f ini t  par trouver cet
asservissement presque naturel. Mais
Lancelot réapparaît et remettant tout
en place, tire la grande morale de
l'histoire : « Il f a u t  tuer le dragon qui
est au fond de chacun de nous » .

De toutes les activités du TPR, il en
est une qui a toujours accumulé les
réussites ; ce sont les spectacles réser-
vés aux enfants. Par dessus les audi-
toires d'adultes, les comédiens du TPR
semblent avoir trouvé chez les enfants
leur meilleur public, avec ses enthou-
siasmes, ses possibilités d'évasions, sa
confiance. Le contact est fac i le , l'adhé-
sion complète et l' on peut entendre
après le spectacle des jugements pleins
d'éloges et sans appel : ils sont con-
quis, ce qui n'est pas si faci le  !

M. C.

«Le Dragon» du TPR a enthousiasmé les élèves

A CHÉZARD
route des Vieux-Prés, à 80 m. de la
route principale (arrêt du trolleybus)

EXPOSITION-VENTE
de tableaux de maîtres

p 10032 Claude Matthey-Doret

Marché aux puces
AUJOURD'HUI dès 8 h. à CERNIER

en face du Restaurant l'Epervier

p 10135

Dieu parle-t-il encore aujourd'hui ?
Cette insolite question sera abordée
du lundi 26 au samedi 31 mai lors
d'une « campagne » mise sur pied par
un groupe de chrétiens du Val-de-
Ruz : l'« Action commune d'évangélisa-
tion » . Il s'agit pour eux d'annoncer
l'Evangile sur terrain neutre, hors des
murs des églises, à l'exemple de Celui
qui ne s'est pas contenté de prêcher
dans le temple mais qui est allé cons-
tamment à la rencontre des hommes.
Un terrain neutre : salle de la Fon-
tenelle, Cernier, 20 h. 15. Deux ora-
teurs venus de l'extérieur : Gérard
Peilhon, chanteur et animateur de jeu-
nesse français (les trois premiers soirs)
et Maurice Ray, pasteur et évangéliste
du canton de Vaud (les trois derniers).
Participation de groupes vocaux (les
Gédéons, de La Chaux-de-Fonds).

La piscine est ouverte
La piscine du Val-de-Ruz s'ouvre au-

jourd'hui sairiedi. La température de
l'eau est de. 22 degrés; Pour cette nou-
velle saison, le comité de l'association a
engagé un nouveau gardien en la per-
sonne de M. Yves Noirjean. (cm)

VALANGIN
Il s'assoupit au volant

Deux blessés
Conduisant une auto, M. Philippe

Cornu, 61 ans, de La Chaux-de-Fonds,
circulait , hier à 14 heures, sur la rou-
te de Valangin à Neuchâtel. A un mo-
ment donné, il s'est assoupi et a ainsi
quitté la chaussée pour terminer sa
course contre les rochers.

Blessés, M. Cornu et son épouse Béa-
trice, ont été transportés par ambu-
lance à l'Hôpital de La Chaux-de-
Fonds.

[yÀL-DË -RUZ")

Aujourd'hui et dimanche
Noiraigue organise
la Fête de district

des musiques
Instaurées pendant les mobilisations

de la Seconde Guerre mondiale, les Fê-
tes de district des musiques du Val-
de-Travers ont lieu de village en vil-
lage sur un rythme régulier. « L'Espé-
rance » a organisé en 1947 la cinquième,
en 1955 la douzième, en 1966 la vingt-
deuxième. Et voici que 1975 ramène la
trentième !

Dans les grandes lignes, l'organisa-
tion est simple, ce qui n'exclut pas un
gros travail pour les organisateurs.

Le dimanche après-midi, c'est le ren-
dez-vous de toutes les sociétés qui exé-
cutent les meilleures pièces de leur
répertoire, audition encadrant la remi-
se de la.bannière de district. Puis, . ce
sont leâ morceaux d'ensemble'.

Mais la fête commence déjà ce soir.
Et il est de coutume de faire appel
pour un concert de gala à une excel-
lente formation de l'extérieur.

Ce soir, et pour la première fois dans
le canton de Neuchâtel, le Brass Band
Treize Etoiles de Sion occupera le
plateau , sous la direction du chef Mi-
chel Barras. Et l'on se réjouit d'un
concert qui promet d'être de haute
qualité, (jy)

LES VERRIERES

François Valéry
et les scouts

Il fau t  un petit brin de fo l ie  pou r se
lancer chaque année dans l'organisa-
tion d'un important spectacle avec une
vedette appréciée des jeunes : après
Henri Dès, C. Jérôme et Christophe ,
les scouts des Verrières ont fa i t  appel
cette année à François Valéry, promu
à un rang élevé au box-of f ice  après le
succès de « Une chanson d'été ».

Un budget de plusieurs milliers de
francs, un dévouement illimité, des ki-
lomètres et des kilomètres en voiture
pour poser des a f f i ches  en Suisse et en
France , plusieurs centaines de specta-
teurs attendus , et un petit bénéfice es-
péré comme ceux de ces dernières an-
nées : voilà pour la technique de l'orga-
nisation. Mais les scouts , animés par
Claude Fatton , veulent aussi avec cet-
te manifestation importante apporter
un remue-ménage de bonne humeur
au village.

En première partie passeront des
clows avant l'apparition d'une vedette
dont le nom se compose de deux pré-
noms d'hommes politiques français cé-
lèbres, (mib)

[ VAL-DE-TRAVERS]
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A la veille de l'été, le Conseil
d'Etat s'est préoccupé du problème
des baignades dans le lac de Neu-
châtel et dans les eaux neuchâte-
loises du lac de Bienne.

Il reste encore beaucoup à faire
pour lutter contre la pollution des
eaux. Néanmoins, il y a lieu de
constater une amélioration éviden-
te de l'état du lac de Neuchâtel et
il faut s'en réjouir. Aussi le gouver-
nement à-t-il décidé d'assouplir les
mesures en la matière. '

Les bains sont désormais libres.
Les plages dont la qualité de

l'eau est encore douteuse seront si-
gnalées par un écriteau « Attention,
Eau polluée », laissant ainsi à cha-
cun la responsabilité de se baigner
ou non à ces endroits, (comm.)

Dans le lac de Neuchâtel
Les baignades

sont libres

La police enquête activement après
l'important vol d'explosifs — un des
plus importants jamais commis dans
notre pays, rappelons-le — perpétré sur
un chantier ouvert par une entreprise
privée de Peseux, mandatée par les
PTT. Rappelons que 1200 détonateurs,
192 bâtons gélatine de cheddite et 20
mètres de cordon détonnant ont été
emportés.

Vol de Frochaux :
l'expectative
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STEFAN BARY

Roman
EDITIONS DE TRÉVISE. PARIS

Elle se souvient de son mariage avec Tibor.
Cette fois-là non plus, elle n 'avait pas dormi.
Mais cela avait été une nuit d'attente heureuse.
Ce n'est pas la même chose selon que l'angoisse
ou le bonheur vous tient éveillé. Une trentaine
d'amis avaient assisté à leur mariage — des
êtres jeunes et joyeux — venus féliciter le
jeune chef d'orchestre dont on parlait déjà
beaucoup et la jeune doctoresse pleine d'avenir.
Ils étaient partis le jour même pour Prague, la
ville dorée. Voyage de noces court mais dont
Véra n'a pas oublié une heure.

Elle presse ses paumes contre ses tempes.
Tout est trop compliqué.

Le passeport qu 'on lui a donné. La tentative
faite pour empêcher son semblant de mariage
avec Mathieu. La première mise en garde
aux Endreï , puis l'appel de Tibor. Les hommes

du Service secret ; la fouille de son apparte-
ment ; l'insistance et les menaces de Foldessi.
Et maintenant, brusquement, tout semble si
facile , sans heurts, comme à l'Ouest. Foldessi
lui avait fait ses adieux et souhaité beaucoup
de bonheur : « Si vous n'y voyez pas d'incon-
vénient , je viendrai assister à votre mariage »,
avait-il dit.

Tout cela , c'était encore plus inquiétant,
alors que chaque minute semblait devoir ap-
porter une nouvelle calamité.

Véra a choisi un simple costume gris qu'elle
accompagne d'un petit chapeau bleu. Un der-
nier coup d'œil au miroir. Si tout va bien, se
dit-elle —• mais c'est impossible ! ¦—¦ dans une
heure, je serai Madame Larue. Jamais je n'au-
rais cru que je porterais un autre nom que
celui de Tibor.

Certes, cela ne signifie rien. Mais pourquoi
les autorités, qui sont parfaitement au courant ,
me permettent-elles ce mariage ? Si l'on veut
me donner ma liberté, pourquoi poursuivre
et participer à la comédie ?

Une migraine lancinante aux tempes. Elle
va dans la salle de bains pour y prendre un
comprimé.

On sonne. C'est Matnieu.
— Qui donc attendais-tu ? demande-t-il en

souriant de toutes ses dents. Le jour de son
mariage, on ne devrait pas être surprise par
la vue de son fiancé.

— C'est toi que j'attendais, répond-elle.

(Mais elle n'est pas certaine de dire la vé-
rité.)

— Evidemment, nous ne devrions nous voir
qu 'à l'église. Mais nous ne nous marions pas
à l'église.

Elle prend son sac à main, ferme la porte
de l'appartement derrière elle.

Mathieu l'aide à descendre l'escalier. Elle
chancelle. La journée est radieuse. Le soleil
brille sur la chaussée glacée.

— Je n'ai que ma Ferrari à t'offrir comme
carrosse. J'espère que tu me pardonneras.

Elle doit libérer le siège occupé par une
gigantesque gerbe de roses pour pouvoir s'as-
seoir.

— Quand j' avais douze ans, dit-il, j' avais
décidé de ne jamais me marier. Tu vois ce
qu 'il advient des bonnes résolutions.

Il lui lance un coup d'œil en biais et ajoute :
— Mais, je t'en prie, souris un peu. Nous

n'allons pas à un enterrement.
— Je ne comprends pas. Je ne comprends

pas...
C'est tout ce qu'elle trouve à dire.
— Il n'y a rien d'extraordinaire au fait que

je tienne ma promesse. Nous sortirons de la
mairie pour aller à l'Ambassade de Grande-
Bretagne où l'on te remettra ton nouveau
passeport . Tu seras sujette de Sa Majesté la
Reine d'Angleterre. Nous avons encore beau-
coup à faire. Cet après-midi, tu recevras ton
autorisation de partir.

— Non. C'est impossible...
Elle est certaine de ne pas recevoir cette

autorisation.
Mathieu arrête la voiture devant l'Hôtel de

Ville. Le bâtiment vétusté est un vestige de
la monarchie austro-hongroise. Le drapeau de
la République populaire de Hongrie flotte sur
le pignon du toit.

— Bureau 11, indique l'employé auquel Ma-
thieu tend sa licence.

Ils doivent gravir un grand escalier. Véra
serre les roses contre elle.

Mathieu lui pose la main sur le bras.
— Je t'en supplie, souris !
Mais, brusquement, la jeune femme s'immo-

bilise, incapable de faire un pas de plus : sur
le seuil du bureau 11 se tiennent le policier aux
manières de danseur de ballet et Foldessi qui
s'avance vers elle.

— J'ai pensé qu 'il vous faudrait un témoin ,
dit le chirurgien.

Véra croit voir de l'ironie dans le sourire
qu'il lui adresse. Mathieu, tout aussi surpris
qu'elle, songe : « C'est un sourire douloureux. »

— Il vous faut même deux témoins, inter-
vient le « danseur de ballet » . — Je m'appelle
Andras Kerekes.

— J'avais prévu ce détail , répond Mathieu
qui a repris son sang-froid et qui indique deux
personnes, qui attendent un peu plus loin. —
Mais je suis ravi de votre initiative.

(A suivre)

Les nuits
de Véra Baka

A Place du Gaz La Chaux-de-Fonds Jusqu'au 1er juin 1975, de 10 h. à 20 h. r
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A VENDRE
CHALET avec vue sur le lac, à Che-
vroux, comprenant : 3 chambres à cou-
cher, 1 grand living Tout confort.
Tél. (038) 31 15 30, (037) 67 16 36.
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Nous cherchons une

sommelière
Vie de famille.

S'adresser Hôtel de la Balance, La Vue-
des-Alpes, tél. (038) 53 22 94.

MONSIEUR
(retraité) est demandé pour promener
régulièrement 2 chiens. Logement de 3
pièces, confortable, gratuitement à dis-
position.
Ecrire sous chiffre AG 9904 au bureau
de L'Impartial.

Secrétaire
50 ans, bonne présentation, soignée, gaie,
affectueuse, bel intérieur, rencontrerait
monsieur 55-60 ans, mêmes affinités,
pour mariage si entente.
Ecrire sous chiffre HS 9831, au bureau
de L'Impartial.

À VENDRE

Mini lOOO 70
rouge, expertisée, peu roulé.

Tél. (039) 23 12 91 heures repas.



Après les affrontements de Tavannes

Le Conseil municipal de Tavannes
a publié hier un communiqué à la suite
des récents événements qui y ont eu
lieu. La teneur du communiqué est la
suivante :

« Au cours de deux séances, le Con-
seil municipal a discuté longuement
des graves incidents qui se sont dé-
roulés dans le centre du village il y a
une semaine. Il constate que des élé-
ments séparatistes venus de l'extérieur
pour la plupart sont à l'origine de ces
regrettables désordres. Il déplore toutes
les violences et en particulier l'emploi ,
vraisemblablement par des séparatistes,
d'armes à feu qui a fait un blessé gra-
ve. Il regrette que la police, insuffi-

sante en effectif , n 'ait pas été à même
d'empêcher l'affrontement et des dégâts
à la propriété privée. Il prend acte
avec satisfaction du fait que Force dé-
mocratique a renoncé spontanément,
dans un esprit d'apaisement, à organi-
ser une soirée en cette fin de semaine.
Il regrette que les séparatistes main-
tiennent leur assemblée suivie d'une
soirée familière samedi 24 mai. Il. de-
mande aux autorités cantonales que
des mesures efficaces soient prises pour
éviter le retour d'affrontements aussi
dangereux qu'inutiles et pour que l'or-
dre public soit assuré au cours de la
période qui précède les troisièmes plé-
biscites », conclut le Conseil municipal.
* (ats)

La municipalité demande des mesures de protectionLes ressortissants italiens quittent le vallon de Saint-Imier
A cause de la récession économique

Depuis la campagne de l'Action na-
tionale au mois d'octobre 1974 mais
plus encore en raison de l'arrivée-sur-
prise de la récession économique et
du chômage dont résulte une insécuri-
té de l'emploi, les ressortissants ita-
liens, premiers touchés, quittent petit-
à-petit le vallon de Saint-Imier pour
regagner la Péninsule. Représentant
consulaire d'Italie en Erguel , M. Lino
Gaio affirme, en se basant sur des
chiffres statistiques, que le 40 pour
cent du contingent situé dans le trian-
gle géographique La Ferrière - Trame-
lan - Sonceboz aura quitté la Suisse
au mois de juillet prochain. S'occu-
pant de cette région et établissant les
contacts avec le consulat de Berne
d'une part avec l'Italie directement
d'autre part, M. Gaio avance un chiffre
bien réel que nous avons eu l'occasion
de vérifier.

Depuis cinq, dix ou même vingt ans
les Italiens, nombreux , se sont intégrés

relativement difficilement en Helvétie,
en particulier dans le district
de Courtelary. Ce qu'ils ont trouvé au
point de vue matériel ne s'est jamais
vraiment concrétisé au point de vue
humain. Sans entrer en détail sur ce
sujet, M. Gaio pense certainement avec
raison que l'Italien n'a jamais trouvé
en Suisse l'accueil auquel il pouvait
s'attendre. Il résulte ainsi de cette si-
tuation un manque réciproque de com-
préhension , l'outil étant plus rentable
que le visage humain. Alors, en pé-
riode de récession comme celle que
chacun a l'occasion de vivre actuelle-
ment, l'étranger est le premier touché
et n'en est pas surpris. La crise n'étant
pas particulière à la Suisse, les res-
sortissants italiens du Vallon compren-
nent paraît-il parfaitement le problè-
me d'aujourd'hui. Ils ont l'intuition
qu 'ils doivent partir , leurs « chez eux
n'étant pas véritablement leur chez
soi ». Apres s être habitues avec peine
à une région où ils ont trouvé du tra-
vail et envoyé leurs enfants à l'école,
ils sentent avec regret que la meilleure
solution actuelle est le départ. C'est
dans ce cas précis que le bureau con-
sulaire entre en action. Il aide les res-
sortissants dans leurs nouvelles démar-
ches pour le rapatriement. En Italie,
vu le nombre assez considérable de
rentrées, on a mis sur pied des plans
d'assistance, tels que subvention
pour un nouvel établissement et cou-
verture des frais de voyage, hospitaliers
etc. Une nouvelle intégration dans son
propre pays n'en est pas moins une
nouvelle fois difficile , notamment pour
les enfants, toujours désavantagés dans
de telles situations. Pour ces derniers
en effet le problème est plus épineux
car , quand ils rentrent chez eux , ils
savent que le niveau scolaire qu 'ils
ont acquis dans les classes suisses n'est
pas reconnu comme il le devrait.

MANIFESTATIONS
ITALO-SUISSES 1975

Déjà programmée l'année passée sur
l'initiative de M. Gaio en collaboration
avec la communauté italienne de Saint-
Imier et le Centre de culture et de
loisirs, placée sous l'égide du consulat
d'Italie à Berne et destinée à resserrer
les liens entre Suisses et Italiens, une
année culturelle italo-suisse a été mise
sur pied en 1975. La semaine d'amitié
de 1971 avait obtenu un tel succès
dans l'Erguel que cette région a de
nouveau été choisie pour l'organisation
des manifestations. Malgré les départs
précités, M. Gaio pense que la mise
sur pied d'un tel programme est l'une
des solutions permettant d'instaurer la
collaboration, la compréhension et la
connaissance réciproque entre Suisses
et ressortissants italiens. Plusieurs ren-
dez-vous intéressants ont ainsi été pré-
parés à leur intention. Après la soirée
théâtrale du 1er mars dernier (la Satyre
italienne présentée par le Théâtre 7 de

Milan), il y aura le 1er juin un concours
de culture générale pour les écoliers,
celui-ci étant basé justement sur la
connaissance réciproque italo-suisse.
Au mois d'août, une exposition-con-
cours de peintres amateurs se tiendra
au Centre de culture et de loisirs. En-
fin pour les mois d'octobre et novem-
bre des soirées variétés, folklorique et
conférences retiendront l'attention.

A ces occasions, Suisses et Italiens
pourront se donner la main et frater-
niser pour oublier un problème qui,
s'il oblige les uns à regagner leur pays,
attriste certainement les autres devant
ce fait navrant. R. J.

75 années au service de son prochain
Les samaritains de Tramelan en fête

A gauche, la grande famille des samaritains A droite, trois f idèles  membres entoures des deux monitrices et du
président (de gauche à droite) : Mlle Bluette Augsburger, Mme Ruth Amstutz (monitrices), Mme Madeline Vuil-
leumier-Froidevaux, Mlle Olive Augsburger. Mme Simone Nicolet-Mathez et le président M.  Jean-Paul Mathez

qui à eux tous totalisent un grand nombre d' années de sociétariat .

C'est avec la même minutie et la
même conscience qu'ils apportent dans
leur aide à leur prochain que les sama-
ritains de Tramelan ont préparés les
festivités de leur 75e anniversaire. Une
semaine samaritaine prévue du 26 au 31
mai marquera cet événement qui pour-
ra à maintes occasions être suivie par
toute la population. Durant la semaine
prochaine, donc, une douzaine de vi-
trines présenteront divers thèmes ayant
trait à tout ce qui Intéresse les samari-
tains. Le jeudi , un grand exercice-dé-
monstration en public montrera la sec-
tion au travail dans diverses interven-
tions choisies par les monitrices. Une
vente de cartouches de pansements
ASS mettra un terme à cette semaine
samaritaine qui va au-devant d'un
grand succès.

UN BRIN D'HISTOIRE
C'est le 28 février 1900 que sur l'ini-

tiative de MM. Schwarzenbach (méde-
cin) et Naymark (pasteur) fut fondée la
section des samaritains de Tramelan.
Une trentaine de personnes formaient
l'effectif de cette société qui a toujours
été au service de chacun, en toutes
occasions. La guerre de 1914 freina
certes quelque peu l'activité de la sec-
tion qui put se rattraper plus tard ,
et tout spécialement lors de la période
de grippes de 1918. à 1920 et encore
dès 1939 et après 1940 lors de l'entrée
en Suisse des armées françaises et
polonnaises, en prodiguant les soins aux
soldats.

La section de Tramelan de l'Alliance
suisse des samaritains a bien sûr été
entre les mains de différents présidents
durant ses 75 années d'existence. On
peut relever les noms des présidents
suivants : le pasteur Naymark, MM.
Jules Peçon , Charles-Alcide Etienne,
Armand Monbaron , Werner Rossel, Ro-
ger Jacot, Henri Benoit, Aurèle Bé-
guelin , Marcel Droz , Armand Bach-
mann , Maurice Augsburger, Dr Perret-
Gentil , Charles Tschâppât , Mlle Bluet-
te Augsburger (1945-1957), M. Gilbert
Gindrat (1958), Pierre-André Baumann
(1959-1964), Pierre-André Rossel (1964-
1965), Mme Rolande Gerber (1966-1970)
puis M. J.ean-Paul Mathez qui depuis
1971 préside avec beaucoup de compé-
tence et dévouement la section des
samaritains de Tramelan.

Il serait injuste de présenter les per-
sonnes qui dirigeaient la section sans
mentionner les moniteurs et monitrice!:

qui semaine après semaine se dévouent
à l'enseignement des soins à apporter
en différentes occasions ; ce sont, pour
le passé, Mme C. Voumard, Mlles H.
Guenin , G. Voumard, MM. A. Mon-
baron, W. Rossel, W. Voumard-Droz,
Charles Tschâppât. Aujourd'hui, Mlle
Bluette Augsburger et Mme Ruth Ams-
tutz.

DU PROVISOIRE QUI DURE
Si tout semble marcher au mieux au

sein de la section des samaritains de
Tramelan, il est un problème qui .pré-
occupe au plus haut degré les respon-
sables qui doivent assurer une bonne
gestion de leur section. Ce problème,
qui revient sans cesse, est celui posé
par le local. En 1950 par exemple, on
trouve les samaritains dans une pièce
du collège secondaire d'où ils sont dé-
logés pour arriver dans une salle du
Cercle ouvrier en attendant de s'ins-
taller à l'Ecole professionnelle. Puis
nouveau départ dans une salle du vieux
collège, pour quelques instants seule-
ment. Finalement, les samaritains sont
accueillis par la Paroisse, provisoire-
ment depuis bientôt huit ans. Si diffé-
rentes propositions ont été faites, elles
n'ont pu se concrétiser vu le matériel à
« caser ». Pourtant , malgré ce lourd
handicap, les samaritains sont recon-
naissants mais espèrent que l'appel lan-
cé ce jour trouvera l'écho qu'il mérite.

VERS LE CENTENAIRE
A peine le 75e anniversaire entamé

que le dynamique président M. Jean-
Paul Mathez pense déjà au centième.
Pour lui , il ne fait aucun doute, l'es-
prit samaritain ne se modifiera pas :

Comité actuel
Président, Jean-Paul Mathez ; vi-

ce-présidente, Mme Hilda Zurcher ;
secrétaire, Mme Thérèse Gerber ;
caissière, Mme Eisa Choffat ; maté-
riel, Mme Rolande Gerber et Mlle
Josette Erard ; membres, Mme Ray-
monde Schafroth , Mme Dorette
Grosjean. Monitrices, Mlle Bluette
Augsburger, Mme Ruth Amstutz.

Membres d'honneur
Mlle B. Augsburger, Mlle O.

Augsburger, M. P. A. Baumann,
Mlle D. Donzé , M. W. Friedli, Mme
M. Froidevaux , M. M. Gaufroid ,
Mlle J. Guenin , Dr A, Haemmig,
M. E. Pfenninger, Mme M. Vuilleu-
mier-Froidevaux.

secourir, soigner, aider. Le programme
n'est surtout pas terminé et le vœu
le plus cher du président serait de
pouvoir apporter une aide plus grande
aux personnes du 3e âge. Car si cer-
taines ne manquent de rien dans le
domaine matériel, plusieurs d'entre-
elles pourraient être entourées, aidées,
soit pour se lever ou se coucher.

C'est dire que l'esprit qui anime l'é-
quipe des samaritains de Tramelan
n'est pas prêt de s'endormir. La section
est bien vivante et c'est d'un bon pas
qu'elle s'achemine vers son centenaire.
Reste à la population tout entière de
lui donner la possibilité de poursuivre
son activité dans le but qu'elle s'est
fixé, (texte et photos vu)

DELÉMONT
Collision frontale
Trois blessés

Hier après-midi la route de Courren-
dlin a été le théâtre d'un grave acci-
dent de la circulation. Une voiture pi-
lotée par un ressortissant de Roggwil
s'est subitement déportée sur la gauche
de la chaussée.

Consécutivement à cette manoeuvre,
l'automobiliste bernois est entré vio-
lemment en collision avec un véhicule
delémontain. Dans ce choc, trois per-
sonnes furent grièvement blessées et
durent être conduites à l'hôpital par
l'ambulance. Quant aux dégâts maté-
riels, ils s'élèvent à 10.000 francs, (rs)

Dangereux individu
sous les verrous

Hier à 11 h. 45 un homme s'est pré-
senté au domicile de Mme Michel , si-
tué à la route de Bâle, et a demandé à
pouvoir téléphoner. Acquiessant à sa
demande, la propriétaire de l'apparte-
ment a fait entrer l'inconnu qui subite-
ment s'est jeté sur elle et a tenté de
l'étrangler. Entendant les appels de sa
mère, un enfant de 14 ans qui se trou-
vait dans une autre chambre a ameuté
les gens des maisons avoisinantes.

Pris de panique le malandrin s'est
sauvé et a été poursuivi par un com-
merçant qui a réussi à le ceinturer
jusqu 'à l'arrivée de la police qui l'a
incarcéré, (rs)

I

Voir autres informations
jurassiennes en page 26

Pour les cinémas de Tavannes, Saint-
Imier, Le Noirmont, Tramelan et
Bévilard , voir page 2.

SAINT-IMIER
Samedi, dans les rues de la cité,

concert en plein air par le Corps
de musique.

Pharmacie de service, samedi, di-
manche, Mme Liechti, téléphone
41 21 94.

Médecin de service : Dr Wainscnker,
de Renan, tél. 63 14 44.

A. A. Alcooliques anonymes : tél.
(039) 41 40 80.

Service du feu : tél. (039) 41 34 03 ou
41 19 50.

Service technique : tél. (039) 41 43 45
ou 41 43 46.

Police cantonale : tél. (039) 41 25 66.
Police municipale : tél. (039) 41 20 46.
Hôpital et ambulance : tél. (039)

41 27 73.
Sœur garde-malade : tél. (039)

41 42 81.
Funiculaire Saint-Imier - Mont-So-

leil : tél. (039) 41 25 53.

Orvin, dimanche après-midi, halle de
gymnastique, festival des fanfares
du Bas-Vallon de St-Imier. Same-
di, soirée-bal.

Reconvilier, samedi soir, à l'hôtel de
l'Ours, bal organisé à l'occasion du
tournoi du Club de lutte de la
Vallée de Tavannes.

Sonvilier, samedi soir, halle de gym-
nastique, concert allemand des
yodlers.

Villeret , dimanche après-midi, grande
salle hôtel de la Combe-Grède,
festival des chanteurs du Haut-
Vallon de St-Imier. Samedi soir ,
fête villageoise.

Urgences médico-dentaires de l'Asso-
ciation jurassienne des médecins-
dentistes, dimanches et jours fé-
riés, tél. (066) 66 34 34.

Centre social protestant : service de
consultation personnelle, conjugale
et sociale, sur rendez-vous, tél.
(032) 93 32 21.

Pro Senectute Jura-Sud : service d'in-
formation et d'action sociale en fa-
veur du 3e âge. Consultations sur
rendez-vous, tél. (032) 91 21 20.

SAIGNELÉGIER
Halle-cantine, samedi, 20 h. 15, à l'oc-

casion du centenaire des Cécilien-
nes du Jura, concert de la Chanson
de Fribourg dirigée par l'abbé
Pierre Kaelin. Dès 22 h., bal.

Police cantonale : tél. (039) 5 1 1 1 0 7 .
Préfecture : tél. (039) 51 11 81.
Hôpital et maternité : tél. (039) 51 13 01.
Ambulance Nufer, Le Noirmont : tél.

(039) 5311 87.
Médecins : Dr Baumeler, Le Noirmont,

tél. (039) 53 11 65.
Dr Bloudanis, Saignelégier, tél.
(039) 51 12 84.

Pharmacie Fleury, Saignelégier, tél.
(039) 51 12 03.

Service du feu : tél. (039) 51 11 45 (pro-
fessionnel) ; 51 17 32 (privé) ou
51 16 55 (professionnel), de nuit
51 15 58 (privé).

TRAMELAN
Samedi 11 heures, Cercle italien : con-

cert offert par les candidats du
Club mixte des accordéonistes aux
concours de la médaille d'or de
Bevaix.

Samedi, 14 h. 30, Restaurant de l'Union :
assemblée générale de la Commis-
sion régionale d'arbitrage Jura-
Seeland de volley-ball.

Samedi, 20 heures, halle de gymnastique
Tramelan-Dessus : demi-finales de
la Coupe suisse d'haltérophilie,
Tramelan - Châtelaine Genève avec
Michel Broillet.

Courgenay. — Aujourd'hui et de-
main le Cart-Club Jura met sur pied
la deuxième manche du championnat
suisse. La piste de Courgenay attirera
de nombreux sportifs lors de ces deux
journées car les 56 meilleurs (addition
des deux manches) seront qualifiés
pour la suite du championnat.

Pierres holding SA: dividende réduit
i_ «hiromique horiogère j

Pierre Holding SA société affiliée à
l'ASUAG, a tenu son assemblée géné-
rale sous la présidence de M. H. Haem-
merli. Les actionnaires ont approuvé
le rapport de gestion et les comptes
de l'exercice 1974. Le chiffre d'affaires
de la société a atteint 95,7 millions de
fr. en 1974, ce qui correspond à une
augmentation de 14 pour cent par rap-
port à l'année précédente. L'assemblée
a décidé le versement d'un dividende
de quatre pour cent seulement, cela
pour tenir compte de la situation ac-
tuelle des affaires et de l'emploi en
particulier.

Les mesures de restructuration et de
rationalisation prises ces dernières an-
nées ont permis à Pierres Holding d'a-
méliorer sensiblement sa compétivité
en 1974. Elles constituent aussi une
plate-forme au développement d'une
industrie de diversification. En 1974,
les ventes de ce secteur ont déjà re-
présenté 14 pour cent du chiffre d'af-
faires, spécialement par la livraison de
composants en rubis et saphir synthé-
tique qui équipent notamment des ma-
chines et instruments de précision.

(comm.)

Galerie Motte
G E N E V E

Importante vente aux enchères publiques
de tableaux modernes

LES 6 - 7 - 8  JUIN 1975

Exposition du 30 mai au 6 juin , de 9 à 21 heures, sans interruption
10, quai Général-Guisan - Genève - Tél. (022) 21 01 51

Catalogue illustré sur demande

Huissier judiciaire : Me ROGUET - Genève
p 8967

L'INITIATIVE POUR
UN TROISIÈME VOTE

A ABOUTI
L'initiative demandant un troisième

vote pour le rattachement de la ville
de Moutier au nouveau canton du Jura
a obtenu, hier soir, le nombre requis
de signatures. Un cinquième de la po-
pulation est ainsi atteint.

Toutefois la collecte de signatures
se poursuit, (ats)

MOUTIER

Le comité de Force démocratique,
réuni hier en assemblée ordinaire à
Tramelan , publie le communiqué sui-
vant :

« Depuis quelques semaines, les ac-
tes de violence se multiplient dans le
Jura bernois. Dans sa lettre adressée
le 24 avril 1975 au Conseil fédéral, le
comité directeur de Force démocrati-
que exprimait son inquiétude et deman-
dait à être reçu par la plus haute auto-
rité du pays afin d'examiner avec elle
les moyens de rétablir le calme et la
tranquillité. Cependant, l'entrevue de-
mandée n'a pas été accordée. Nous en
concluons que le Conseil fédéral n'est
pas exactement "renseigné sur le dan-
ger qui pèse sur le Jura bernois. » (ats)

Force démocratique :
le droit à la paix
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L'inauguration de la nouvelle maison
du «Centre professionnel de l'Abeille»
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Le bâtiment de la « deuxième étape » du Centre professionnel de l'Abeille, avec
sa zone de verdure, si bienfaisante à tout le quartier, et qui ne fera  que croître et embellir.

Il  y  a deux « maisons d'école » : vue d'ensemble... et de coin !

UN BEAU MOMENT DE L'HISTOIRE CHAUX-DE-FONNIÈRE

Vous savez, faime beaucoup ce terme de « maison d e-
cole » cher au « Grand Meaulnes » d'Alain Fournier. Plu-
tôt que de collège, qui fai t  un peu caserne, de lycée, ou de
tout ce que vous voudrez. La maison d'école, comme son
nom l'indique, c'est la « maison ». On s'y sent chez soi.
Protégé. En famille. Aimé, si c'est possible . C' est le havre
de grâce, et vraiment, c'est cela, cela qu'il nous faudrait
faire de nos écoles , dans une civilisation aussi exclusive-
ment scolaire que la nôtre.

La maison d'école que nous inaugurons aujourd'hui ,
soit la deuxième étape du Centre scolaire de l'Abeille,
vous le verrez par les articles qui suivent, doit précisé-
ment être le « lieu commmun » de tous. Ecoles de métier,
écoles professionnelles , école d'art ; les écoliers, les ap-
prentis, tous. Qui rivaliseront d'imagination et d'ardeur.
C'est tout cela que nous appelions de nos vœux : qu'il
soit donné à nos jeunes gens se dirigeant vers d' autres
métiers que ceux à quoi préparent les gymnases et autres
écoles de commerce, les mêmes moyens de travail et de
loisir. Il  nous est arrivé de le dire à M.  le conseiller d'Etat

Grosjean, qui déplorait la ruée vers les « choses » univer-
sitaires :

— Mais non, ce n'est pas cette ruée-là qu'il faut  re-
gretter : elle nous servira toujo urs. Mais, pour reualoriser

les métiers manuels, ou n'importe lesquels d'ailleurs, don-
nez-leur la même dignité qu'aux autres f o rmations ; et
cela d' abord à l'école.

En fa i t , le bâtiment que nous inaugurons aujourd'hui ,
prévu certes depuis longtemps, et pour lequel M. Pierre
Steinmann remercie justement les autorités et la popu-
lation , c'est réellement à lui qu'on le doit. Sans sa ténacité,
et son obstination, malgré qu'il était duement prévu, on
ne l'aurait pas fa i t , et aujourd'hui , on le retarderait. Com-
me si de diminuer les moyens de préparation de la jeu-
nesse résoudra une crise ! Non, ici, il y eut à la fo i s  de
bon jugement, de bon vouloir, et une notion perspicace de
défense de la région, qui résidera constamment dans l 'in-
telligente formation de la j eunesse, laquelle n'exclut ni
l'autorité ni la psychologie. Car, faut-il le répéter, les
jeunes gens sont des êtres, non des machines à éduquer.
Autrement dit , le héros, et le héraut, de l'aventure, c'est
évidemment le « patron du Tec ». Bravo.

C' est dire si nous sommes heureux de la mise sur pied
d'un édifice si étonn amment au service de tous, pourvu de
tant de moyens techniques, audio-visuels, et tout, et telle-
ment adéquats : on se sentira heureux d'être apprenti, dans
une ambiance pareille.

J.  M. N.

devrait consacrer quelques dizaines
d'heures de préparation pour quelques
minutes d'émission programmée, se las-
serait , à juste titre , de moyens audio-
visuels.

Nous n'avons certes pas la prétention
d'affirmer notre pleine réussite et la
pertinence absolue des réflexions péda-
gogiques de l'apprentissage. Là égale-
ment, tout est évolution perpétuelle.
Mais nous espérons cependant que le
visiteur (contribuable) et surtout nos
futurs apprentis prendront conscience
de la valeur de l'instrument. Polyva-
lence, mobilité, sont les paramètres
indispensables de nouvelles installa-
tions.

Praticiens et techniciens bénéficie-
ront de cette réalisation durant de fort
nombreuses années. Nous espérons ainsi
répondre aux souhaits convergents de
notre jeunesse et de leurs aînés aux
responsabilités économiques, industriel-
les, à la sauvegarde commune de notre
région.

En réitérant, au nom de mes collè-
gues et des jeunes qui nous sont con-
fiés, notre très sincère reconnaissance
à tous ceux qui ont permis la réalisa-
tion de ce bâtiment, nous les assurons

Principales installations du
Technicum neuchâtelois au centre

professionnel de l'Abeille,
bâtiment 2

Rez inf. : Décorateurs-étalagistes.
Tapissiers-décorateurs.

Rez: Atelier de soudure. Ateliers
bois-métal-cartonnage. Salle de
cours et salle polyvalente.

1er étage : Cours et laboratoires
sciences naturelles. Biologie - anato-
mie. Atelier de diversification (acti-
vités créatrices). Salles de technolo-
gie et de dessin. Auditoire, collec-
tions et laboratoires. Enseignement
de la mécanique.

2e étage : Cours intercantonaux
d'électroplastie. Atelier électroplas-
tie, traitements mécaniques. Métal-
lographie. Auditoire de chimie et la-
boratoire. Technologie. Auditoire,
préparation , laboratoire de physique.
Centre de diffusion et de prépa-
ration des moyens audio-visuels.

3e étage : Salle de dessin Ecole
d'art appliqué. Auditoire, prépara-
tion, laboratoire d'électrotechnique.

I 

Atelier laboratoire enseignement de
l'électronique appliquée. Labo de

I photo. Laboratoire de circuits im-
: primés.

Vieux Collège : Installations des
tôliers en carrosserie et des peintres

! en voitures.

de notre complet dévouement a la
cause d'une formation professionnelle
de qualité.

Pierre STEINMANN
Directeur général du
Technicum
neuchâtelois

Continuez d'être Jurassiens, c'est-à-dire créateurs»
Quelque deux années après la pioche

moderne des démolisseurs, le bâtiment
2 du Centre de La Chaux-de-Fonds
reçoit le baptême des autorités fédé-
rale, cantonale et communale en ce
samedi 24 mai 1975. Qu'il me soit
permis d'exprimer aux édiles et à no-
tre population, les sentiments de gra-
titude et de très profonde joie des
utilisateurs d'une fort belle réalisation.
Après Colombier, le Val-de-Travers, Le
Locle, c'est le tour de la Métropole
horiogère en attendant Neuchâtel. Pour
les jeunes qui choisissent d'allier la
sagesse et la réalité,à l'efficacité créa-
trice de l'esprit et des mains, les ins-
tallations du Centre procureront satis-
factions et joies. Découvrir, connaître,
savoir faire, être apte à dominer des
situations nouvelles, voilà de quoi ren-
dre heureux ceux qui souhaitent œu-
vrer sous un ciel tantôt rose, tantôt
morose !

L'histoire économique, industrielle de
notre région, sa volonté culturelle éga-

lement, sont étroitement liées à son
génie inventif , qualité majeure de ses
habitants. La formation professionnelle
est instituée dès 1865 en notre cité.
Elle n 'a cessé de progresser grâce à
l'appui , la compréhension de nos con-
citoyens, leur foi lucide en l'avenir. Il
n'est pas étonnant, en notre ville, de
créer un Collège industriel qui devien-
dra son Gymnase.

Parler des temps modernes ? Quelle
erreur impardonnable à nos yeux !
C'est une continuité dans l'action qui
a permis, permet et permettra à La
Chaux-de-Fonds de vivre et de pros-
pérer. En ce haut lieu jurassien, l'ini-
tiative personnelle et collective se con-
fondent dans le bien commun. En nos
vallées jurassiennes, la générosité du
cœur n'a d'égale que l'aptitude à con-
crétiser. La loi fédérale de 1932 ainsi
que celle de 1963 sur la formation pro-
fessionnelle, font une distinction arti-
ficielle entre deux « catégories » d'ap-
prentis : ceux de l'artisanat et de l'in-

dustrie d'une part, ceux des Ecoles de
métiers à plein temps d'autre part. La
répartition des matières est différente,
les locaux d'enseignement séparés par
des cloisons étanches. Ne fallait-il pas
réagir et admettre pour seul principe
les qualités, les aptitudes et les goûts
des jeunes ? Ne faut-il pas leur offrir
les mêmes chances de vie et de promo-
tion professionnelle ?

L'apprenti n'est pas en général un
« intellectuel ». Pour lui , le concret
existe. Et n'oublions jamais que l'on
vient à la culture par la profession
comme l'on accède à la profession par
la culture. Les chemins sont différents
parce que les hommes sont différents.

U fallait donc offrir à l'apprenti les
moyens nécessaires, simples, directs,
tangibles, de découvrir par l'expéri-
mentation et la manipulation les phé-
nomènes physiques, technologiques sur
lesquels reposent ses compétences et
son savoir, conséquemment sa partici-
pation à l'effort commun de toute une
région , haute en couleur de même
qu 'en verbe !

IL S'AGIT D'ÊTRE PARTOUT,
ET FOUR TOUS

Les locaux et installations du Tech-
nicum neuchâtelois, Centre profession-
nel de l'Abeille, bâtiment 2, s'inscrivent
dans une optique d'utilisation polyva-
lente. Les élèves de nos diverses écoles
(horlogerie et microtechnique, mécani-
que, paramédicale, activités manuelles
jeunes filles, art appliqué, artisanat)
bénéficieront tous des enseignements
généraux et diversifiés qui sont maté-
rialisés dans les investissements com-
munautaires.

D'aucuns trouveront le bâtiment sé-
vère. Nous n'attachons d'importance
majeure qu'aux contingences de la for-
mation professionnelle ainsi qu'aux
principes fondamentaux de l'appren-
tissage dans son sens général. Fonc-
tionnel , pourrait-on dire. Certes oui
mais nous ajouterons pédagogiquement
fonctionnel. Car un bâtiment et ses
équipements sont régis par l'action pé-
dagogique, son efficacité d'une part ,
sa percussion d'autre part. Encore faut-
il se méfier des grandes idées qui re-
posent sur l'acquisition des moyens
d'enseignement très fortement commer-
cialisés !

Moyens audio-visuels... ce n'est certes
pas la panacée. Us sont un support à
l'enseignement quotidien. Encore doi-
vent-ils être faciles à utiliser, non
sophistiqués techniquement ; leur qua-
lité essentielle réside dans la souplesse
de leur utilisation. L'enseignant qui

a) Ecole d 'horlogerie et de microtech-
nique
technologie, électrotechnique,
électronique

b) Ecole de mécanique
technologie, dessin , mécanique,
électrotechnique, physique

c) Ecole de travaux féminins
sciences naturelles, biologie,
physique, chimie, activités
créatrices, géographie, histoire

d) Ecole d' art appliqué
dessin d'observation,
composition décorative,
activités créatrices

e) Ecole professionnelle
technologie, dessin, électronique,
mécanique, physique, chimie, etc.

f )  Cours de préparation à
la maîtrise fédérale

g) Technicum du soir

horlogers complets
micromécaniciens
dessinateurs en microtechnique

mécaniciens de précision
mécaniciens en étampes
techniciens constructeurs
cours de préparation aux Ecoles
de personnel paramédical et
social

bijoutiers-joailliers
sertisseurs
graveurs
cours d'orientation
mécaniciens de précision
mécaniciens en étampes
mécaniciens en automobiles
décorateurs-étalagistes
tapissiers-décorateurs
électroplastes
tôliers en carrosserie
peintres en voitures
mécaniciens électriciens
coiffeurs - coiffeuses
mécanique
mécanique automobile
coiffeur - coiffeuse
technicien constructeur
technicien d'exploitation

Professions concernées

Le Centre professionnel  de l 'Abeille sera remarquablement équipé technique-
ment, pour toutes les professions , et même, si cela se trouve, pour des cours
temporaires, congrès, études, qui pourraient en avoir besoin. Voici les labora-
toires, électronique, chimie, biologie, les auditoriums (dotés d'appareils d' enre-
gistrement et de d i f fus ion  télé-audiovisuels qui vont enrichir notablement
l'enseignement. C'est dire que, sans faire de luxe, on a réussi à être fonctionnel
dans la technique 1975. D'ailleurs perfectible, ce qui était nécessaire : les choses
vont vite, dans ce domaine. Pour le meilleur et pour le pire, on le sait. Mais
¦nous dirons aussi que, pour le Centre professionnel de l'Abeille, c'est le meilleur
qui a été réalisé, dans des conditions dif f ici les , et qui ont exigé des promoteurs
une attention, une conscience et une compétence qui n'eussent toléré aucune

imprécision. (Photos Impar-Bernard)

AUJOURD'HUI PORTES OUVERTES DE 14 h. à 17 h.

Ici une série en petit format



HISTOIRE ET ARCHITECTURE
Inauguration du «Centre professionnelle de l'Abeille»Le développement continuel et l'ac-

croissement des exigences de l'ensei-
gnement professionnel ont posé depuis
longtemps un problème de constructions
adaptées aux nouveaux besoins et aux
effectifs toujours en augmentation. En
novembre 1960, dans un rapport au
Conseil fédéral , le Conseil communal
formulait déjà les principes de base
de ces nouvelles constructions à envi-
sager. Ce rapport constatait la satura-
tion des locaux du Collège des Crêtets
par l'Ecole des travaux féminins et
du Vieux Collège, rue du Collège 6,
par l'Ecole complémentaire profession-
nelle ; de plus la classe de modelage
était logée à des conditions onéreuses
à la rue du Manège.

Ce rapport prévoyait le regroupement
de ces écoles dans un nouveau centre
à créer à proximité tant de la gare,
pour faciliter l'accès des élèves ex-
ternes, que du Technicum dont il dé-
pendait organiquement. Il proposait
d'utiliser l'emplacement du Collège de
l'Abeille après démolition des anciens
bâtiments.,

Des études préalables avaient été
faites toutefois pour l'agrandissement
du bâtiment de la rue du Collège, ou
pour la transformation et l'adaptation
du Collège de l'Abeille, mais soit les
surfaces obtenues étaient insuffisantes,
soit la distance de la gare, dans le
premier cas, trop importante. Un projet
avait aussi été envisagé sur le terrain
occupé par l'actuel Collège de la Cita-
delle, mais abandonné pour les mêmes
raisons.

En février 1962, un rapport des Tra-
vaux publics définit les conditions de
ce regroupement des écoles sur le ché-

sal de l'Abeille, dans un cadre de
verdure, et avec de larges possibilités
d'extensions. Devant l'ampleur du pro-
gramme il est constaté que la place et
les dégagements nécessaires doivent
être réservés.

Une étude de plan de quartier , me-
née par M. Jean-Paul Stucki, archi-
tecte communal , précise les conditions
de l'implantation d'un centre profes-
sionnel à l'Abeille et formule une vi-
sion claire du but à atteindre. Elle
formule également avec netteté les exi-
gences plastiques et les caractères des
volumes adaptés au quartier : il s'agit
de s'étendre en surface plutôt qu 'en
hauteur, les volumes élevés étant tou-
jours incompatibles avec un tissu ur-
bain préexistant. Il s'agit aussi de dis-
poser de dégagements suffisants pour
maintenir la tranquillité nécessaire à
l'enseignement. D'autre part un im-
meuble locatif et commercial est envi-
sagé pour permettre le regroupement
des locataires et commerçants délogés
lors des démolitions. Le plan de quar-
tier est établi en 1963 ; il bénéficie de
l'appui du Conseil d'Etat ; il est enfin
légalisé par l'adoption du plan des
zones urbaines de 1968.

Posant des problèmes financiers im-
portants , le programme d'achats des
bâtiments n'est toutefois réalisé que
sporadiquement. En février 1963 peut
alors débuter l'étude de masses, puis
les projets du nouveau « centre profes-
sionnel de l'Abeille », y compris une
première version du bâtiment inauguré
aujourd'hui. Une demande de crédit de
5.160.000 fr. adoptée par le Conseil gé-
néral le 24 mai 1964 va permettre
d'entreprendre les travaux d'une pre-

mière étape comprenant l'Ecole de tra-
vaux féminins et l'Ecole d'arts appli-
qués.

CAR TOUT N'EST PAS SIMPLE,
EN URBANISME...

Le chantier débute en avril 1964 et
les locaux peuvent être livrés, grâce
à des travaux menés avec célérité,
à la rentrée d'avril 1965 pour l'Ecole
d'arts et en décembre de la même
année pour tous les Travaux féminins.
Si la construction fut réalisée rapide-
ment, le plan de quartier, par contre, ne
le fut pas dans les mêmes conditions,
et, à part un petit parc arborisé assu-
rant un dégagement bienvenu à l'Ouest ,
le bâtiment reste enserré dans des im-
meubles vétustés et fort peuplés ; avec
des préaux insuffisants, une vue mé-
diocre, un ensoleillement réduit aux
étages inférieurs. Plusieurs urgences
en matière de constructions scolaires
primaires et secondaires, soit aux En-
droits , aux Forges ou aux Foulets, ne
permirent pas la réalisation immédiate
d'une étape de construction suivante.
Toutefois en 1966 déjà , un rapport du
Technicum définit les besoins de l'Ecole
complémentaire professionnelle ; mais
ce n 'est qu 'en 1971 que l'étude pourra
être reprise.

Entre-temps toutefois l'abandon mal-
heureux , et injustifié , d'une partie des
dispositions du plan de quartier, ayant
pourtant force légale, allait réduire les
possibilités de manœuvres pour l'im-
plantation d'une deuxième étape dont
le programme avait , au cours des an-
nées, pris une ampleur accrue. Un
projet remanié a été mis au point en
septembre 1971, .mais conditionné par

une aire plus réduite, obligeait à ren-
voyer à une future troisième étape une
partie du programme pas indispensable
immédiatement.

Les plans d'exécution et devis sont
établis pour cette nouvelle construction
mais le renvoi d'une année est finale-
ment décidé pour se conformer à un
étalement des travaux et des dépenses
justifié par une charge considérable
des finances publiques et des investis-
sements.

Les travaux débutent pourtant en
juin 1973 par la démolition des im-
meubles vétustés situés entre les rues
de la Paix et Jardinière. L'achèvement
du gros œuvre a lieu au printemps de
l'année suivante, et s'entame alors un
fort long travail d'installation et d'é-
quipement de laboratoires , d'ateliers et
de salles de démonstration d'électro-
plastie, d'électronique, de chimie-phy-
sique, de sciences naturelles. Le bâti-
ment et ses aménagements intérieurs
sont entièrement achevés et mis à dis-
position de l'enseignement pour la ren-
trés scolaire de ce printemps.

ARCHITECTURE
Ce bâtiment de la deuxième étape

du Centre professionnel de l'Abeille
est conçu sur le même module et avec
la même architecture que le précédent
de manière à créer , une fois la totalité
des constructions achevées, un ensem-
ble cohérent et uniforme. En effet le
respect d'un ensemble ordonné et struc-
turé est une condition importante de
l'environnement bâti nécessaire à un
enseignement valable, même si celui-
ci est varié dans ses disciplines et ses
orientations. U est important aussi que

les volées de jeunes filles et jeunes gens
fréquentant ce Centre professionnel
soient influencés par une structure or-
ganisée et pensée en fonction des buts
à atteindre. U a pu lui aussi être
accompagné d'espaces verts et arbo-
risés. Même si ceux-ci ont dû rester
modestes et n'ont pas encore l'ampleur
voulue par le plan de quartier, ils n 'en
accompagnent pas moins valablement
le nouvel édifice.

AVENIR
Pour compléter les constructions

existantes aujourd'hui , il reste à réali-
ser une troisième étape qui s'étendra
en Est , le long de la rue de la Paix et
fera corps avec le premier bâtiment
réalisé. Une passerelle permettra le
passage abrité entre cette future cons-
truction et celle qui vient d'être ache-
vée. Cette troisième étape doit com-
prendre, en plus des salles de cours,
une salle de gymnastique, dont le Cen-
tre est actuellement dépourvu, et un
réfectoire.

Le crédit de construction est déjà
disponible, de même que les subven-
tions cantonales et fédérales ; mais la
décision d'entreprendre ce chantier
n 'est pas encore prise. Il serait heureux
qu'elle le soit dans un avenir assez
proche afin de ne pas perturber trop
longtemps l'exploitation du Centre pro-
fessionnel de l'Abeille par des dispo-
sitions provisoires. Il serait aussi favo-
rable, dans la conjoncture actuelle, d'a-
voir sur le plan communal un chan-
tier en activité.

Restera alors à parachever son envi-
ronnement, toujours en retard par rap-
port au programme de construction,
par la réalisation aussi complète que
possible du dispositif mis en place par
le plan de quartier.

R. BLANT
architecte communal

Entreprises ayant collaboré à cette réalisation :

Entreprise Biéri & Grisoni SA
LA CHAUX-DE-FONDS - NEUCHATEL
Tél. (039) 26 02 02

Démolition - Terrassements - Béton armé et maçonnerie - Aménagements
extérieurs

Oxy Métal Industries (Suisse) SA
Ane. Prochimie
^̂  ̂

Sa division équipement : Installations d'électroplastie manuelles, semi-
^^^^fck automatiques ou automatiques.
OXY Sa division chimique : Tous produits et procédés pour les traitements de

^^^^ V surface et d'électrodéposition de métaux nobles
et métaux communs.

Ses services d'assistance technique et laboratoires de contrôles.
AVENCHES - GENÈVE - LA CHAUX-DE-FONDS - ZURICH

Les Services Industriels
à votre disposition 24 heures sur 24 : UNE GARANTIE

Eau - Gaz - Electricité

Magasin de vente : Avenue Léopold-Robert 20 Tél. (039) 22 18 87
Rue du Collège 30 Tél. (039) 21 11 05

Chauffage - Ventilation - Brûleurs à mazout - Réglages automatiques

Calorie SA
a réalisé les installations de : - production de chaleur - préparation
d'eau chaude - chauffage des locaux par radiateurs - réglage automatique
de l'ensemble

NEUCHATEL - LA CHAUX-DE-FONDS - SAINT-IMIER - LAUSANNE

Menuiseries extérieures et intérieures - Fenêtres en tous genres, bois et/ou
bois-métal - Ebénisterie - Verrerie

Société Coopérative de Menuiserie
LA CHAUX-DE-FONDS - Fritz-Courvoisier 51-53 - Tél. (039) 23 32 22 - 23

Charles Singele
Ferblanterie - Ventilation - Aluman - Cuivre - Inox

a exécuté tous les travaux de f erblanterie

LA CHAUX-DE-FONDS - Rue Jardinière 19 - Téléphone (039) 23 31 13

Orféo Gianini
Revêtements de tous sols - Tapis - Matières plastiques - Linoléums

LA CHAUX-DE-FONDS - Rue Jardinière 41 - Tél. (039) 22 59 00

Menuiserie - Vitrerie - Agencements

C. R. Bottari
LA CHAUX-DE-FONDS - Rue Avocat-Bille 7-9 - ¦- ¦ - Tél. (039) 22 20 02

Travaux exécutés : menuiserie intérieure et agencement de classes

Jean Heiniger
Entreprise de menuiserie - Vitrerie Maîtrise fédérale

LA CHAUX-DE-FONDS - Rue de la Cure 6 - Téléphone (039) 22 19 04

Travaux exécutés au Centre : Armoires murales des classes - Panneaux
verre armé - Armoires en stratifié

Charles-André Gaiffe
Plâtrerie - Peinture

LA CHAUX-DE-FONDS - Rue du Bois-Noir 38 - Téléphone (039) 26 59 44

Atelier : Rue des Moulins 7 - Téléphone (039) 22 67 55

JARDINIER - PAYSAGISTE - Création et entretien de jardins

Charles Vurlod
LA CHAUX-DE-FONDS - Rue Jaquet-Droz 7 - Tél. (039) 22 67 91

René Aubry
Installation
TÉLÉPHONE - HORLOGES - RECHERCHE DE PERSONNES - TV

, 

Schlichtig Pierre
ENTREPRISE DE NETTOYAGES

LA CHAUX-DE-FONDS - Croix-Fédérale 40 - Téléphone (039) 23 63 89

Willy Tripet
PLAFONDS SUSPENDUS

LA CHAUX-DE-FONDS - Rue du Collège 20 a - Téléphone (039) 23 81 39

\ f\ / Réalisation publicitaire :

\j / Publicitas
V Léopold-Robert 51



»̂Pnx MIGROS *#^m ***** m
it et profitez »

S Pour tous WÊÊÊ WÊÊ m
I IAC imalAIIPC 4A m%W*^ÊS Ig w& amaiçurs ne ̂ .- s»^̂  sà JAHiliMAllA V ^̂ ^̂ 1 ' Ù
il 1H E là i IfiHC x -̂̂ v lirai 1
» / 6 *A \11 œB« P'P'S mm il

J \ J / Gants de \ ifitf/ Arrosoir \ H$ /pièces de i°nction S
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MM. Sfaribcher et Brugger scellent l'entente entre neutres
Entre Genève, Salzbourg et Paris

Au temps de la d ip lomat ie  i t i n é r a n -
te , la vie d' un ministre de l'économie
est devenue compliquée. Jeudi : con f é -
rence de l'AELE à Genève ; dimanche :
rencontre germano - austro - helvéti-
que à Salzbourg ; mardi : conférence
ministérielle sur l'énergie à Paris dans
le cadre de l'OCDE. Et , entre deux , on
intercale une visite o f f i c i e l l e  à Berne ,
au cours de laquelle on place encore
une rencontre avec les mass média...
M.  Josef Staribacher , ministre autri-
chien du commerce, des arts et métiers
et de l'industrie, était l'hôte du Conseil
fédéra l  hier à Berne. Accompagné de
M.  Brugger , conseiller fédéral  et chef
du Département f édéra l  de l'économie
publique , M.  Staribacher a répondu de
bonne grâce aux nombreuses questions
des journalistes, pour souligner à la
fo is  la parfai te  entente entre voisins
qui caractérise les relations austro -
suisses , l'identité de vues très large
dans le contexte économique interna-
tional , et le fardeau à porter en com-
mun qui s'appelle « les devoirs des
neutres ».

CET AUXILIAIRE EFFACÉ
ET UTILE : L'AELE

Bien que l'Association européenne de
libre - échange fasse  peu parler d' elle ,
on ne saurait nier son incontestable
utilité. C' est dans son sein que les
trois neutres se retrouvent à inter-
valles réguliers pour harmoniser leur
action quand il y a lieu, et pour pro-
mouvoir une meilleure entente lors -
qu 'il s 'agit d' entreprises communes aux
pays  européens « non - Marché com-

mun ». Durant son séjour a Berne , M.
Staribacher a évoqué avec son homo-
nyme suisse les problèmes concrets qui
se posent , et donc aussi l'aide à ap-
porter au Portugal. C' est un problème-
type à étudier à. la fo i s  au sein de
l'AELE et de la CEE, et à Genève on
a convenu que le secrétariat de l 'AELE
déterminerait les possibilités d ' une ai-
de rapide dans un programme de qua-
tre points formulés  par le gouverne-
ment portugais : abaissement des droits
de douane, possibilités d' exportations
portugaises accrues , assistance techni-
que et f o n d s  d' urgence.

ÉNERGIE : LES NEUTRES
SE CONCERTENT

Lors de la création de l'Agence in-
ternationale de l'énergie , les t?'ois pays
neutres (Autriche, Suède et Suisse) se
sont concertés pour déboucher sinon
sur une action commune , tout au
moins sur des vues harmonisées. Cela
a commencé avec les réserves de neu-
tralité dont l' essence est la même poul -
ies trois pays.  Puis on s'est entendu
pour la suite des événements , et les
vues sont très proches. Il  s 'agit , selon
M. Staribacher , de fa i re  en sorte que
les trois neutres combattent de concert
toute confrontation entre pays indus-
trialisés et pays exportateurs de pé-
trole , et pour arriver au dialogue entre
les pays producteurs et les pays con-
sommateurs. Evidemment , ce désir d'é-
viter la confrontation doit se traduire
aussi dans d' autres domaines où les
intérêts des neutres sont identiques.

M. Brugger , quant à lui , a souligné

que ce dialogue que l on recherche doit -
être très soigneusement prépar é, ce qui
n'est pas une mince af fa i r e  quand on
connaît les vues opposées des uns et
des autres. Mais les neutres peuvent
trouver un travail utile à accomplir
dans les coulisses en débrouillant ,
l'écheveau des -malentendus possibles ,
en facilitant les sondages et en r a f f e r -
missant les contacts par leur action de
tiers honnêtes.

Dimanche , M M .  Staribacher et.
Brugger se retrouvent à Salzbourg
avec M.  Friederichs , ministre de l'éco-
nomie de la RFA , pour discuter des
a f f a i r e s  de poli t ique économique com-
munes ; mais auparavant , M.  Stariba-
cher ira à Neuchâtel avec M.  Brugger ,
pour assister au congrès du Parti ra-
dical suisse : il ne lui déplaît pas d' en-
tendre . les finesses de la politique radi-
cale suisse, lui qui est un socialiste
autrichien bon teint...

Hugues FAESI

En quelques lignes...
SAXON. — Réuni sous la présidence

de M. Etienne Perrier, le Conseil com-
munal de Saxon a voté un crédit de
] 00.000 francs dans le cadre de la ba-
taille déclenchée contre le fluor et con-
tre la pollution des usines en Valais.

MONTREUX. — Le président de la
Confédération , M. Graber , a ouvert hier
à Montreux , le 9e Symposium interna-
tional de télévision qui durera jusqu'au
29 mai . Cette manifestation et l'exposi-
tion technique qui lui est liée, compre-
nant des équipements d'émission, d'an-
tennes et de studios, attirera à nou-
veau des milliers de spécialistes dans
la localité des bords du Léman.

WABERN. — Appelée a donner son
avis sur le projet d'un nouvel article
constitutionnel relatif à l'assurance-
chômage, l'Union syndicale précise
qu'elle doit être obligatoire pour tous
les travailleurs. Aucun groupe ne doit
être discriminé.

LAUSANNE. — Le groupe « Adia
Intérim », entreprise de travail tem-
poraire , dont le capital est vaudois et
le siège international fixé à Lausanne,
a annoncé hier qu 'il absorbait deux
importantes entreprises de travail tem-
poraire à l'étranger : « Task Force »
(siège à Chicago et implantation dans
une quarantaine de villes des Etats-
Unis), et « UTI » (Union des techniciens
indépendants, siège à Paris et implan-
tation dans une dizaine de villes fran-
çaises).

SATIGNÏ (GENEVE). — Le conseil-
ler d'Etat' G. Duboule, chef du Départe-
ment de l'intérieur et de l'agriculture,
a inauguré hier à Satigny, les Caves
du Mandement et de Lully, le plus vas-
te ensemble vinicole de Suisse sous un
même toit.

LUCERNE. — Toujours moins de
Suisses se déclarent « très contents »
de la manière dont les affaires sont
menées par le Conseil fédéral. C'est ce
qu 'il ressort de deux sondages d'opi-
nion effectués par l'Institut SCOPE, de
Lucerne, auprès d'un échantillonage de
900 citoyens.

Timbres Pro Patria 1975

Cette année les timbres Pro Patria du
Don suisse de la Fête nationale sont à
nouveau consacrés à des trouvailles ar-
chéologiques faites dans notre sol. Le
produit de la collecte 1975 est destiné
aux tâches nationales de la Croix-
Rouge. Les sommes récoltées seront
consacrées en particulier aux domaines
d'activité suivants : formation dans les
professions soignantes, formation de

cadres pour les professions soignantes,
formation de personnel soignant non-
professionnel sous forme de cours d'au-
xiliaires-hospitalières et de cours de
soins à domicile, développement de l'er-
gothérapie ambulatoire, secourisme et
service des samaritains.

Les motifs des timbres Pro Patria
sont les suivants : timbre de 15 centi-
mes, broche en or du haut Moyen Age
découverte à Oron-le-Châtel, timbre de
30 centimes, tête de Bacchus en bronze
provenant d'une statuette du 2e siècle
après Jésus-Christ, timbre de 50 centi-
mes, poignards de bronze découverts en
1932 dans le cimetière du Bois-de-Vaux
(Lausanne), timbre de 60 centimes, ca-
rafe en verre de couleur du premier
siècle de notre ère découverte à Mu-
ralto.

Ces timbres seront mis en vente à
partir du 30 mai. Notons qu 'ils ont été
imprimés par Hélio-Courvoisier à La
Chaux-de-Fonds. (Imp., ats)

Après une folle poursuite, deux patrouilles de la police soleuroise
de l'autoroute sont parvenues à arrêter un cambrioleur d'envergure
internationale. Ce dernier s'était échappé des prisons de Bâle-Ville
en mars dernier où il purgeait une peine de huit ans et demi de réclu-
sion pour agression à main armée.

Un agent avait remarqué la voiture du cambrioleur. Immédiate-
ment, deux voitures furent averties par radio et se mirent à poursuivre
le véhicule de l'évadé. Elles parvinrent à le faire stopper à la sortie
d'Oensingen, mais à l'instant où les agents s'apprêtaient à arrêter
l'individu, celui-ci a quitté les lieux à toute allure.

Les deux patrouilles se remirent en route et cherchèrent à rejoin-
dre le véhicule dont la vitesse atteignait quelque 200 kilomètres à
l'heure dans un trafic spécialement dense. A la sortie de Kriegstetten,
l'évadé a quitté l'autoroute et a débouché, sans priorité, sur la route,
à cet instant très fréquentée, de Gerlafingen - Obergerlafingen. Dans
la forêt d'Utzenstorf, sur territoire bernois, l'évadé s'est engagé sur un
chemin de traverse, mais a été rejoint et maîtrisé par ses poursuivants.

ZURICH : IL ESCROQUE
900.000 FRANCS
QU'IL PERD AU CASINO

Un homme de 42 ans a perdu en
une année 900.000 francs au Casino
de Constance. Il a été condamné à
deux ans et demi de réclusion par
la Cour suprême de Zurich : cet ar-
gent avait été acquis par escroque-
rie et abus de confiance. L'accusé
dirigeait la filiale zurichoise d'une
société d'assurances - vie et avait
proposé à un employé de banque
d'acheter un terrain au bord du lac
de Zurich. L'employé de banque
lui a remis alors la somme de
927.000 francs. Comme le terrain ne
se trouvait pas dans la zone de
construction , l'accusé a renoncé à
l'achat du terrain sans toutefois
donner de nouvelles de l'argent
versé. Peu avant son arrestation ,
l'accusé réussit à camoufler son es-
croquerie. Il avait , en effet , réussi
à s'emparer de la quittance qu 'il
avait remise à sa victime.

EN PAYS SCHWYZOIS :
TUÉ PAR UNE AVALANCHE

Un homme de 44 ans, M. Xaver
von Euw, domicilié à Rickenbach ,

dans le canton de Schwyz, a été re-
trouvé mort jeudi dans le val de
Madran, dans le canton d'Uri. Le
jour de Pentecôte, alors qu 'il était
à ski, il avait été emporté par une
avalanche de fond et précipité au
bas d'une falaise.

DANS LE CANTON DE ZOUG :
VOITURE DANS UN RAVIN

Une voiture qui roulait entre
Brettigen et Menzigen (ZG), a
soudain quitté la route et a fait une
chute dans un ravin. La conduc-
trice, Mme Theres Gebert , de
Brettigen (ZG), a été éjectée de la
voiture et si grièvement blessée
qu'elle est décédée peu de temps
après son entrée à l'hôpital.

ARGOVIE : ENFANT MORDU
PAR UNE MARTRE ENRAGÉE

Un enfant d'Abtwil (AG) a été
mordu dans cette localité par une
martre enragée. L'animal, qui avait
été effrayé par un chien, s'était ré-
fugié sous une voiture. En voulant
la retirer de là, l'enfant a été mor-
du. On l'a conduit à l'hôpital, (ats)

Chasse à l'homme sur une autoroute

Limitation quantitative des importations de vins blancs en bouteilles
Le Conseil fédéral vient de décider

de limiter temporairement pour cette
année les importations de vins blancs
en bouteilles de qualité reconnus com-
me spécialités aux quantités importées
en 1974. Cette mesure se fonde sur la
loi sur l'agriculture, elle doit assurer
le placement à des prix équitables des
vins blancs indigènes au sens de la loi.

Ces dernières années l'importation
en bouteilles de vins blancs dits de
qualité s'est accrue dans une très forte
proportion. Si pour la période allant de
1966 à 1970, l'importation annuelle, en
bouteilles, de vins blancs a été de l'or-
dre de 17.000 hectolitres, en 1973, cette
même importation a atteint 77.910 hec-
tolitres et en 1974, 61.514 hectolitres.

Pour le premier trimestre 1975, elle
dépasse le double des importations de
la période correspondante de 1974. De
plus, l'on importe surtout des vins
blancs de qualité courante.

RECUL
La consommation de vins blancs indi-

gènes a reculé en 1973-74, alors même
que la consommation totale de vins
blancs a augmenté. Aujourd'hui cette
régression se poursuit , les conditions
seront alors créées pour l'apparition
d'excédents qui empêcheront l'écoule-
ment des vins du pays à des prix équi-
tables. Cette mesure doit également
permettre la révision de l'accord sur la
formation des prix des vins indigènes,
conclu entre la production et le négoce,
sur les bases prévues par la loi sur
l'agriculture. L'application de la loi
fédérale relative à la surveillance des
prix demeure réservée.

L'arrêté a effet jusqu'au 31 décem-
bre prochain , toutefois le Conseil fédé-
ral se réserve, suivant l'évolution des
importations et des prix des vins blancs
du pays ainsi que l'estimation relative
à la récolte de 1975, de l'abroger avant
la date tixée. (ats)

Contrat collectif
des typographes

Dans un référendum organisé par
leur syndicat, les membres de la Fédé-
ration suisse des typographes se sont
prononcés par 4975 voix contre 3528
pour la prolongation jusqu'en avril 1977
du contrat collectif qui les lie à la
Société suisse des maîtres imprimeurs.

LUTTE CONTRE LE TERRORISME
Déclaration du conseiller fédéral Furgler

Le terrorisme « ne pourra plus
espérer trouver refuge dans la zone
européenne, car il sera poursuivi et
cela pourrait même avoir une in-
fluence préventive, je l'espère du
moins ». C'est ainsi que le conseil-
ler fédéral Kurt Furgler , chef du
Département de justice et police , a
résumé hier, dans une interview ac-
cordée à l'émission radiophonique
suisse - alémanique « Rendez-vous
am Mittag », ses impressions sur les
travaux de la réunion des ministres
de la justice à Strasbourg.

Le conseiller fédéral a indique
que la position des ministres de la
justice sur la question du terroris-
me international avait notablement
évolué.

U y a trois ans, les ministres de
la justice ont discuté pour la pre-
mière fois de ce problème ; mais le

sujet n 'était pas encore considéré
comme assez mûr pour provoquer
des conversations au niveau inter-
national. Les ministres de la justi-
ce ont décidé maintenant de déve-
lopper l'Interpol et les polices cri-
minelles des différents pays, et de
collaborer sur une longue durée.

M. Furgler a estimé que les ré-
cents événements « avaient ouvert
les yeux à tous », et que la solidari-
té internationale s'était renforcée :
« Aucun Etat européen, j'espère que
les Etats non-européens réagiront
également de la même manière, ne
peut se promettre quelque chose,
s'il ne se pose pas entièrement et
totalement au service de la lutte
contre la criminalité, pour protéger
également, en dernier ressort, les
habitants de son territoire », a-t-11
conclu, (ats)

Devant un tribunal de Gènes

Lorenzo Bozano a ete condamne a
Gènes par contumace à la prison à per-
pétuité pour le meurtre de la jeune
Suissesse Milena Sutter en mai 1971.

Lorenzo Bozano, jugé en première
instance il y a deux ans, avait été libé-
ré pour insuffisance de preuves. De-
puis la semaine dernière, il a disparu
de son domicile et n'était pas présent
lors du verdict.

Milena Sutter, âgée de 13 ans, fille

d'un homme d'affaires suisse installe a
Gênes, avait été enlevée le 6 mai 1971.
Son cadavre avait été retiré de la mer
deux semaines plus tard aux environs
de Gênes. Bozano avait alors été accusé
d'avoir pris la jeune fille qui rentrait
de l'école à bord de sa voiture de sport
rouge, puis de l'avoir kidnappée.

Lors de sa découverte, le corps de
Milena Sutter était lesté d'une ceinture
de plongée sous-marine, Cette ceinture,
selon le ministère public , appartenait
à l'équipement de plongée de Bozano.
Le meurtrier, un jeune homme issue
d'une famille italienne aisée, a toujours
déclaré qu'il n'avait jamais vu et ja-
mais connu Milena Sutter, Il a tou-
jours prétendu également avoir vendu
cette ceinture depuis longtemps, (ats,
dpa)

LE MEURTRIER DE MILENA SUTTER
CONDAMNÉ À LA PRISON À VIE

AARAU. — Le gouvernement argo-
vien a pris position hier dans un com-
muniqué sur l'affaire de Kaiseraugst. Il
a demandé au Conseil fédéral et à la
direction du chantier de maintenir en-
core, pour une courte période, leur dis-
position, manifestée déjà une fois, à
dialoguer.

La Chambre suisse de l'horlogerie
communique qu'en avril 1975 les ex-
portations totales de l'industrie horio-
gère se sont élevées à 258,9 millions de
francs, contre 296 ,6 millions de fr. en
avril 1974.

Durant le mois en question , 5,1 mil-
lions de montres et mouvements valant
220,9 millions de fr. ont été livrés à ;
l'étranger, contre 7 millions de pièces \
d'une valeur de 260 ,2 millions de fr. en I
avril 1974. Comparativement au mois J
correspondant de l'année précédente , j
ces exportations ont donc accusé un re-
cul de 1,9 million de pièces, soit de i
27,4 pour cent. Cette évolution , qui fait
suite à la baisse quantitative de 36,1
pour cent enregistrée au cours du pre-
mier trimestre, reflète les difficultés
auxquelles continuent de se heurter les
exportateurs d'horlogerie, comme ceux
d'autres industries, et au premier rang
desquelles figurent toujours les effets
de la « chèreté » du franc suisse, indi-
que un communiqué de la Chambre
suisse de l'horlogerie.

De janvier à avril 1975, les exporta-
tions horlogères ont atteint le total de

910 ,9 millions de fr. Elles ont ainsi re-
culé de 181,5 millions de fr. soit de
16,6 pour cent par rapport au niveau
des 4 premiers mois de l'année derniè-
re. Quant aux ventes à l'étranger de
montres et mouvements, elles ont porté
sur 17,9 millions de pièces valant 774,1

millions de francs (contre 27 ,1 millions
de pièces d'une valeur de 954,7 mil-
lions de fr. pendant les quatre premiers
mois de 1974). Le nombre de pièces li-
vrées à l'étranger a ainsi diminué de
33,9 pour cent par rapport aux résul-
tats de la même période de 1974. (ats)

Les exportations horlogères au cours des quatre premiers mois de I année
Un fléchissement très marqué par rapport à 1974

L'IMPARTIAL
FEUILLE D'AVIS DES MONTAGNES

Direction générale: Willy Cessler
Rédacteur en chef responsable: ail Balllod
Rédactlon-Administr . : La Chaux-de-Fonds
Rue Neuve 14 . Tél. 039/211135 . Télex 35 251
Lo Locle . Pont 8 . Téléphone 039/31 1444

Maçonnerie et génie civil

Selon les enquêtes mensuelles effec-
tuées par le département des affaires
économiques de la Société des entre-
preneurs, l'effectif global des person-
nes occupées dans la maçonnerie et le
génie civil a passé de 216.409 à fin
mars 1973 (niveau de plein emploi) à
150.275 à fin mars 1975, soit une dimi-
nution de 66.134 personnes. Pendant
cette période , le recul a été de 10,8
pour cent pour les Suisses et de 41,3
pour cent pour les étrangers. La plus
grande réduction de 65 pour cent a été
enregistrée chez les saisonniers : leur
nombre a passé de 91.690 à 32.063 dans
la période mentionnée.

La demande de construction a régres-
sé dans une mesure encore plus grande
que la main-d'œuvre, indique encore
la Société des entrepreneurs. Dans le
bâtiment et le génie civil , le volume
global des commandes en portefeuille
qui était de 9,9 milliards de fr. à fin
mars 1973 est tombé à 5,7 milliards de

fr. au début d'avril 1975, ce qui repré-
sente en valeur réelle une baisse de
50 pour cent. Dans le bâtiment, la ré-
duction nominale a été de 6,3 milliards
à 2,8 milliards de fr., dans la construc-
tion de logements, de 3,8 milliards à
1,5 milliard de francs, et dans le génie
civil, de 3,6 milliards à 2,8 milliards de
fr.

Alors que, selon les enquêtes de
l'OFIAMT, 8,4 pour cent des entrepri-
ses interrogées estimaient que leurs
perspectives de travail pour le deuxiè-
me trimestre de 1974 étaient encore
bonnes, elles n'étaient plus que 0,8
pour cent pour 1975. 29,8 pour cent des
entreprises s'attendaient en 1974 à des
perspectives de travail satisfaisantes :
ce pourcentage est tombé à 5,2 pour
cent pour 1975. En 1974, 61,8 pour cent
des entreprises taxaient l'avenir immé-
diat de « mauvais et incertain » : en
1975 ce pourcentage est monté à . 94
pour cent, (ats)

Le® situation se dégrade
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Hôtel-Restaurant
Les Brenets
Sa fine cuisine
Ses chambres tout confort
Belle salle à manger
et salon français
Tél. (039) 32 11 91

Meyer Sports
Tél. (039) 41 39 07 - SAINT-IMIER

Tout pour le football
ADIDAS

chaussures - trainings - cuissettes
ballons - sacs - maillots.

MACHINES Dg BUREAU W I P̂ |

AGENCE 3
OLYMPIA £-3

INTERNATIONAL \ \  £&si . i
Ventes - Réparations - I : « -o

! Entretien ; u U
H 'r s

ST-IMIER - LE LOCLE I :Ë js

Buffet de la Gare
LA FERRIÈRE - Tél. (039) 61 16 22

Restauration soignée - Spécialités:
Croûtes aux morilles -
Entrecôtes - Escalopes de
veau - Menus sur com-
mande - Cave renommée

Ch. Maurer-Voutat

Brasserie de la Poste
L.-Robert 30 a - Tél. (039) 23 15 27

Restauration à toute heure

Salle pour banquets, noces
et sociétés
Local du
F.-C. Etoile-Sporting

Fam. Schùrch-Grunder

SAUNA
V ©"  FITNESS

\tSjjfflp> MASSAGE
/jÊË 

 ̂
SOLARIUM

#ij| CLUB CULTURISTE
P % WILLY MONNIN

Grenier 24 - A.-M.-Piaget 73
Tél. (039) 22 20 24

OPTICIEN \_J
Spécialiste en optique
oculaire
Francillon 28 HC
Tél. (039) 41 23 43 <_>
SAINT-IMIER CS3

UNIPHOT «A.

Photo-Ciné
Aubert La Chaux-de-Fond«
Curchod Le Locle
Schneider Cernier
Moret Saint-Imier

PRIX - SERVICE - QUALITÉ

NLB
NAVIGATION SUR LE LAC
DES BRENETS

vous attend pour visiter les bassins
et le Saut-du-Doubs.

Tél. (039) 32 13 42 ou (039) 32 14 14

RADIO-TV PHILIPS

Eric ROBERT
D.-JeanRichard 14 - LE LOCLE
Tél. (039) 31 15 14

Dépannages de calorifères à mazout
toutes les marques, par personnel
qualifié. Important stock de pièces
de rechange. 15 différents types de
pompes disponibles, pour échange
standard rapide. Dépannages ur-
gents également les samedis et
dimanches.

SÉBASTIEN CHAPUIS SA
Chauffages centraux, calorifères,
Girardet 45, Le Locle. Tél. (039)
31 14 62. Samedi et dimanche aussi:
tél. (039) 31 66 82 et 31 47 39.

Girard Alimentation
LE LOCLE
LES BRENETS

Toujours à votre service

Service à domicile

Se recommande : Ch. Girard

A La Chaux-de-Fonds, votre hôtel

LA FLEUR DE LYS
Ld-Robert 13 - Tél. 039/23 37 31

Toutes les chambres avec
salle de bain , radio, télé-
phone, télévision, mini-bar.

A LA TRATTORIA TOSCANA :
Fines spécialités italiennes

KARATÉ-CLUB
LA CHAUX-DE-FONDS

Charrière 55
Tous les soirs, de 18 h. à 21 h. 30
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Floria II  qui évolue dans le groupe 6 de quatrième ligue. (Photo Schneider)

Avertissements : Granata Louis,
Etoile II a, réel. Jeanclair René, Etoi-
le II a, réel . Theurillat Pierre-Yves,
Fontainemelon I, antisp. Piervittori Fa-
bio, Superga I, antisp. Guélat Ernest,
Corcelles I, jeu dur. Carnal Serge, Cor-
taillod I, antisp. Chapatte Alain, Le
Locle II , réel. Meroni Carlo, Ticino I,
réel. Tinembart Jean-Claude, Châte-
lard I, réel. Fontanella Antonio, St-
Sulpice I, antisp. Minuti Italo , St-Sul-
pice I, réel. Cramatte Jean-Marie, Les
Brenets la, jeu dur. MercetJean-Clau-
de, Boudry vét, réel. Siegfried Chris-
tian, Hauterive II, réel. Fallet Jean-
Daniel, Les Gen.-s.-Coffr. I, jeu dur.
Courvoisier Michel, Sonvilier I, réel.
Morandi Mario, La Sagne II, antisp.
Pereira Umberto, Coffrane I, réel. Si-
meoni Pierrino, Coffrane I, réel . Am-
stutz Freddy, L'Areuse I, antisp. Mitic
Slobodan, St-Imier I, réel . réc. Redin
Vénério, Ticino II, réel. réc. Brossard
Willy, Fontainemelon II, réel. réc. Mir-
kov Dusan, Superga II, antisp. réc.
Thomas Gaston, Cornaux I, réel. réc.

Mast Bruno , Sonvilier I, antisp. réc.
Frédéric! Eros, Superga I, réel. cap.
réc. Immer André, Cressier I, cap. réel,
réc. Schopfer Alber, Cressier I, antisp.
Frey Georges, St-Sulpice I, antisp. réc.
Jenny André, Les Gen.-s.-Coffr. I, jeu
dur cap.

Amende 60 fr. : FC Coffrane : For-
fait match Les Bois I a - Coffrane I
du 17.5.75.

Un match officiel de suspension :
Chabloz Jean-Claude, St-Sulpice I, an-
tisp. Perret Laurent, Ticino II, antisp.
3e avert. Linder Gérard , Hauterive II,
antisp. 3e avert. Delley Albert, Bôle I,
réel. 3e avert. Rognon Yves, Corcelles
I, réel. 3e avert. Jeanmonod Francis,
Gorgier I, réel. 3e avert. Murini Jean,
Le Locle II, réel. 3e avert.

Deux matchs officiels de suspension :
Jeanneret Gilbert, Etoile II a, . antisp.
Jeanbourquin Francis, Etoile II a, an-
tisp.

Trois matchs officiels de suspension :
Martin François, La Chx-de-Fds II,
voie de faits.

Suspension immédiate, durée indé-
terminée : Merico Constantino, Cof-
frane I, antisp. grave.

503 fr. d'amende : FC Coffrane I, an-
tisportivité grave envers l'arbitre, des
supporters et certains joueurs du FC
Coffrane ayant entraîné l'arrêt du
match.

Le FC Coffrane est suspendu de la
compétition jusqu'à la fin de la saison
74-75.

Modification : Le joueur Calame
Jean-Claude du FC Floria puni d'un
avertissement et de 10 fr. d'amende a
été mentionné par erreur au bulletin
No 28. C'est le joueur Furrer Gaston
qui doit subir cette sanction.

ORDRE DES RENCONTRES
DE LA POULE FINALE

DE IVe LIGUE
8 juin : Champion groupe V contre

champion groupe IV ; champion grou-
pe VI contre champion groupe I ;
champion groupe III contre champion
groupe II.

15 juin : Champion groupe I contre
champion groupe V ; champion groupe
IV contre champion groupe III ; cham-
pion groupe II contre champion grou-
pe VI.

22 juin : Champion groupe V contre
champion groupe II ; champion grou-
pe IV contre champion groupe I ;
champion groupe III contre champion
groupe VI.

29 juin : Champion groupe VI con-
tre champion groupe V ; champion
groupe II contre champion groupe IV ;
champion groupe I contre champion
groupe III .

ASSEMBLÉE ORDINAIRE
DES DÉLÉGUÉS DE L'ACNF

Nous avisons les clubs et membres
de l'ACNF que l'assemblée ordinaire
des délégués de l'ACNF aura lieu le
samedi 16 août 1975 à 10 h. précises,
au Château de Neuchâtel, à la salle du
Grand Conseil. Les clubs et membres
sont également avisés par circulaire et
par lettre d'invitation du comité d'or-
ganisation du 75e anniversaire de l'As-
sociation neuchàteloise.

Avis aux clubs : Les propositions des
clubs pour l'assemblée des délégués
doivent parvenir au Comité central
jusqu'au lundi 16 juin 1975.

ACNF COMITÉ CENTRAL

Communiqué officiel

Première ligue
Audax I - Central I 15 h. Dimanche
Boudry I - Yverdon I 15 h. Dimanche
Le Locle I - Sierre I (joué)

Interrégionaux A 1
La Chaux-de-Fonds - Sion 14 h. 45 Dimanche
NE Xamax - Granges 16 h. Dimanche

Interrégionaux A 2
Saint-Imier - Comète 15 h. Dimanche

Talents Juniors LN
NE Xamax - Young Boys D 16 h. Samedi
NE Xamax - Young Boys EA 14 h. 45 Samedi
NE Xamax - Young Boys EB 14 h. 45 Samedi
NE Xamax C - Lugano C 14 h. Dimanche

Interrégionaux B
Saint-Imier - Chaux-de-Fonds 16 h. 15 Samedi
Etoile-Sporting - Central 14 h. Dimanche

Deuxième ligue
Fontainemelon I - Bôle I 20 h. Samedi
Superga I - NE Xamax II
Béroche I - Corcelles I 16 h. Dimanche
Couvet I - Marin I 16 h. Dimanche
Serrières I - Hauterive I 16 h. 15 Samedi
La Sagne I - St-Imier I 14 h. 30 Dimanche

Troisième ligue
Lignières I - Ticino I 15 h. 15 Dimanche
Gorgier I - Le Locle II 15 h. 30 Dimanche
Cortaillod I - Comète I 15 h. Dimanche
Saint-Imier II - Espagnol I 10 h. Dimanche
Châtelard I - Auvernier I 15 h. 30 Dimanche
Le Parc I - Floria I 10 h. Dimanche
Dombresson I - Sonvilier I 16 h. Samedi
Travers I - Saint-Biaise I 14 h. Dimanche
Hauterive II - Colombier I 9 h. 45 Dimanche
Deportivo I - Fleurier I 15 h. 30 Dimanche
Superga II - Etoile I
L'Areuse I - Gen.-sur-Coffr. I

Quatrième ligue
Gorgier II - Colombier II 13 h. 45 Dimanche
Boudry II - Pal Friul I 9 h. 45 Dimanche
Béroche II - Auvernier II 14 h. Dimanche
Châtelard II - Cortaillod II 13 h. 30 Dimanche
Audax II - Serrières II 10 h. Dimanche
Espagnol II - Salento I
Corcelles II - Comète H a  10 h. Dimanche
Le Landeron I a - Centre p. I 14 h. 30 Dimanche
Cornaux I - Helvetia I 9 h. 30 Dimanche
Cressier I - Comète II b 15 h. Samedi
St-Blaise II a - Landeron I b 9 h. 30 Dimanche
Lignières II - Marin II a 13 h. 30 Dimanche
Fleurier II a - Noiraigue I b 9 h. 45 Dimanche
Couvet II - St-Sulpice I 9 h. 45 Dimanche

.._ Blue Stars I - Buttes I 9 h. 45 Dimanche '
Môtiers I - Fleurier II b 15 h. Samedi
Les Bois I a - Fontainemelon II 15 h. 30 Dimanche
Les Brenets I b - Coffrane I 8 h. Dimanche
Etoile II b - Dombresson II 17 h. Samedi
La Sagne II - Le Parc II 9 h. 30 Dimanche
Les Ponts I a - Les Ponts I b 15 h. Dimanche
Les Bois Ib  - Centre espagnol I 13 h. 45 Dimanche
Les Brenets I a - Floria II 9 h. 45 Dimanche
Etoile H a  - Le Locle III 9 h. 30 Dimanche
Chaux-de-Fonds II - Sonvilier II 17 h. Samedi

'i, '

Juniors A
Le Locle - Cortaillod 15 h. 30 Samedi
Hauterive - Fontainemelon 17 h. Samedi
Etoile I - Fleurier 15 h. Samedi
Boudry - Etoile II (joué)
Superga - Béroche
La Sagne - Serrières 14 h. Samedi
Bôle - Floria 14 h. 30 Samedi

Juniors B
Audax I - Hauterive 15 h. Samedi
Le Parc - Le Locle 16 h. Samedi
Marin - NE Xamax 16 h. 45 Samedi
Noiraigue - Chaux-de-Fonds 14 h. 30 Dimanche
Colombier - Le Landeron 15 h. 45 Samedi
Saint-Biaise - Couvet 15 h. 15 Samedi
L'Areuse - Cornaux 14 h. 30 Samedi
Cortaillod - Audax II 13 h. 15 Dimanche
Les Bois - Les Brenets 14 h. Samedi
Les Ponts - Corcelles 15 h. 30 Samedi

Juniors C
Etoile - Fontainemelon 13 h. 30 Samedi
Le Landeron - Châtelard 14 h. Samedi
Audax - Cressier 13 h. 30 Samedi
NE Xamax - Saint-Biaise 14 h. Samedi
Comète I - Les Ponts 15 h. Samedi
Le Parc - Boudry 14 h. 30 Samedi
Comète II - Corcelles 16 h. 30 Samedi
Chaux-de-Fonds - Cortaillod 14 h. Samedi
Le Locle I - Hauterive 14 h. Samedi
Lignières - Béroche 14 h. 30 Samedi
Gorgier - Dombresson 14 h. 30 Samedi
Marin - Colombier 14 h. Samedi
Serrières - Bôle
Saint-Sulpice - Noiraigue 14 h. 30 Samedi
Saint-Imier - Les Bois 14 h. 45 Samedi
Geneveys-s.-Coffrane - Floria 15 h. 15 Samedi
Le Locle II - Ticino (joué)

Juniors D
Hauterive - Etoile 15 h. 30 Samedi
NE Xamax - Ticino 15 h. 30 Samedi
Gen.-sur-Coffrane - Le Locle 13 h. 45 Samedi
Hauterive II - Cortaillod 14 h. Samedi
Béroche - Le Landeron 14 h. Samedi
Marin - Corcelles 14 h. Samedi
Comète II - Audax 13 h. 45 Samedi
Fontainemelon - Colombier 14 h. Samedi
Le Parc - La Chaux-de-Fonds 13 h. Samedi
Saint-Imier - Deportivo 13 h. 15 Samedi

Vétérans
La Chaux-de-Fonds - Etoile 15 h. 30 Samedi
Superga - Le Locle 17 h. 15 Samedi
Fontainemelon - Boudry 15 h. 30 Samedi
Deportivo - Le Parc (joué)
Ticino - Floria 16 h. Samedi

Juniors E
Cortaillod
Marin II - Cortaillod II 9 h. 30 Samedi
Le Parc II - Landeron 10 h. 30 Samedi
Boudry II - Châtelard II 10 h. 30 Samedi
Libre : La Chaux-de-Fonds
Etoile
Le Parc I - Etoile 8 h. 30 Samedi
Le Locle - Deportivo 9 h. 30 Samedi
Saint-Imier - Ticino 10 h. 30 Samedi

Football : programme du week-end



mètres. L'histoire c'était les Gaulois,
Clemenceau, Napoléon et... Paris »

A la fin de cette longue et difficile
année scolaire, Eric retrouve sa mère
et sa soeur. Ils vivront tous trois dans
le midi de la France chez sa grand'mère
Ses parents ont divorcé. Lui, il a mûri...
mais il lui faut autre chose. Alors, il
repense à la musique à la chanson, à
tout ce qui gravite autour... et il part.

L'AVENTURE C'EST L'AVENTURE
« J' ai choisi à cette époque l'aventure.

Je jouais dans des groupes et nous
avions un certain succès sur le plan
régional. Pour moi, ce n'était pas l'A-
mérique bien sûr, mais cela me per-
mettait de me faire la main, et sur-
tout de me familiariser avec le public.
Loin de la maison, avec les seuls en-
couragements épistolaires de ma mère
et de ma soeur, je  fis donc un appren-
tissage un peu particulier. J' appris
d'autres langues, j e  découv ris d'autres
villes en Espagne, en Allemagne et
dans les pays Scandinaves notamment
mais j' appris surtout mon métier. Pen-
dant six ans, mes cachets furent mai-
gres, mais malgré ces moments les
plus durs, j' avais confiance. A Paris,
des amis m'aidèrent encore. Je tra-
vaillais toujours compositions, intona-
tions et prononciation... Un jour, je
partis chez CBS, avec mes bandes
sous le bras... La suite vous la con-
naissez ».

Enthousiaste et sincère. Eric nous
a tout dit sur son passé et sur ses am-
bitions. Son énorme envie de vivre
et son constant besoin de chansons
le conduiront certainement parmi les
plus célèbres. Pour lui, les gens ont
envie d'air pur et d'évasion. Voilà
pourquoi son premier disque, pur et
simple nous a plu. Et voilà pourquoi
il vous plaira certainement. Eric Esteve
est de ces jeunes espoirs que l'on n'ou-
blie pas. D'ailleurs, il ne restera pas
longtemps un espoir, (app)

Marc LOINET

Facile, terriblement facile, notre jeu
de la semaine dernière ! Nous avons
reçu de très nombreuses réponses, dont
deux seulement étaient inexactes: des
lapins, machine à laver ou couveuse
électrique (!).

En réalité, il s'agissait de noix dans
un filet (et non dans un sac comme
nous l'ont écrit beaucoup de concur-
rents) ainsi que le prouve notre petite
photo.

Le tirage au sort parmi les réponses
tout à fait justes a désigné comme
gagnante de cette semaine Mme Char-
les Tissot, Les Bulles 22, à La Chaux-
de-Fonds, qui recevra sous peu son
prix.

Voici (grande photo) une nouvelle
devinette un peu plus coriace. Lorsque
vous aurez trouvé ce que représente
cette image, écrivez-le nous sur carte
postale, envoyée avant mercredi à midi
et adressée à la Rédaction de « L'Im-
partial », Case postale, à La Chaux-
de-Fonds. Les enfants sont, comme
chaque semaine, invités à nous indi-
quer leur âge.

Bon amusement et bonne chance à
tous !

Par Nicolas BERGER: No 1024
HORIZONTALEMENT. — 1. Arque-

buse. 2. Fleuve côtier. Les infirmités
viennent avec eux. 3. Donne le jour
au monde. 4. Ils ont du cœur et l'on
ne saurait les traiter d'hommes sans
cervelle. 5. Le peuple y est appelé
périodiquement. Deux opposés. 6. Un
jeu d'images et de dés. Rencontres bru-
tales. 7. Viennent au secours de qui-
conque ne peut rentrer chez soi. 8. Fin
d'infinitif. Divinités Scandinaves.
Voyelles. 9. A deux paires d'ailes. 10.
Parties supérieures des voiles carrées.

VERTICALEMENT. — 1. Gonfle la
face. 2. N'a pas grand-chose du côté
cérébral. 3. Faire passer entre deux
cylindres. Consonne double. 4. Mieux
qu'une toile cirée. N'arrive pas sou-
vent . 5. Vieille planche. Se servît. 6.
Mouillage. Une couche sur un mur. 7.
N'est jamais ami de l'autorité. 8. Divi-
nité orientale. Voyelles. Fin d'infinitif.
9. On peut le faire en prose comme
en vers. 10. Saison. Pourvues d'une
forte charpente.

Solution du problème paru
samedi 17 mai

HORIZONTALEMENT. — Transhu-
mer. 2. Oo. Isolera. 3. Usage. Tom. 4. Ri-
ma. Nf. Da 5. Nébuleuses. 6. Iridium.
Es. 7. Gemmes. 8. Usurières. 9. Eu. les.
Rat. 10. Trier. Tact.

VERTICALEMENT. — Tourniquet. 2.
Rosier. Sur. 3. Ambigu. 4. Nigauderie. 5.
Sse. Limier. 6. Ho. Neumes. 7. Ul.
Fumer. 8. Met Sera. 9. Erodée. Sac.
10. Ramasse. Tt.

_&&$_$!__ 21 Janvier - 19 février

Hy£3ly Expliquez - vous les~**mmm  ̂ raisons de votre com-
portement, mais ne

laissez pas de questions en suspens.

_É_f S B_9h_ 20 février - 20 mars

^^BtSS^'j r* Donnez le meilleur de
B̂Sw** vous-même et n'hési-

tez pas à dire ce que
vous pensez vraiment. Cherchez à
vous faire comprendre et vos hési-
tations s'estomperont.

^raplw 21 mars - 20 avril
•QÏr^W Evitez de vous met-
^^JU

^ 
tre en colère. Vous
pourriez dépasser vo-

tre pensée et dire des mots blessants
qu 'il vous serait très difficile de
rattraper.

tf ^mmmW f̂ it. 21 aVI^ " 21 maî

vm l—W Grande chance pour
^*à»s8Ŝ  les travailleurs ma-

nuels. Adresse et ra-
pidité leur vaudront un beau succès.

Si vous êtes né le
24. Soyez attentif à l'emploi de votre argent. Vous rencontrerez quelques

obstacles d'ordre financier.
25. Des changements assez importants sont à prévoir dans vos activités so-

ciales.
26. Vous gravirez plusieurs échelons et votre situation actuelle s'améliorera.
27. Grandes satisfactions dans le domaine professionnel.
28. Montrez-vous entreprenant, vos efforts commencent à porter leurs

fruits.
29. Vous pourrez prendre une importante décision en ce qui concerne vos

affaires pécuniaires.
30. Vos initiatives vous avantageront pécuniairement et votre sociabilité

facilite vos rapports avec autrui.

.̂ jgggK&gH 22 mai - 21 juin »s?f _S>$p< 24 juillet - 23 août

||B|lHp Vous allez pouvoir \ $Jbf} / Vous pourriez réussir
^SÉsS3̂  entreprendre un tra- ^-?§S&' plus vite et plus tota-

vail qui vous tient à lement en vous tenant
cœur. Mettez tout en œuvre pour au courant des dernières innova-
concrétiser vos désirs. tions concernant votre métier.

_tf X F t a.  22 juin - 23 juillet

«P» Une aide précieuse _%&_h 
24 août - 23 septemb. .

™»i  ̂ vous permettra sous ^^^__%W Harmonisez vos senti-
peu d'obtenir un em- ments avec l'esprit de :

ploi qui vous plaira davantage. Ap- famille, car aucun
profondissez vos connaissances pro- bonheur durable ne peut s'établir en
fessionnelles, vous en aurez besoin. dehors des principes traditionnels.

_dHftf**Sw_ 21 septemb. - 23 oct.

}j È Vous êtes dans une
K̂ammmm̂  bonne période pour

conclure une affaire
intéressante et susceptible de trans-
former favorablement votre avenir.

y -Sv&t*- 24 oct°bre - 22 nov.

feiiJP^Y ' i' Respectez les engage-
^^^i»  ̂ ments pris. Votre in-

dépendance pourrait
vous coûter cher dans le domaine
du travail, faites attention.

®2 3  
novembre - 22 déc.

Accordez une plus
grande importance
aux qualités morales,

mais ne cherchez pas à atteindre le
bonheur total. Ecoutez la voie de
la raison.

^̂ 53K 23 déc. - 20 janvier
Vj4JB&V ; Vous aurez sous peu
^"éSS»  ̂ une grosse dépense à

effectuer. Pour le mo-
ment soyez économe. Renoncez à
toute dépense superflue. Un effort
supplémentaire vous permettra ce-
pendant de redresser la situation.

Copyright by Cosmopress

HOROSCOPE-IMPAR 24 au 30 mai ,

Les deux dessins de
Laplace sont en appa-
rence identiques. En
réalité, il y a entre eux
huit petites différences.
Pouvez-vous les décou-
vrir ? ;
Voir solution en bas
de page, à droite.

Huit
erreurs

Monsieur vient de rentrer de son
travail. Si l'on veut être à l'heure
au théâtre, il faut se dépêcher. Tandis
que l'homme se rase, il entend sa
femme lui demander :

— Comment veux-tu que je m'habil-
le ?

— Vite !

Avant le théâtre

ERIC ESTEVE
¦ ¦ 

**

II a choisi de devenir chanteur en écoutant les Beatles

Vingt deux ans, les cheveux raides et
longs, il attire la sympathie, car il
sourit toujours. « Il » c'est Eric Esteve,
un jeune espoir de la chanson, à qui
CBS vient de donner sa chance en
enregistrant deux de ses compositions :
« La fille du calendrier » et « Sexy ».

Souriant et décontracté, Eric com-
mence donc à gravir les marches de
la notoriété. Créant une musique saine
et fraîche, il semble à l'abri des mau-
vais esprits. Pour lui, la chanson et
la musique sont ses deux passions.
L'une ne va pas sans l'autre, et c'est
pour cette raison qu'il n'a pas hésité,
et qu'il n'hésite toujours pas à tout
sacrifier pour satisfaire et la chanson
et la musique. Il ne demande pour
l'instant qu'à obtenir les faveurs des
hits parade, en attendant de devenir
quelqu'un.

UNE JEUNESSE MOUVEMENTÉE
La vie commence pour Eric, au mi-

lieu des pétards le 14 juillet 1953 à
Oran. Il se souviendra peu de son
enfance, car dès l'âge de sept ans, il
s'envole avec sa famille pour le Ca-
nada :

« Mon père était ingénieur en élec-
tricité , dit-il. Il  dut partir pour le
Canada, et ce f u t  pour moi l'occasion
de connaître mon baptême de l'air.
Au Canada, j' ai passé une grande par-
tie de mon adolescence, et c'est sans
doute dans ce pays que j' ai connu
les meilleures moments d'insoucience
et de gaieté. Nous habitions le quartier
« Est » de Montréal , et j' avais de nom.-
breux amis. Nous jouions au hockey
sur glace, au football américain et
au base-bail. On comptait en pouce et
en pied , et l'histoire c'était Christophe
Colomb, Jacques Cartier et... Le Saint-
Laurent ».

^^^J

L'adolescent flirte déjà avec la mu-
sique. Dans sa chambre les disques
s'entassent. Il a besoin de chanter.
Et puis, il découvre d'autres pays.
Les USA surtout, où il va être forte-
ment marqué par le folk, le blues, le
jazz et le boogie.

« De retour à Montréal , après des
vacances « sensass » aux USA j' ai ren-
contré les premières di f f icul tés .  Les
études ne marchaient pas for t , et mes
parents ne s'entendaient plus. Le di-
manche, je  chargeais des caisses de
coca ou de bière pour me faire un peu
d'argent de poches. Ce n'était plus la
joie, mais j'avais quand même l'espoir.
Un soir, au « Ed Sullivan Show »,
j' ai écouté et vu les Beatles... ce f u t
le coup de foudre... Quelque chose en
moi venait de bouger. Je savais que
la chanson allait devenir pour moi, une
seule et unique raison de vivre ».

Neuf ans déjà que Eric se trouve
au Canada. La naissance d'une petite
soeur va précipiter les choses et l'en-
voyer en France terminer ses études.
Eric se retrouve en pension à Lyon,
loin de sa famille et un peu désorienté.

« Ce f u t  pour moi la période la plus
di f f ic i le , confesse Eric. Mes professeurs
étaient peu commodes. Mes amis me
laissaient chaque f in  de semaine pour
revoir leurs familles, alors j'étais seul...
avec les livres de la bibliothèque et
mes agréables souvenirs canadiens. Là,
on recomptait en mètre, et en centi-
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Raison d'être de la surtaxe sur les carburants
Le 8 juin , le peuple suisse ne de-

vra pas se prononcer sur l'existence
de la surtaxe douanière sur les car-
burants liquides, puisqu'elle existe
déjà depuis assez longtemps, mais
sur l'augmentation de 20 à 30 ets
par litre édictée en août 1974 par
voie d'ordonnance fédérale, contre
laquelle un référendum avait été
lancé. Le Conseil fédéral a évalué
à 400 millions de francs les recettes
supplémentaires fournies annuelle-
ment à la Confédération par cette
hausse, millions qui serviront à cou-
vrir les dépenses de construction des
routes nationales et à permettre le
remboursement des avances faites
par la Confédération au compte des
routes nationales.

Il est clair qu'en ces temps d'in-
flation les tronçons du réseau natio-
nal qui restent à construire coûte-
ront plus cher au kilomètre que les
tronçons déjà construits. Si l'on
n'accroît pas en conséquence les
fonds de couverture de ces dépen-
ses, il ne restera qu'à ralentir les
travaux et à remettre à une date
indéterminée l'achèvement du ré-
seau.

Quant à la Confédération, elle a
fait des avances au compte des
routes nationales, prélevées sur ses
recettes courantes. Il était prévu dès
le départ que ces avances devraient

être progressivement amorties par
le produit des droits sur les carbu-
rants. Au cours des ans, malgré les
amortissements effectués, le mon-
tant total des avances de la Con-
fédération n'a pas cessé d'augmen-
ter . Il atteignait 2,6 milliards de
francs à la fin de l'an dernier. Cela
restait possible quand les finances
fédérales étaient saines.

Mais, dans l'état de délabrement
où elles se trouvent présentement.
l'Etat central ne peut pas se per-
mettre d'immobiliser sine die un
montant pareil, alors qu'il en au-
rait grand besoin pour assurer le
financement d'autres tâches. En
1973, les avances de la Confédéra-
tion se sont montées à 150 millions
de francs, contre un montant d'a-
mortissements de 58 millions. En
1973, grâce à l'entrée en vigueur
de la majoration de la surtaxe, il a
été possible d'amortir les avances
de 105 millions, alors que la Con-
fédération faisait pour 150 millions
d'avances nouvelles. Ces quelques
chiffres montrent clairement que si
l'on ne maintient pas la majoration
de la surtaxe sur les carburants, la
dette du compte des routes nationa-
les envers la Confédération aug-
mentera rapidement. C'est une si-
tuation que l'Etat central ne peut
pas se permetre de supporter en
l'état actuel des choses. Dès lors, en
cas de refus par le peuple, le 8 juin ,
le Conseil fédéral se verra contraint
de réduire ses avances pour ren-
dre possible la continuation des
amortissements. Mais cela retardera
d'autant la réalisation du réseau des
routes nationales.

Les électeurs sont donc placés de-
vant une alternative très claire: où
ils acceptent la surtaxe sur les car-
burants et voient progresser nor-
malement la construction des rou-
tes nationales; où ils la refusent,
mais doivent alors être conscients
que leur décision impliquera un
très fort ralentissement dans l'a-
vancement des travaux. Ils sont
donc placés devant un choix. Il faut
qu'ils puissent le faire en connais-
sance exacte de la situation et des
conséquences de leurs décisions.

M. d'A.

LA BOURSE CETTE SEMAINE
SUISSE : Après le week-end pro-

longé de Pentecôte, nos bourses débu-
taient la semaine dans une ambiance
peu animée et sur un ton affaibli. Le
comportement de la cote surprenait
quelque peu étant donné qu 'après l'an-
nonce d'une réduction du taux d'es-
compte on s'attendait à une réaction
contraire. U est vrai que, l'OFIAMT
annonçait simultanément un sensible
accroissement du chômage dans notre
pays pour le mois d'avril. Mercredi ,
la séance était nettement orientée à
la baisse, sur 75 titres traités, sept seu-
lement se sont inscrits en hausse et
60 en baisse. Il est évident que la ten-
dance affaiblie de Wall Street a pesé
sur l'allure de nos places. Mais le
principal facteur baissier est à recher-
cher dans les nombreuses augmenta-
tions de capital des grandes sociétés
qui pèsent immanquablement sur le
marché. Le nouveau repli du dollar
et l'annonce d'une régression de l'utili-
sation des capacités dans l'horlogerie
pour le premier trimestre constituaient
également des points négatifs.

Aux chimiques, baby ROCHE très
entouré, a perdu 225 francs à 10850, en
dépit de l'annonce d'une progression
du bénéfice net de la société qui s'é-
tablit à 72,374 millions de francs
contre 68,084 en 1973, et le paiement
d'un dividende augmenté de 25 francs,
soit 550 francs. SANDOZ nominative
qui détachait son droit de souscription
à un cours de 156 à 160 francs perdait
en deux séances 380 francs.

Jeudi, le marché helvétique cédait
encore du terrain, mais d'une façon
très nuancée. Les plus fortes fluctua-
tions provenaient du secteur assurances
nettement affaibli. Relevons encore la
forte chute de JUVENA qui a perdu
cette semaine 190 francs et se retrouve
ainsi bientôt à son plus bas niveau,
ensuite de rumeurs de crise de liqui-
dités qui affecteraient la socéité.

Le tout maintenant est de savoir
jusqu'où la bourse va se replier. Tou-
tefois, si les prises de bénéfices de-
vaient s'accentuer, nous en profiterions
pour continuer d'acquérir des valeurs
de qualités. Vu qu'on assiste depuis
quelque temps à une certaine stabili-
sation des taux d'intérêt, la bourse ne

devrait pas recevoir de facteurs d'im-
pulsion marquants du marché des ca-
pitaux. Elle devrait par contre, tou-
jours être influencée par Wall Street
dans l'espoir d'une amélioration de la
conjoncture dans la seconde partie de
l'année. De ce fait , les mauvaises nou-
velles en provenance de l'économie con-
tinueraient d'être reléguées au second
plan.

FRANCFORT : L'effritement des
cours s'est poursuivi en Allemagne en
l'absence de nouveaux stimulants et de
la rareté des ordres d'achat. Les valeurs
directrices de la chimie, de l'électro-
technique et de la sidérurgie ont accusé
des replis ne dépassant généralement
pas un ou deux DM par séance, par
contre, le compartiment des bancaires
demeurait ferme, spécialement DEUT-
SCHE BANK.

Jeudi, la décision de la Banque fédé-
rale, de réduire - le taux d'escompte
de un demi pourcent à 4,50 pour cent ,
a été connue seulement en fin de séance
et n'a donc pas influencé la tendance
qui a poursuivi la même orientation
que les jours précédents.

NEW YORK : Lundi , après un recul
de neuf points en début de journée, la
cote amorçait un mouvement de reprise
vers la mi-séance pour terminer pra-
tiquement inchangé par rapport à la
clôture de vendredi (+ 0,08 au Dow
Jones à 837,69).

Dès mardi , le marché reprenait le
chemin de la baisse et perdait 19,01
points en deux séances pour tomber
à 818,68. Ce recul a été provoqué par
l'annonce d'une baisse record des bé-
néfices des sociétés américaines au
cours du premier trimestre ; ceux-ci
ont en effet chuté de 31,2 milliards de
dollars, soit de 22,3 pour cent, cette
évolution correspondant, sur une base
annuelle corrigée des variations sai-
sonnières, à un repli de 100,3 milliards
de dollars, soit le plus important qui
ait été enregistré depuis 1946. D'autre
part , le Produit national brut indique
pour le premier trimestre une baisse de
11,3 pour cent alors que le taux d'in-
flation se situait à 8 V» pour cent.
L'annonce d'une augmentation de 0,6
pour cent de l'indice des prix à la
consommation pour le mois d'avril con-
tre 0,3 en mars et la baisse de 0,1 pour
cent du revenu disponible moyen ont
également influencé négativement Wall
Street.

Cette semaine IBM était quelque peu
sous pression, le procès antitrust inten-
té par le gouvernement américain con-
tre le géant de l'industrie électronique
s'est ouvert lundi à New York. Dans
une déclaration IBM a réfuté l'accusa-
tion d'avoir écarté du marché de l'or-
dinateur deux des plus importantes
compagnies du pays. Ce procès, dont
l'instruction a demandé six ans, est le
dix-neuvième intenté contre IBM de-
puis 1932, date à laquelle la société
avait déjà été accusée d'occuper une
position dominante sur le marché des
rubans de machines à écrire.

Par son ampleur et sa complexité,
ce procès pourrait faire jurisprudence
en matière antitrust et servir de test
dans l'attitude de l'administration à l'é-
gard des monopoles et des sociétés
multinationales. U pourrait également
marquer l'évolution future de l'indus-
trie de l'informatique et exercer une
influence non négligeable sur le mar-
ché financier vu l'importance d'IBM,
dont la capitalisation boursière dépasse
celle d'EXXON et de GENERAL MO-

TORS reunis. Le chiffre d affaires con-
solidé de la société s'élève à 11 mil-
liards de dollars et son bénéfice net
atteint plus de 1,5 milliard de dollars.

IBM fait les frais d'une politique
commerciale dynamique et agressive.
Le Département de la justice reproche
notamment à la société d'offrir pro-
duits et services pour un prix unique,
de lancer prématurément de nouveaux
modèles d'ordinateurs de sorte que les
clients potentiels négligent de faire ap-
pel à la concurrence, de pratiquer le
leasing (la location représente 70 pour
cent du chiffre d'affaires d'IBM) avec
pour effet de bloquer le marché à
ses concurrents et enfin de poursuivre
une politique de prestige en faisant
bénéficier gratuitement de ses installa-
tions certaines institutions scientifi-
ques de renom.

IBN nie contrôler les deux tiers du
marché mondial de l'ordinateur, comme
on le lui reproche, et prétend que
son succès dépend uniquement des
compétences et du travail de ses 270.000
employés répartis dans le monde.

Pas de grands changements jeudi , à
New York , où le Dow Jones termine
à 818,91 (+ 0,23) sur une note régu-
lière.

Relevons pour terminer la vive repri-
se de l'or qui s'inscrivait en hausse
de 6,25 dollars à 174,75 dollars l'once
sur une importante vague d'achat.

G. JEANBOURQUIN

Assurance risque «automatique» sur la vie
Selon le rapport de 1 Office fédéral

des assurances, il existait à la fin de
l'année 1973 environ 4 millions de po-
lices d'assurance sur la vie ; le capital
décès assuré avait atteint plus de 80
milliards de francs et les primes an-
nuelles représentaient un montant de
2,6 milliards. Ceci étant , la Suisse s'a-
vère être le pays classique des assu-
rances sur la vie mixtes, qui versent
un capital aussi bien à la date limite
que lors du décès prématuré de la
personne assurée. Face à ce fait , l'as-
surance risque sur la vie qui ne verse
le capital assuré que lors du décès
prématuré et qui renonce ainsi au com-
posant épargne, ne représentait qu'une
importance secondaire. Vu la forte in-
flation des dernières années, l'assuran-
ce risque sur la vie a gagné passable-
ment de terrain.

La caisse-maladie Helvetia qui fête
cette année le 75e anniversaire de sa
fondation, présente dans ce domaine
une innovation fort intéressante. Par
un contrat passé avec COOP, société
coopérative d'assurance sur la vie à
Bâle, tous les membres des sections et
agences de l'Helvetia, âgés de 20 à 65
ans et assurés pour une indemnité
journalière-maladie bénéficieront dès
le 1er juillet 1975 d'une assurance ris-
que « automatique » sur la vie. Le ca-
pital - décès pour l'ensemble des
580.000 bénéficiaires se monte à plus
de 2 milliards de francs. Pour un mem-
bre âgé de 20 ans, le capital-décès se
monte à 1000 fois l'indemnité journa-
lière assurée (resp. 1000 fois la cotisa-
tion mensuelle dans les indemnités
journalières différées). Ce capital décès
descend lentement pour atteindre zéro
après 65 ans. Cette protection complé-
mentaire pour la famille de l'assuré
est octroyée sans surprime, (sp)

¦¦» Cours communiqués par : SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE

A = Cours du 22 mai B = Cours du 23 mai

NEUCHATEL A B ZURICH A B ZURICH A B
Cr. Fonc. Neu. 620 d 620 d (Actions étrangères)
La Neuchâtel. 300 d 310 d B -p -s- 1790 1790 . ... „ ,nU ,UI
Cortaillod 1150 1125 d Bally 510 SlOdAkzo 40»/. 41

Dubied 250 230 Electrowatt 2090 1950 An^-Am.S.-Af. 15 15V
Holderbk port. 415 410 Amgold I 144V! 142
Holderbk nom. 380 d 365 Machine Bull 22 21:V

LAUSANNE Interfood «A» 500 o 500 o Cia Argent. El. 89 89V
Bque Cant. Vd. 280 1285 Interfood «B» 2750 2850 De Beers llVi 113/
Cdit Fonc. Vd. 770 770 Juvena hold. 805 850 ImP- Chemical 15' /- 16
Cossonay 1250 d 1250 d Motor Colomb. 1150 1110 Pechiney 77 76V
Chaux & Cim. 540 520 d Oerlikon-Buhr. 1065 1100 !"hlllPS 27 26V
Innovation 240 d 242 d Italo-Suisse 132 131 Royal Dutch 86 86V
La Suisse 2400 2200 d Réassurances 2140 2130 Umlever 107V» 108

Winterth. port. 2100 2020 A.E.G. 86 86
,-_ Winterth. nom. 1200 1170 Bad. Anilin 146V» 146V

GENÈVE Zurich accid. 5375 5550 Farb. Bayer 128 128
Grand Passage 290 29° Aar et Tessin 680 680 d Farb- Hoechst 136 136V
Financ. Presse 560 56° Brown Bov. «A* 1360 1375 Mannesmann 280V» 280 1/
Physique port. 150 15° , Saurer 810 810 Siemens 277'/s 275'/
Fin. Parisbas 103 103'/2 Fischer port. 530 530 Thyssen-Hùtte 78V» 79V
Montedison 2-35d 2-30d Fischer nom. 85 87 v-w- 110d 110
Olivetti priv. 3 90d 3-90 Jelmoli 1000 1060
Zyma 1150 1150 Hero 3500 3525 BALE

Landis & Gyr 700 d 690 . . „
„TrRTrn Globus port. 2310 d 2310 (Actions suisses)
AUKicti Nestlé port. 3280 3325 Roche jee 107500 107001
(Actions suisses) Nestlé nom. 1580 1590 Roche 1/10 10600 10600
Swissair port. 451 460 Alusuisse port. 1250 1250 S.B.S. port. 422 423
Swissair nom. 407 407 Alusuisse nom. 486 480 S.B.S. nom. 195 196 c
U.B.S. port. 2190 2995 Sulzer nom. 2150 2200 S.B.S. b. p. 350 350
U.B.S. nom. 397 400 d Sulzer b. part. 402 402 Ciba-Geigy p. 1705 1710
Crédit S. port. 2760 2775 Schindler port. 1100 1125 d Ciba-Geigy n. 700 700
Crédit s, nom. 373 376 Schindler nom. 200 o 200 o Ciba-Geigy b. p. 126O 1275

BALE A B
Girard-Perreg. 320 d 320 d
Portland 2150 2100 d
Sandoz port. 4725 4775
Sandoz nom. 1635 1720
Sandoz b. p. 3225 3300

" Von Roll 660 690
(Actions étrangères)
Alcan 51V) 53'Ai
A.T.T. 120 123
Burroughs 250 d 257
Canad. Pac. 36 d 37

1 Chrysler 27VJ 27 'AI
., Colgate Palm. 78 d —

Contr. Data 53V-I 55'A
., Dow Chemical 221V2 26V2
., Du Pont 303 d 312
., Eastman Kodak 255 262

Exxon 198 d 201
2 Ford 92VJ 92.50
, Gen. Electric 111V» II3V2
., Gen. Motors IIOV2 111

Goodyear 43V2 443/4
I.B.M. 528 538

» Int. Nickel «A» 67'Aid 68
Intern. Paper 125V»d 122

., Int. Tel. & Tel. 56V2 58'/»
2 Kennecott 92 931/2
\ Litton 17 173/4
, Marcor 62-'Vi 63'/=

Mobil Oil 103 I05V2
Nat. Cash Reg. 88V1 90
Nat. Distillers gga/j 37
Union Carbide 1551/2 15g
U.S. Steel 1471/Ô 143j /B

)
NEW YORK
Ind. Dow Jones

1
Industries 830,49 818,68
Transports 118,22 166,42
Services public 78,03 77,17
Vol. (milliers) 18.300 17.620

Billets de banque étrangers
Dollars USA 2.42 2.57
Livres sterling 5.60 6.—
Marks allem. 104.75 108.25
Francs français 60.25 63.75
Francs belges 6.70 7.20
Lires italiennes —-.38—.41V2
Florins holland. 102.25 105.75
Schillings autr. 14.80 15.30
Pesetas 4.25 4.65
Ces cours s'entendent pour
de petits montants fixés par
la convention locale.

Prix de l'or
Lingot (kg. fin)13700. - 13970.-
Vreneli 136.— 153 —
Napoléon 138.— 154 —
Souverain 123.— 141.—
Double Eagle 580.— 630.—

\X \r Communiqués
\-J Par la BCN

Dem. Offre
VALCA 66,50 68,50
IFCA 1255.— 1270 —
IFCA 73 99.50 101.—

/£T§C\ FONDS DE PLACEMENT COMMUNIQUÉS
r« /PAR L'UNION DE BANQUES SUISSES\s*y

Dem. en Fr. s. Offre en Fr. s.

AMCA 32.— 33.—
BOND-INVEST 67.50 67.75
CANAC 80.50 82.50
CONVERT-INVEST 71.— 72.—
DENAC 63.50 64.50
ESPAC 244.— 246 —
EURIT 111.— 113.—
FONSA 85.— 87.—
FRANCIT 73.— 75.—
GERMAC 101.50 103.50
GLOBINVEST 61.50 62.50
HELVETINVEST 94.10 94.60
ITAC 124.— 128.50
PACIFIC-INVEST 65.50 67.50
ROMETAC-INVEST 315.— 325 —
SAFIT 298.— 308 —
SIMA 172.50 176 —

Sj'ndicat suisse des marchands d'or
23.5.75 OR classe tarifaire 256/140
23.5.75 ARGENT base 395

FONDS SBS Dem. Offre Dem. Offre
UNIV. BOND SEL. 73.25 76.50 SWISSIM 1961 1020.— 1040.—
UNIV. FUND 80.57 83.30 FONCIPARS I 1950.— —
SWISSVALOR 192.— 195.— FONCIPARS II 1110.— 1130.—
JAP AN PORTOFOLIO 341.50 362.25 ANFOS II ' 97.50 99.50

M Fonds de la Banque Populaire Suisse INDICE BOURSIER SBS
Dem. Offre Dem. Offre

Automation 70 ,5 71,5 Pharma 153.5 154,5 22, ™' 23 ™'
Eurac. 2690 270 0 Siat 1255 0 — 0  Industne 2 '3- 6 2 '7> 3
Intermobil 67 ;o 68;0 Siat 63 loisio lOSsjo f^̂ f,'  ̂ *!%\

Poly-Bond 7^5 7^5 
Indice gênerai 275,3 276,5

± BULLETIN DE BOU RSE

L exercice 1974 de Baumgartner Pa-
piers S. A. présente un bénéfice de
2.818.187 fr. 95 auquel s'ajoute le solde
reporté de 1973 de 330.236 fr. 07.

Le Conseil d'administration propose-
ra à l'assemblée générale ordinaire, de
distribuer un dividende inchangé de
180 fr. et un bonus de 20 fr., d'affecter
150.000 fr. au fonds de réserve légale,
1.000.000 de fr. à la réserve spéciale
et de reporter à nouveau un montant
de 598.424 fr. 02.

Il sera également proposé aux ac-
tionnaires de porter le capital-actions
de 7 à 8 millions de fr. et conjointe-
ment d'émettre 24.000 bons de parti-
cipation au porteur de 100 fr. de valeur
nominale, (sp)

Baumgartner Papiers S. A.
Crissier

D'après la statistique industrielle pu-
bliée en septembre 1974, les entreprises
industrielles suisses employaient en
tout 303.598 étrangers, dont 49.736
frontaliers, 137.412 personnes au béné-
fice d'un permis de séjour limité dans
le temps et 116.450 au bénéfice d'un
permis d'établissement. Ainsi, sur le
total de 860.996 travailleurs étrangers
recensés en Suisse au mois d'août 1974,
pas plus de 35 pour cent environ étaient
employés dans l'industrie, ce qui signi-
fie que presque deux-tiers des étran-
gers travaillent dans des secteurs non-
industriels.

Les étrangers employés
dans l'industrie

• La maison Sipuro S. A. de Mun-
singen, fabrique de produits d'entre-
tien et de ménage, reprend la maison
Ceravit S. A. de Derendingen. Ainsi, la
mise en vente de Glass Wax passe
dans le programme de distribution de
Sipuro.

Télégramme

Par rapport à la même période de
l'année précédente, le chiffres d'affaires
a passé de 5,4 à 9,2 millions, soit une
augmentation de 68,8 pour cent. Les
passagers transportés ont passé de
30.151 à 46.125, soit une augmentation
de 53 pour cent. Le nombre des vols
a passé de 544 à 732, soit une augmen-
tation de 35 pour cent.

Le transport du fret, activité qui
n'existait pas en 1974, a pu être réali-
sée grâce à la convertibilité du DC-8-63
en version cargo. 800 tonnes ont ainsi
été transportées dans les trois premiers
mois de 1975. C'est un bon début, (cps)

SATA - bons résultats
au premier trimestre 1975

L'ensemble des recettes douanières
de la Confédération s'est élevé à 2803
millions de fr. en 1974. Ce résultat
est inférieur de 184 millions de fr., soit
6,2 pour cent à celui de 1973. Ainsi ,
la part des taxes douanières à l'en-
semble des recettes fiscales de la Con-
fédération n 'a atteint que 25,7 pour
cent en 1974, alors qu'elle était encore
de plus de 30 pour cent en 1973 et de
33 pour cent en 1970. Les seuls droits
d'entrée (fortement diminués dans le
cadre du programme d'abaissement des
barrières douanières) ont rapporté 166
millions de fr., soit 12,9 pour cent de
moins que l'année précédente. En 1974,
le produit de ces droits n'atteignait
même plus 10 pour cent de l'ensemble
des recettes de la Confédération , alors
qu'en 1960, il en représentait encore
20 pour cent.

Recettes douanières en baisse
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Beaucoup de gens se sentent
r si seuls qu'ils nbnt même pas la possibilité

de nous le dire.

Ces gens vivent parmi C'est difficile quand le dance devient solitude avec
nous, mais pas avec nous.lls cœur doit repartir à zéro, et I âge. On ne sait que faire
n ont personne à qui se con- qu'on n'a plus vingt ans. de son temps,
fier. Ils sont vieux. Beaucoup n'ont plus le cou- Alors qu'attendons-nous

Dans le tempsj ls n'avaient ra9e de recommencer, de se pour leur donner un peu du
pas ces problèmes. Ils faire de nouvelles amitiés. nôtre?
avaient leurfoyer, leurs amis, L'isolement qui pouvait Par crainte de vieillir nous-
leurs collègues de travail. passer pour de l'indépen- mêmes, allons-nous bête-

Aujourd'hui, ils sont à la rrT f 
: 7 J V

rW ™ent attendre que vienne le
retraite ; ils ont dû emmé- \ \ J i $M j M temPs de notre ProPre
nager dans un appartement ; I JE i m solitude?
plus modeste. / S i  Entre nous: quand avez-

lis regrettent leur ancien "Ml 1 vous parlé pour la dernière

quartier, le brin de causette \ _1 «¦ [ i fois a une vieilie Paonne?

dans l'escalier, et tout le  ̂ . **\ • * di/M 
l ï 1 W

assumnœ^
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Pour marquer leur Centenaire, les assurances Winterthur proposent des solutions aux problèmes de la
vieillesse. Quatre projets, groupés sous la dénomination commune Modèle «Winterthur», se trouvent actuelle-
ment en cours de réalisation.
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| Ils sont imbattables et sans concurrence ! |
Pour une telle qualité, un tel choix, de tels coloris jeunes, c'est vraiment unique.

I Les LADA-un confort remarquable, une résistance exceptionnelle. s
Livraison immédiate.

Vente et service I
I chez votre agent régional LADA spécialisé: . |

|HB| La Chaux-de-Fonds : Garage du Versoix BHB
HH| Charrière la - Tél. 039 / 22 69 88 |HBE

HHB Fleurier : Garage du Sapin BHfl
Hans Maag - Tél. 038 / 61 23 08 I !

HH| Le Locle : Garage du Stand BBHH
HHB Girardet 27 - Tél. 039 / 31 29 41 HJfJB

Him Neuchâtel : Garage des Poudrières HH|
BHB A. Peluso - Tél. 038 / 24 45 44 BHH

1

EMARAND SA

Laboratoire de recherches, développements et appli-
cations aimerait engager un

ÉLECTROCHIMISTE
avec formation universitaire complète pour conduire
des travaux de recherche appliquée dans le domaine
de l'électrodéposition des métaux.

Quelques années d'expérience professionnelle seraient
un avantage.

Les personnes s'intéressant à ce poste sont priées
d'envoyer leur offre de services à :

EMARAND S. A.
Service du personnel
14, Gouttes-d'Or, tél. (038) 24 6G 41
2000 NEUCHATEL 8

Nos bureaux étant établis à Bienne, nous cher-
chons pour date à convenir

délégué de marché
pour service technico-commercial aux fabriques
d'horlogerie. Nous distribuons des éléments d'ha-
billement de qualité pour la branche horiogère.
Ces éléments sont fabriqués en Extrême-Orient
et nous cherchons pour service efficace une per-
sonne parlant français, si possible allemand et
ayant de bonnes connaissances d'anglais.

Faire offres avec curriculum vitae et prétentions
de salaire sous chiffre Y 210678, à Publicitas,
rue Neuve 48, 2501 Bienne.

En vue d'une prochaine ouverture à La Chaux-
de-Fonds

DISCOUNT - Alimentation - Vins
cherche pour entrée 1er août 1975 ou date à
convenir :

UN GÉRANT
UNE CAISSIÈRE
UN MAGASINIER
Le poste de gérant conviendrait à personne dyna-
mique, aimant les responsabilités et possédant
pratique dans la branche alimentaire.
Caisse de retraite.

Faire offres détaillées avec copies de certificats
sous chiffre 28-900139, à Publicitas, Terreaux 5,
2001 Neuchâtel.

FABRIQUE DE BOITES DE MONTRES
offre poste indépendant à

CHEF POLISSEUR
sur acier et laiton.

Le poste requiert une parfaite connaissance de
la branche, ainsi que l'aptitude de diriger seul
un département autonome.

Traitement adapté aux exigences du poste et
prestations sociales modernes.

Chaque dossier sera traité avec discrétion.

Prière de faire offres détaillées, avec curriculum
vitae, photo et copies de certificats, sous chiffre
TD 10018, au bureau de L'Impartial.

ÉCOLE DE VOILE
Port de Neuchâtel

Tél. (038) 24 33 00.

A LOUER
pour mai ou date à convenir, dans
divers quartiers de La Chaux-de-
Fonds,

quelques logements
simples de trois chambres, cuisine, ,
dépendances.
LOYERS MODESTES
BON ENTRETIEN

Ecrire à : COOP La Chaux-de-
Fonds, rue du Commerce 96, tél.
(039) 23 26 12.

, 1|

Amitié-mariage
Pour se faire des amis ou pour
amitié - mariage, nous vous pro-
posons libre choix correspondance,
rencontres.

Discrétion totale assurée.

Documentation gratuite.

CENTRE - UNION - NEUCHÂTEL
2083 Cressier - Tél. (038) 47 12 28.

CHERCHONS

jeune mécanicien
honnête et sérieux, pour un travail très
intéressant et bien rétribué.
Ecrire sous chiffre TP 9982 au bureau
de L'Impartial.

A louer

garage
Quartier Bois-Noir.

Tél. (039) 22 26 90,
dès 18 heures.

Le feuilleton Illustré des enfants

Petzi, Riki et Pingo
par Wilhelm HANSEN

HÔTEL GUILLAUME-TELL, ler-Mars 3
Tél. (039) 22 10 73, La Chaux-de-Fonds

cherche

EXTRA
2 jours par semaine. Bon salaire.

S'y adresser ou téléphoner.



Bertschi s'empare du maillot jaune du Grand Prix
suisse de la route entre Saint-Imier et Mont-Soleil

Le nouveau maillot jaune H. Bertschi est fé l ic i té  par M.  Jean Molleyres,
président du comité d' organisation de l'étape de Saint-Imier.

(photo Impar-rj)

La 3e étape du Grand Prix suisse de
la route, divisée en deux parties, a
modifié sensiblement les positions au
classement général où H. Bertschi a
détrôné l'Yverdonnois René Ravasi. H.
Bertschi précède maintenant de 7" le
Fribourgeois Michel Kuhn, vainqueur
en solitaire l'après-midi aux Geneveys-
sur-Coffrane, et de 14" Bruno Wol-
fer.

C'est la course de côte contre la
montre du matin qui a permis à H.
Bertschi de s'emparer du maillot jau-
ne. L'épreuve s'est disputée entre Saint-
Imier et Mont-Soleil sur un parcours
difficile de 4 km. 200 avec 400 m. de
dénivellation. Les favoris ont réussi
néanmoins à limiter les dégâts, et no-
tamment Michel Kuhn qui concédait
2&" au vainqueur au terme de cette
escalade soutenue.

Le Fribourgeois devait apporter une
nouvelle preuve de sa forme ascen-
dante tout au long des 127 kilomètres
séparant Saint-Imier des Geneveys-
sur-Coffrane. Cette demi-étape était

marquée par la fugue de Sigrist, qui
avait attaqué dès le départ , et de Thal-
mann et Becass. Au km. 90, l'avance
des trois hommes était de 2'10. La lon-
gue descente sur Fleurier (53 kilomè-
tres) ne changeait rien , mais le pelo-
ton se rapprochait toutefois dans les
premiers lacets du col des Etroits.

A Vuiteboeuf , Siegrist, Thalmann et
Becass comptaient toujours l'30 d'a-
vance. Mais le vent contraire ajoutait à
leurs difficultés et la jonction interve-
nait peu avant le 100e kilomètre, à
Saint-Aubin. A la sortie de Peseux, le
Vaudois Gilbert Bischoff plaçait un dé-
marrage en emmenant Kuhn dans sa
roue. Celui-ci parvenait à lâcher son
rival et il s'en allait seul vers la vic-
toire, malgré une. réaction de Wolfer.

Ainsi, après trois jours de course,
rien n'est joué pour le succès final.
C'est la tradition du Grand Prix suisse
de la route. Néanmoins, la très dure
étape de samedi avec l'arrivée en côte
à Leysin risque de provoquer des ra-
vages au sein d'un peloton toujours

très actif. En position d'attente derriè-
re Bertschi, Michel Kuhn fait désor-
mais figure de favori de l'épreuve à
deux ' jours de la fin.

CLASSEMENTS
Première demi - étape contre la

montre, de Saint - Imier à Mont-
Soleil , sur 4 km. 200. — 1. Heinrich
Bertschi (Brittnau) 14'25" (moyenne de
17 km. 892) ; 2. Michel Kuhn (Villars-
sur-Glâne) 14'53 ; 3. Bruno Wolfer
(Heiligkreuz) 15'09 ; 4. Gilbert Glaus
(Kerzers) 15'19 ; 5. Paul Ackermann
(Frenkendorf) 15'23 ; 6. Martin Bit-
terli (Lostdorf), même i temps ; 7. René
Ravasi (Yverdon) 15'28.

Second tronçon, Saint-Imier - Les
Geneveys-sur-Coffrane, sur 127 km. —
1. Michel Kuhn (Villars-sur-Glâne) 3 h.
13'37 (moins 20 secondes) ; 2. Bruno
Wolfer (Elgg) 3 h. 13'57 (moins 10 se-
condes) ; 3. Iwan Schmid (Oberbuchsi-
ten) 3 h. 14*11 ; 4. René Leuenberger
(Bâle) même temps ; i 5. Eric Loder
(Vernier) ; 6. Beat Graeub (Lyss) ; 7.
Sergio Gerosa (Zurich) ; 8. Martin Bit-
terli (Lostorf) ; 9. Guido Amrhein (Fis-
chingen) ; 10. Heinrich Bertschi (Britt-
nau) tous même temps que Schmid.

CLASSEMENT GENERAL : 1. Hein-
rich Bertschi (Brittnau) 10 h. 56'48 ;
2. Michel Kuhn (Villars-sur-Glâne) à
7" ; 3. Bruno Wolfer (Elgg) à 10" ; 4.
René Ravasi (Yverdon) à 29" ; 5. Paul
Ackermann (Buchs) à 58" ; 6. Martin
Bitterli (Lostorf) même temps ; 7. Ser-
gio Gerosa (Zurich) 10 h. 58'06 ; 8. Re-
né Leuenberger (Bâle) 10 h. 58'08 ; 9.
Werner Fretz (Schoeftland) 10 h. 58*10;
10. Gilbert Glaus (Chiètres) 10 h.
58'15.

Grand Prix de la montagne, général.
—¦ 1. Hansruedi Siegrist 5 points ; 2.
Bernard Becass (France) 4 points ;
3. Robert Thalmann 3 points.

Troisième victoire du Belge de Vlaeminck

Giro : l'Espagnol Galdos sur la défensive

Le parcours accidenté de la septième
étape du Giro, divisée en deux sec-
teurs, n'a pas apporté le résultat es-
compté. Le matin, au terme des 123
kilomètres séparant Castrovillari de Pa-
dula, l'Espagnol Domingo Perurena s'é-
tait imposé au sprint. Le petit groupe
dont il faisait partie avait précédé de
31" le peloton sur la ligne d'arrivée. En
fin d'après-midi, Roger de Vlaeminck,
confirmant ses dispositions de spinter,
est aller glaner son troisième succès en
quatre jours au nez et à la barbe de
son grand rival Van Linden qui con-
voite le maillot du classement aux
points.

GALDOS SUR LA DÉFENSIVE
Néanmoins, pour la première fois

depuis qu 'il s'est empare , du maillot
de leader (après la chute de Battaglin
à Campobasso), l'Espagnol Francisco
Galdos a été contraint à la défensive.
Le récent vainqueur du Tour de Ro-
mandie fut mis en émoi par une atta-
que surprise de quatre « sans grade » :
Chinetti , Riccomi , Bellini et Bertoglio.
L'inquiétude gagna rapidement le clan
des « Kas » , Bertoglio comptant l'56 de
retard au classement général.

A 20 km. de Padula , le quatuor de
tête fut contrôlé par Perurena. L'Es-
pagnol entendait protéger son coéqui-
pier. Mais l'avance des fuyards était
déjà de une minute et Galdos dut son-
ner l'alerte au sein de son équipe pour
réprimer cette fugue qui menaçait de
devenir dangereuse. Au sprint Perure-
na , qui n'avait jamais mené, faisait va-
loir sa pointe de vitesse.

LE SUISSE SALM EN ÉVIDENCE
L'après-midi , le Suisse Roland Salm

se mit en évidence en compagnie du
Colombien « Cochise » Rodriguez et de
l'Italien Parecchini. Tous trois sorti-

rent du peloton au 33e km. et s'assurè-
rent une avance maximale de l'35
avant d'être réabsorbés au 62e kilo-
mètre par un groupe de 11 hommes
puis par le peloton principal, à l'en-
trée de Potenza.

Lors du sprint, Van Linden demeu-
rait quelque peu enfermé. Tardant
trop à se dégager, il ne pouvait remon-
ter Roger de Vlaeminck, parti de loin.
La photo-finish était toutefois néces-
saire pour départager les deux adver-
saires.

CLASSEMENTS
Septième étape, premier tronçon, de

Castrovillari à Padula, sur 123 km. —
1. Domingo Perurena (Esp) 3 h. 15'17 ;
2. Luigi Chinetti (It) même temps ; 3.
Giancarlo Bellini (It) ; 4. Fausto Berto-
glio (It) ; 5. Walter Riccomi (It) tous
même temps ; 6. Marcello Osier (It) à
31" ; 7. Roger De Vlaeminck (Be) ; 8.
Giancarlo Polidori (It) ; 9. Marino Bas-
se (It) et tout le peloton dans le même
temps.

Second tronçon, de Padula à Poten-
za, sur 80 kilomètres. — 1. Roger De
Vlaeminck (Be) 2 h. 44'26 (moyenne de
35 km. 704) ; 2. Rik Van Linden (Be) ;
3. Marcello Bergamo (It) ; 4. Franco
Bitossi (It) ; 5. Enrico Paolini (It) ; 6.
Luciano Borgognoni (It) ; 7. Alfredo
Chinetti (It) même temps ; puis les
Suisses : 18. Roland Salm ; 37. Louis
Pfenninger, tous même temps.

CLASSEMENT GENERAL : 1. Fran-
cisco Galdos (Esp) 41 h. 33'28 ; 2. Gio-
vanni Battaglin (It) à 23" ; 3. Miguel
Maria Lasa (Esp) à l'32 ; 4. Marcello
Bergamo (It) à l'53 ; 5. Fabrizio Fabbri
(It) même temps ; 6. Franco Bitossi (It)
à l'55 ; 7. Gianbattista Baronchelli (It) ;
8. Felice Gimondi (It) ; puis les Suis-
ses : 21. Roland Salm à 5' ; 37. Louis
Pfenninger à 9'51.

Le mémento sportif du week-end
Course contre la montre de l'omnium UCNJ 1975
Cet après-midi , la Pédale locloise organise la course contre la montre
de l'omnium UCNJ. Le premier départ sera donné à 13 h. 30, route du
Col-des-Roches. Les coureurs emprunteront le parcours suivant : route du
Col-des-Roches, La Jaluse, Belle-Roche, La Chaux-du-Milieu, La Brévine,
Le Cerneux-Péquignot et Le Locle, soit une distance de 32 km. Rappelons
que le record de l'épreuve est toujours détenu par Alphonse Kornmayer
(1968), en 46'42".

Finale de la Coupe suisse de billard
C'est cet après-midi au Club des amateurs de billard que se disputera la
finale de la Coupe suisse de billard , trois bandes. Les Chaux-de-Fonniers
sont favoris pour avoir déjà remporté quatre fois le challenge mis en com-
pétition , un challenge qui pourrait être attribué définitivement s'ils
remportaient la victoire. La Chaux-de-Fonds se présentera avec les frères
Guyot, Junod et Amacher. Quant aux Genevois, ils sei*ont représentés par
Niederland, Galach, Schetti et Villeret.

Peut-être un record suisse au Centre sportif
Cet après-midi La Charrière sera le théâtre des championnats neuchâte-
lois d'athlétisme. Toute l'élite cantonale sera présente. La vedette de ces
championnats est Jean-Pierre Egger qui saisira cette occasion pour s'atta-
quer au record d'Edy Hubacher. Un record suisse au Centre sportif n'est
,pas une chose courante. Jeter le poids de 7 kg. 257 à plus de 19 mètres
est un spectacle rare. Voirol et Toffolon ont déjà franchi 2 mètres en hau-
teur et s'affronteiront une fois de plus. Environ 200 athlètes disputeront
ces championnats neuchâtelois.

Haltérophilie, demi-finale de la Coupe suisse
La demi-finale de la Coupe suisse aura lieu cet après-midi à Tramelan.
Elle opposera l'équipe locale emmenée par Tauran aux Genevois, qui
pourront compter dans leurs rangs, Michel Broillet , actuellement le meil-
leur homme du pays de la spécialité. .

Du karaté à Bellevue et au Pavillon des Sports
Le Karaté-Club La Chaux-de-Fonds organise, durant le week-end, deux
importantes manifestations. La première, samedi après-midi et en soirée,
au collège de Bellevue, une réunion sous forme de stage. La seconde, un
grand match triangulaire Paris - Montbéliard - La Chaux-de-Fonds qui
aura lieu dimanche, au Pavillon des Sports de La Charrière. Lors de ces
deux journées, un invité de marque : Me Claude Doudou, 4e dan, assis-
tant da Me Kase, 7e dan et champion d'Europe. Quant à la formation
chaux-de-fonnière, entraînée par Jacques Thomet, elle comprendra Simon
Vidal, Yvan Thomet, Dusan Marinkovic, Daniel Verardi, André Butikofer,
Gianni Marcuzzo, Hassen Mohamed, Fermin Diaz, Stefano Pellegiïni et
Thierry Lardon.

L'équipe chaux-de-fonnière de karaté.

Le Locle bat Sierre 2 buts à 1 (O à O)
Football: on liquide en première ligue

LE LOCLE : Eymann ; Cortinovis, Humbert, Vermot, Romerio ; Kiener, Chal-
landes, Claude, Porret, Borel, Bosset I. 46e Bandelier (junior A) pour Porret.
— SIERRE : Panatier ; Coupi, Manz, Imhof, Biaggi ; Zurwerra, Borgeaud ;
Valentini, Ceric, Golz, Locher. — BUTS : 51' Borel ; 64' Zurwerra (penalty) ;

85' Borel. — ARBITRE : M. Sunier.

Claude a passe Manz, mais le centre sera intercepté par la défense
valaisanne. (photo Schneider)

Certes les deux équipes connaissaient
leur destinée en entrant sur le terrain,
Le Locle reste, Sierre s'en va, mais
de là à nous présenter une aussi mé-
diocre première mi-temps... René Fur-

rer (qui dirigeait pour la dernière fois
la première équipe locale) devait se
passer des services de Holzer (service
militaire). L'absence de ce dernier a-
t-elle désorganisé les Loclois ? Toujours

est-il que nous n'avons vu aucune ac-
tion collective, de part et d'autre et le
peu d'occasions de buts furent le fruit
d'efforts personnels souvent désordon-
nés, les tirs aboutissant toujours hors
du cadre. Rien d'étonnant dès lors si
après la demi-heure notre carnet de
notes portait RAS (rien à signaler).
En fait cette première mi-temps eut
un véritable effet soporifique, tant sur
les joueurs que sur les spectateurs.

U était depuis cinq minutes sur le
terrain, que déjà il alertait le gardien
valaisan. Bandelier, c'est de lui qu'il
s'agit, réveilla les locaux qui se mirent
enfin à jouer. A la suite d'un corner
tiré par Claude, Challandes surgissait
(enfin) de la tête, Borel suivait bien et
battait Panatier de près. L'on pensa
dès lors que les locaux n'allaient faire
qu'une bouchée de cette bien pâle équi-
pe sierroise. U fallut vite déchanter,
car l'on retomba dans la monotonie
du début de la partie. Le penalty ac-
cordé aux Valaisans permit à ceux-ci
d'y croire un peu, mais l'on n'est pas
relégué pour rien.

A la 35e minute Kiener, de vingt
mètres décrocha un tir terrible qui re-
bondit devant Panatier, celui-ci ne put
maîtriser le ballon qu'il relâcha. Avait-
il passé la ligne fatidique ? L'arbitre
fit continuer le jeu et n'accorda pas le
point ce qui permit au public de se
manifester un peu. Et ce n'est qu'à la
85e minute que Le Locle nous offrit une
action de classe qui amena le but vic-
torieux. Bosset débordant sur la gauche
et allant jusque sur la ligne de fond
centra en retrait sur Borel, qui seul à
cinq mètres n'eut aucune peine à mar-
quer de volée. Une seule belle action
sur 90 minutes de jeux, c'est peu, bien
peu, même pour un match de liquida-
tion.

R. B.

Championnat LNA :
Sion - Winterthour, 2-0

Stade de Tourbillon, 3000 spectateurs.
— BUTS : 28e Pillet 1-0 ; 39e Luisier
2-0. — SION : Donzé ; Valentini, Trin-
chero , Bajic, Dayen, Herrmann, Luisier,
Lopez, Pillet Cuccinotta Schurmann
{46e Isoz). — WINTERTHOUR : Kueng;
E. Meyer, Ruegg, Bollmarm, Fischbach
(57e Hamburger), Muensch, Wanner ,
Meili, Gruenig (46e R. Meier), Kuenzli ,
Risi.

Pas de grève en Italie
Les amateurs italiens de football ne

seront pas privés dimanche de leur
sport favori : le mot de grève lancé
par l'Association des footballeurs ita-
liens a été en effet révoqué et les
matchs de la poule finale de la Coupe
d'Italie (première journée) ainsi que
ceux du championnat de deuxième di-
vision, auront normalement lieu.

La décision a été prise jeudi tard
dans la nuit, les joueurs ayant obtenu
satisfaction notamment sur l'abolition
de la limite d'âge (28 ans) concernant
les « semi-pros » de troisième et qua-
trième division.

I

Voir autres informations
sportives en page 21

Daniel Jeandupeux à Bordeaux ?
L'ex-Chaux-de-Fonnier devenu Zurichois, Daniel Jeandupeux, jouera-t-il

la saison prochaine avec les Girondins de Bordeaux ? Si l'on en croit l'in-
formation qui nous est parvenue hier soir, Jeandupeux signerait un contrat
de quatre ans. L'idée de jouer avec Bordeaux n'est pas nouvelle pour l'in-
ternational suisse. En effet, déjà en 1973, au mois de juin, il avait à l'épo-
que signé un contrat de 455.000 francs le liant pour cinq ans avec le club
bordelais. Mais Zurich, à qui appartenait le dernier mot, avait dit non et
Jeandupeux s'était vu dans l'obligation de terminer le contrat qui le liait
au club des bords de la Limmat.

On en saura davantage dans quelques jours , (d)

Horaire imposé pour les derniers matchs
La Ligue nationale de l'ASF a dé-

cidé d'imposer un horaire lors des
deux derniers tours du championnat
pour les matchs qui peuvent avoir une
influence décisive sur le titre, la pro-
motion ou la relégation. Les coups
d'envois devront être fixés comme suit:

SAMEDI 7 ET 14 JUIN : Ligue na-
tionale A, 20 h. 15 ; Ligue nationale B,
17 h. 30. — D'autre part, les matchs
déterminants pour les deux places
qualificatives à la Coupe de l'UEFA

devront débuter à 20 h. 15 lors du der-
nier tour, samedi 14 juin.

Le FC Granges à l'amende
La Commission pénale de la Ligue

nationale a infligé une amende de 500
francs au FC Granges, à la suite des
incidents qui avaient marqué la ren-
contre de Ligue nationale B Granges -
Mendrisiostar, le 19 avril dernier. Deux
bouteilles avaient été jetées sur le ter-
rain, dont une avait atteint l'arbitre.
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Toute épargne doit
aussi porter intérêt

H est vrai que des intérêts Des générations d'épar- Nous offrons diverses pos-
élevés encouragent l'épargne. gnants ont appris à connaître le sibilités d'épargne. Demandez-

Mais leur sacrifier la sécurité Crédit Suisse comme une banque nous laquelle est la mieux ap-
serait contraire au but même de solide. Son expérience et le sérieux propriée à vos besoins. Nous vous
celui qui épargne : assurer sa pro- de sa politique de placement conseillerons avec compétence
pre sécurité et celle de l'argent garantissent la sécurité des fonds et amabilité,
économisé. d'épargne qui lui sont confiés.

, © CRÉDIT SUISSE
i La banque de votre choix pour une épargne sûre

La Chaux-de-Fonds, avenue Léopold-Robert 58
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Celui dont le coeur se met à battre...
... pour l'être qui lui semble idéal doit penser non
seulement à aujourd'hui , mais encore à demain.
Le choix d'un partenaire pour la vie peut être lourd
de conséquences. Renvoyez-nous le « bon » et nous
vous ferons bénéficier de notre méthode exclusive qui
nous permettra de sélectionner parmi des milliers de
candidats au mariage le partenaire dont le rayonne-
ment vous remplira d'aise et vous conduira sur le
chemin du grand amour.

f  WMUX yje désire ^k
T connaître mes chances de partenaires. \
/ Veuillez me renseigner. Discrètement, %
/ sans frais, sans engagement. ¦
# A Se 1erIron , Av. du Léman M, 1005 Lausanne , Tél. 021/204103 1
I D Mme ? Mlle D M. Nom 1
1 Prénom Rue 
I Localité Tel I
¦ Année naissance Grandeur en cm m

% Nationalité Etat-civi! ~
-lA— Ë

\ Nbrc d'enfants Lannue nmetfl m
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X Form. scolaire D primaire D secondaire D Proies. M
\n Gymnase D Technicum D Univcrsité/EPF M
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\ Premier institut scientifi que pour ^^Jlobbici, 

-^^Tle choix d'un partenaire-depuis 1963. ^^_ ^̂ ^

Membre de l'Union Suisw des Instituts Matrimoniaux (USE)

f Le parfait chauffage centras électrique: 
^f Laççyblog Mantel 1
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1 horloge de l'utilisateur 7 servo-moteur
2 relais de commande de 8 sonde extérieure

L'accubloc électrique Mantel , ]
l s,oc- «":f'•ctric1«* 9 f°nde de tempéra-t, uuvuuiu  ̂I,IV.V,III^UV i.iunn. 1 3 réglage électronique ture du noyau j

possède des avantages con- 4 contacteurs 10 éléments
- . 5 sonde de la tempéra- chauffants
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Ce (l'est pas pour rien qu'il S'agit de 6 transformateur de chaleur air/eau
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Suisse. Economique, sans problèmes, |[acc°rde - ftj*n* donne $??} ac.?ublo<r | I
sûr etfavorable à l'environnement, tels Mantel est désassemblable, il peut I i
sontses avantages particuliers.ua fait être transporte dans n importe quelle I
ses preuves dans plus de 1000 instal- Çave- . . . .. . I
lations. A présent disponible avec une Le principe de I accublOC Mantel I
nouvelle commande totalement élec- Des quantités de chaleur importantes, I
tronique. suffisantes pour une journée entière, I ;
L'accubloc électrique Mantel est un sont accumulées pendant la nuit dans I
accumulateur à noyau solide, et en le noyau accumulateur - en magnésie I >
conséquence ses dimensions sonttrès de haute qualité. La sonde extérieure I
réduites. Pas de local de chauffage régule automatiquement le chauffage I j
spécial, pas de local de citerne et pas en fonction de la température extér- I
de cheminée avec ce système de ieure. j
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Championnats neuchâtelois d'athlétisme
pour écoliers et cadets B

Un 600 m. très disputé.

Les tout jeunes de l'athlétisme neu-
châtelois ont joui, mercredi, d'excel-
lentes conditions et plusieurs d'entre
eux faisaient leurs débuts en compé-
tition. Deux athlètes seulement ont ob-
tenu leur qualification pour les cham-
pionnats suisses à savoir le Chaux-de-
Fonnier Thierry Dubois qui réalisa 11"
7 en série sur 100 m. et Yann Engel de
Saint-Biaise sur 100 m. haies avec

15"7. Ce sont là deux réels espoirs,
tout comme le lanceur Hostettler
(Oiympic) qui s'est imposé trois fois.
Chez les filles beau doublé des éco-
lières de l'Olympic M.-Chr. Feller et
Catherine Wehrle, alors qu'en cadettes
B Florence Baehni signait des débuts
prometteurs avec une 3e place en fi-
nale avec une semaine seulement d'en-
traînement. Bon comportement des
Olympiens Citiso, Jacques Zehnder,
Yvan et Daniel Jaquier. (Jr.)

RÉSULTATS
600 m. Ecoliers : 1. Hausser J.-Marc,

Fourches, l'46"19. 2. Kohler François,
CEP, l'53"56. 3. Jaquier Yvan, Oiym-
pic, l'54"52.

600 m. cadets B : 1. Hunkeler Michel,
CEP, l'40"90. 2. Zehnder Jacques,
Oiympic, l'49"04. 3. Wenger P.-Yves,
Oiympic, l'51"09.

100 m. haies cadets B : 1. Engel
Yann, Fourches, 15"71. 2. Sigrist Al-
bert , CEP, 16"60. 3. Kubler Gérard,
Oiympic, 17"70.

Hauteur cadettes B : 1. Martin C-
Lise, CEP, 1 m. 40. 2. Macabez Janine,
CEP, 1 m. 35.

Longueur cadets B : 1. Sigrist Al-
bert, CEP, 5 m. 11. 2. Bonnet C-Alain,
CADL, 5 m. 02.

Javelot cadets B : 1. Hostettler
Christian, Oiympic, 31 m. 48. 2. Abbet
Claude, CEP, 29 m: '74:J 3, Sala Lau-
rent, Oiympic, 29 m. 30.

80 m. écoliers finale : 1. Genne Pier-
re, CEP, 10"99. 2. Kottelat Luc, CEP,
11"27. 3. Citizo Vincenzo, Oiympic, 11"
28.

1000 m. écoliers : 1. Jakob Joël, CEP,
3'08"58. 2. Moine Vincent, CEP, 3'17"
39. 3. Racheter Y.-A., Oiympic, 3'31"55.

1000 m. cadets B : 1. Bure Biaise,
Fourches, 3'06"14. 2. Hug Daniel, Four-
ches, 3'09"77. 3. Jaquier Daniel, Oiym-
pic, 3'10"38.

80 m. écolières finale : 1. Feller M.-
Chr., Oiympic, 11"55. 2. Wehrle Ca-
therine, Oiympic, 11"62.

100 m. cadettes B : 1. Jost Anne-
Françoise, N-S, 14"02. 2. Macabez Ja-
nine, CEP, 14"47. 3. Baehni Florence,
Oiympic, 14"67.

100 m. cadets B finale : 1. Dubois
Thierry, Oiympic, 11"87. 2. Bourquin
Xavier, Oiympic, 12"30.

Longueur cadettes B : 1. Leuba Syl-
via , Fourches, 4 m. 65. 2. Macabez Ja-
nine, CEP, 4 m. 541 3. Gremion Sylvia,
Oiympic, 4 m.

Disque cadets B : 1. Hostettler Chris-
tian, Oiympic, 24 m. 76.

600 m. cadettes B : 1. Mayer Domini-
que, CEP, l'49"75. 2. Martin Claire-
Lise, CEP, l'51"36.

Poids cadets B : 1. Hostettler Chris-
tian, Oiympic, 11 m. 12. 2. Arnould
Christian, CADL, 8 m. 20.

Hauteur cadets B : 1. Engel Yann ,
Fourches, 1 m. 60. 2. Hunkeler Michel ,
CEP, 1 m. 50.

Ë 1Automobtlisme

Pace le plus rapide
Le Brésilien Carlos Pace, au volant

d'une Brabham, a réalisé le meilleur
temps de la 1ère séance d'essais en vue
du Grand Prix de Belgique qui aura
lieu dimanche à Zolder. Le Sud-Amé-
ricain a bouclé le tour (4,262 km.) en
l'25"47 (moyenne 179,516 kmh).

Malgré le ciel nuageux, la piste était
sèche. Le seul accident est survenu à
la Penske de l'Américain Mark Dono-
hue qui a été endommagée. Donohue
s'en est tiré toutefois sans mal. Au to-
tal 24 concurrents ont participé à cette
séance. Les meilleurs temps :

1. Carlos Pace (Bre), Brabham, l'25"
47 (moyenne 179C516 kmh.) ; 2. Niki
Lauda (Aut), FerlBStMy l'25"74.; 3. Emer-
son Fittipaldi (Bre>, ' Maclaren, l'26"26 :;
10. Clay Regazzoni (S), Ferrari, l'27"20.

Les services religieuxLa Chaux-de-Fonds
N.-B. : Dans toutes les paroisses, à

l'issue des cultes, ' scrutin pour l'élec-
tion des collèges d'anciens et des dé-
putés au Synode.

Eglise réformée évangélique. —
GRAND-TEMPLE : 8 h. 45, culte ma-

tinal et culte de jeunesse ; 9 h. 45, cul-
te, M. de Montmollin ; 9 h. 45, école
du dimanche à la Cure.

FAREL : 8 h. 30, culte de jeunesse
ail temple ; 8 h. 30, école du dimanche
à Charrière 19 et vendredi à 15 h. 45
au presbytère ; 9 h. 45, culte, M. Mu-
ludiki , baptêmes; garderie d'enfants
au presbytère.

HOPITAL: 9 h. 45, culte, M. Tolck.
ABEILLE : 9 h., culte. Vendredi à

18 h., culte de jeunesse.
LES FORGES : 9 h. 30, culte, M.

Porret. Mercredi , réunions d'enfants.
Vendredi à 17 h. 45, culte de jeunesse.

SAINT-JEAN : 8 h. 30, cuite œcu-
ménique — Club féminin alpin suisse
— MM. Bauer et Kolly; 10 h., culte,
M. Clerc ; 10 h., école du dimanche et
vendredi à 16 et 17 h. ; 20 h., veillée
spirituelle au temple.

LES EPLATURES : 9 h. 30, culte,
M. Montandon ; garderie d'enfants ; 10
h. 45, culte de jeunesse à la cure ; 10 h.
45, école du dimanche au Crêt et à
la Cure.

LES PLANCHETTES : 9 h. 45, culte,
M. Secretan. Scrutin.

LES BULLES - CHAPELLE : 20 h.
15, culte, M. Secretan. Scrutin.

LA SAGNE : 9 h. 45, culte, M.
Huttenlocher. Elections ecclésiastiques ;
8 h. 50, culte de jeunesse ; 9 h. 30, éco-
les du dimanche du village ; 10 h. 15,
école du dimanche des Roulets.

Deutschsprachige Kirchgemeinde. —
9.45 Uhr, Sonntagsschule; 20.15 Uhr ,
Abendpredigt, anschliessend Kirchge-
meindeversammlung.

Paroisse catholique romaine. — SA-
CRÉ-COEUR : Samedi, confessions de
16 h. 30 à 17 h. 45 et de 20 h. à 21 h. ;
18 h., messe. Dimanche, 7 h. 45, mes-
se ; 9 h., messe en italien ; 10 h., mes-
se ; 11 h. 30, messe en espagnol ; 20 h.,
messe.

SALLE SAINT-LOUIS: 10 h., messe
des jeunes.

HOPITAL : 9 h., messe
LA SAGNE: 10 h., messe.
NOTRE-DAME DE LA PAIX : Sa-

medi, confessions de 17 h. à 18 h. 15 ;
18 h. 30, messe. Dimanche, 8 h., mes-
se; 9 h. 30, messe; 11 h., messe; 18 h.,
messe; 19 h. 30, messe en italien.

Eglise catholique chrétienne. Eglise
SAINT-PIERRE (Chapelle 7). — Di-
manche, 9 h. 15, grand-messé. ' ¦' '¦

Première Eglise du Christ Scientiste
(9 bis, rue du Parc). — Dimanche, 9 h.
45, culte et école du dimanche. Mer-
credi, 20 h. 15, réunion de témoignages.

Eglise Evangélique de Réveil (Pro-
grès 48). — Samedi, 20 h., Jeunesse.
Dimanche, 9 h. 30, culte présidé par le
pasteur Chabloz, de Genève, et école du
dimanche. Mercredi, 20 h., étude bibli-
que. Vendredi, 20 h„ prière.

Eglise adventiste (10, Jacob-Brandt).
— Samedi, 9 h. 15, classes bibliques ;
10 h. 15, culte. Mardi, 20 h., réunion de
prière.

Communauté israélite (synagogue).
(Parc 39). — Culte et prédication :
vendredi , 17 h. 30 et samedi, 9 h.

Témoins de Jéhovah (Locle 21). —
Samedi, 18 h. 15, discours public ; 19 h.
15, étude de « La Tour de Garde ».
Mardi, 20 h. 15, étude biblique. Jeudi ,
19 h. 15, école du ministère théocrati-
que et réunion de service.

Eglise Néo-Apostolique (Chapelle) , 46,
Combe-Grieurin). — Dimanche, 9 h. et
20 h., services divins.

Eglise mennonite (Chapelle des Bul-
les). — Dimanche, 10 h., culte et école
du dimanche.

Eglise évangélique libre (Parc 39). —
Dimanche, 9 h. 30, prière; 10 h., culte,
M. Louis Perret. Vendredi , 20 h., étude
biblique.

Evangélisation populaire (Jaquet-
Droz 25). — Dimanche, 9 h. 45, culte ;
20 h. 15, réunion de louanges. Jeudi,
20 h. 15, étude biblique.

Le Tabernacle du Seigneur (Est 6). —
Fernand Fait , pasteur. Services : di-
manche et mercredi, 20 h..

Evangelische Stadtmission (Musées
37). — 9.45 Uhr , Gottesdienst und Sonn-
tagsschule. Montag, 20.00 Uhr , Mis-
sionsgebetstunde. Dienstag, 14.30 Uhr ,
Bibelstunde. Mittwoch, 20.15 Uhr , Ju-
gendbund. Freitag, 20.15 Uhr , Bibel-
stunde und Chorsingen.

Action biblique. — Dimanche, 9 h.
45, culte, M. R. Polo. Mercredi, 14 h„
Groupe Toujours Joyeux ; 19 h. 45,
réunion de jeunesse. Vendredi , 20 h.,
nouvelles missionnaires et prière.

Armée du Salut (Numa-Droz 102). —
Samedi, 13 h. 30, Jeune Armée; 14 h.
30, mouvements scouts pour filles et
garçons. Dimanche, attention , reprise
de l'horaire d'été: 9 h. 30, culte par Mme
la Major Widmer, de Bâle; 19 h. 15,
plein-air, place de la Gare; 20 h. 15,
réunion de salut par le Major Bovet.

Le Locle
Eglise réformée évangélique. —
TEMPLE : Dimanche, 7 h. 45, culte

matinal; 9 h. 45, culte avec sainte
cène, M. Eric Perrenoud; 20 h., culte du
soir, œcuménique à la Chapelle des
Saints-Apôtres.

CHAPELLE DES JEANNERET: 9 h.
15, culte; 10 h. 30, culte de l'enfance.

SERVICES DE JEUNESSE: à la Mai-
son de paroisse, 9 h. 45, culte de l'en-
fance et culte des petits. Vendredi 30,
17 h. 45, culte de jeunesse.

MONTS : 9 h., culte de l'enfance.
LES BRENETS: Dimanche, 8 h. 45,

culte de jeunesse; 9 h. 45, culte.
LA SAIGNOTTE: 20 h., culte.
LA CHAUX-DU-MILIEU : Diman-

che, 9 h. 45, culte; 8 h. 45, culte de
jeunesse et école du dimanche.

LA BRÉVINE: Dimanche, 9 h. 45,
culte abrégé; assemblée de paroisse et
scrutin dès 10 h. 30; 8 h. 45, culte de
jeunesse; 9 h. 45, école du dimanche.

BÉMONT: 20 h., culte avec scrutin
dès 20 h 45

LES PONTS-DE-MARTEL : Diman-
che, 8 h. 45, culte de jeunesse au
temple; culte de l'enfance à la salle de
paroisse; les petits à la cure; 9 h. 45,
culte avec service de sainte cène à l'oc-
casion du dimanche de la Trinité. Elec-
tions des autorités paroissiales et dé-
putés au Synode.

Deutschsprachige Kirchgemeinde. —
Sonntag, Gottesdienst mit anschliessen-
der Kirchgemeindeversammlung (Ge-
samterneuerungswahlen des Kirchen-
behorden) um 9.15 Uhr. Mittwoch, Jun-
ge Kircheum, 20.15 Uhr , im Pfarrhaus.
Donnerstag, Bibelarbeit und Gebets-
kreis, Beginn 20.15 Uhr.

Evangelische Stadtmission (Envers 25)
— Sonntag, 20.15 Uhr, Gottesdienst.

Eglise catholique romaine (Eglise pa-
roissiale). — Dimanche, 8 h. 30,
messe ; 9 h. 45, grand-messe : 11 h.,
messe en langue italienne.

CHAPELLE DES SAINTS-APOTRES
(Jeanneret 38 a). — 9 h., messe ; 10 h.,
messe en langue espagnole ; 11 h.,
messe.

LES PONTS-DE-MARTEL : 10 h.,
messe.

Eglise catholique chrétienne. Cha-
pelle Saint-Jean (Impasse du Lion-
d'Or 8). — Dimanche, 8 h. 30, messe.

Eglise de Réveil (Crêt-Vaillant 35).
— Dimanche, 10 h., culte et école du
dimanche. Mardi , 20 h., prière. Jeudi ,
20 h., evangélisation.

Témoins de Jéhovah (Envers 55). —

Samedi, 19 h. 30, discours public ;
20 h. 30, étude de la « Tour de Garde ».
Jeudi , 19 h. 30, école du ministère ;
20 h. 30, réunion de service.

Eglise Evangélique libre. — Diman-
che, 8 h. 45, prière; 9 h. 30, culte, école
du dimanche; 20 h., réunion mission-
naire sur la Côte d'Ivoire par Mlle
Yvonne Delsperger. Jeudi, 20 h., étude
biblique.

Eglise Néo-apostolique (Girardet 2 a)
— Dimanche, 9 h. et 20 h., services
divins.

Action biblique (Envers 25). — Di-
manche, 9 h. 45, culte M. J.-L. Steud-
ler, missionnaire en République Cen-
trafricaine. Mercredi, 13 h. 30, Groupe
Toujours Joyeux. Vendredi, 20 h., nou-
velles missionnaires et prière.

Armée du Salut (Marais 36). — Di-
manche, 9 h. 15, réunion de prière ;
9 h. 45, réunion et école du dimanche;
20 h., réunion d'adieux des capitaines
Geiser.

interdit aux ecclésiastiques !
Propos du samedi

C est a la cite satellite de Sar-
celles, dans la région parisienne,
qu 'on peut lire à la porte des im-
meubles : « Entrée interdite aux col-
porteurs et aux ecclésiastiques ».
Pour en arriver là, il aura fallu
que les locataires aient été passa-
blement importunés par les repré-
sentants de commerce... et des grou-
pements religieux en mal de clien-
tèle !

Las ! il n 'y a pas qu'à Sarcelles
que des visiteurs sonnent à votre
porte à toute heure du jour et de
la soirée pour vanter les mérites
d'un nouveau produit , vous arracher
votre signature pour une initiative
à laquelle vous n 'avez pas eu jus-
qu 'ici le temps de réfléchir, ou vous
offrir de la littérature religieuse.

Cette littérature a pour but d'en-
gager non pas un dialogue, mais
un soliloque. Généralement ces mis-
sionnaires sonnent chez vous alors
que Monsieur est au travail et Ma-
dame seule à la maison. Les ado-
lescents ne sont pas épargnés et il
est facile de jeter le trouble dans
leur esprit en insinuant que le pas-
teur qui les instruit est un homme
malhonnête. Il n'y a, naturellement,
que la communauté que l'on repré-
sente qui soit dans la vérité ; ses
adeptes constituent les 144.000 élus
de l'Apocalypse !

S'il est parfois difficile, pour une
femme, de mettre à la porté un
représentant d'aspirateurs, il est im-
possible d'interrompre le mission-
naire à l'accent suave... ou améri-
cain , qui s'installe chez vous pour
vous dire . que votre Eglise vous

abuse... tandis que votre ragoût sent
tout à coup le brûlé !

Nous n'avons nullement l'inten-
tion de plaider pour une limitation
de la liberté religieuse. La foi pos-
tule la liberté. Chacun doit être
libre d'adhérer ou de ne pas sous-
crire à un credo, de propager ses
convictions ou de les garder pour
soi. Nous proposons seulement à
ceux qui, pour faire connaître leur
religion, utilisent les méthodes com-
merciales du porte à porte, de s'en
tenir à ces quatre règles pour éviter
d'indisposer leur clientèle :

1. Respecte celui ou celle que
tu visites. Le respect est une forme
de l'amour que tu prêches. Si on
te dit tenir à ses convictions ou
n'avoir pas le temps de t'écouter,
n 'insiste pas.

2. Ne dis pas de mal de sa famille
spirituelle. Il y a, dans le commerce,
certaines règles de concurrence dé-
loyale dont tu devrais t'inspirer.

3. Ne donne pas l'impression que
toi et les tiens fassiez partie du
Tribunal de Dieu et que c'est à
vous de décider qui fera partie de
son Royaume et qui en sera exclu.

4. La, meilleure façon de gagner
des gens à partager ses convictions,
c'est de les vivre plutôt que d'en
parler. « Tout ce que tu es parle si
fort, qu'on n'entend plus ce que tu
dis. »

Cette remarque d'Emerson s'ap-
plique d'ailleurs à tous ceux qui
se réclamen t du « vrai » christia-
nisme.

L. C.

Le Britannique Graham Hill  (46
ans) a vraisemblablement dit adieu
à la compétition,, du moins en tant
que pilote. Alors qu'il était engagé
pour le Grand Prix de Belgique ,
dimanche à Zolder, le doyen des
conducteurs de formule 1 s'est dé-
sisté au dernier moment. Il  a cédé
sa voiture au Français François Mi-
gault.

La décision de Graham Hill n'est
toutefois pas définitive. Elle ne de-
vrait devenir o f f i c i e l l e  qu'à la f i n  de
la semaine prochaine. Elle dépendra

du comportement de Migault et de
celui du jeune .Britannique Tony Bri-
se qui pilotera la deuxième voiture
de son écurie.

Graham Hill , qui a réussi la plus
longue et l'une des plus brillantes
carrières de l'histoire de la formule
1, f u t  champion du monde à deux
reprises : 1962 et 1968. Il  disputa
près de 200 Grands Prix. 11 en rem-
porta 14 et triompha à cinq reprises
à Monaco.

C'est à Monaco, il y a deux se-
maines, qu'il avait justement décidé
de mettre un terme à sa carrière
de pilote. Il comptait f in ir  en beau-
té mais, malheureusement , il n'avait
pu se qualifier aux essais. Il s'étai t
alors engagé pour Zolder mais il
vient de renoncer à s'aligner au dé-
part.

Graham Hill connut la gloire sur
tous les plus grands circuits du
monde, que ce soit en F 1 ou à la
Targa Florio (1960), aux 24 Heures
du Mans 1972 ou à Indianapolis
(1966). Hill , qui est chevalier de
l'Ordre de l'Empire britannique,
n'abandonnera pas pour autant les
circuits : il a maintenant des voi-
tures qui portent son nom, les « Em-
bassy-Hill » .

Graham Hill restera dans les
stands à s'occuper de la relève des
jeunes pilotes qu'il a engagés, com-
me François Migault et Toni Brise.
Il retrouvera ainsi un autre « vé-
téran », retiré depuis peu, John Sur-
tees (42 ans), qui lui aussi dé f ia  les
lois de la longévité en courant en-
core en F 1 à l'âge de 40 ans.

Automobilisme : Graham Hill
renonce à la formule 1

Plusieurs Jurassiens et André Wa-
rembourg (Le Locle) , ont participé au
cross de Niederbipp. Les mieux classés
ont obtenu les résultats suivants : Ca-
tégorie juniors , 3 km. 200, 2. Pierre
Liengme, Mont-Soleil 10'42 ; 3. Pascal
Oberson, Malleray - Bévilard 10'43 ; 8.
Olivier Girod , Malleray - Bévilard 11'
15 ; 9. Mario Mercier, Malleray - Bévi-
lard 11'20. — Catégorie élite, 11 km.
500, 4. André Warembourg, Le Locle
35'20 ; 16. Willy Reusser, La Heutte
37'10. — Catégorie seniors 1, 11 km. 500,
12. Kurt Tschaeppaet, _ Corgémont 41'
20. — Catégorie seniors II, 11 km. 500,
9. Marcel Beltrami, Moutier 42'25. —
Catégorie vétérans, 11 km. 500, 3; Wil-
liam Saunier, GS Ajoie 43'42. ,

Les Jurassiens
et Neuchâtelois

au cross-country
de Niederbipp

La question chinoise n'a pas été
tranchée par le CIO lors de sa 76e ses-
sion qui a pris fin vendredi à Lausan-
ne. Lord Killanin a en effet annoncé ¦
que le CIO n 'avait procédé à aucun
vote sur la candidature de Pékin et
qu'il avait été décidé de l'étudier mi-
nutieusement avant que l'organisme
puisse se prononcer.

C'est la Commission executive du
CIO, dont la prochaine réunion est
prévue début octobre à Montréal, qui
a été chargée de l'étude du dossier
chinois. « Je ne peux pas vous prédire
quand . nous prendrons une décision.
Mais, sur proposition- du prince Pahla-
vi (Iran), nous avons décidé de procé'-
der à une étude complète et minutieu-

se de la question », a dit le président
du CIO. Lord Killanin a révélé d'au-
tre part qu'il avait accepté les invita-
tions de Pékin et de Taipeh pour se
rendre compte sur place de la situa-
tion.

FOOTBALL
Sommer entraîneur à St-Gall

Le FC Saint-Gall a engagé Willi
Sommer comme entraîneur. Ce dernier
succède ainsi à Kurt Schadegg, qui
avait assuré la direction de l'équipe
'sairit-gàlloise durant quatre années.
Willi-Sommer était entraîneur dit FC
Winterthour ces cinq dernières saisons.

Olympisme: pas de vote sur la Chine à Lausanne
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Vente aux enchères IX
montres et pendules
Jeudi 5 juin 1975

Vente aux enchères X
militaria, armes,
estampes, art graphique
du 20e siècle
Vendredi 6, samedi 7 juin 1975

Exposition et vente
Zunfthaus zur Meisen
Mûnsterhof 20, Zurich

Heures d'ouverture : du lundi 2 juin au
mercredi 4 juin de 11 h. à 21 h.

Catalogues richement illustrés

Télégramme : Inauktion
Tél. pendant vente : (01) 23 21 57
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mm \x x  AxA-'x Le nouveau Bronson

I _______E_\ UN JUSTICIER DANS LA VILLE
Ua»-*«*É< Vraisemblable - Spectaculaire

mU SoiTCGS
à 20 h. 30 Passionnant

* Matinée à 15 heures, samedi et dimanche

. CORSO 6 Grands Prix internationaux
" Tél 22 25 50 LA PLANÈTE SAUVAGE
| j- ei. "w* Un événement cinématographique

GUILDE Reprise à la suite de la demande
* DU FILM de nombreux spectateurs
¦ Samedi et dimanche à 17 h. 30. Dernières séances

H j.lJ ^BSgngWTgTTgll Tous les soirs à 20 .30. 12 ans
| HT inhj?WfMaflaii»iiïïi*f»i -|- samedi et dimanche à 15.00
g FERNANDEL et BOURVIL

les 2 inoubliables géants du rire dans¦ LA CUISINE AU BEURRE
m La plus fantastique réédition du cinéma français

¦ rnrM Samedi et dimanche à 17 h. 30
_ 16 ans

Prolongation ! Encore 2 représentations avec
le film célèbre et prodigieux de Hal Ashby

¦ HAROLD ET MAUDE
Un très grand succès, un film génial ! 

¦ EDEN Samedi à 23 h. 15. Dès 20 ans
+ lundi , mardi , mer., 18 h. 30

B i_,a Suède présente son plus grand film erotique actuel !
m L'extraordinaire initiation d'une jeune fille vierge

LES EXPÉRIENCES SEXUELLES DE FLOSSIE
m Pour un public averti exclusivement - A voir !

H I &^m__W Première vision - Bruce Lee

I [g LA FUREUR DU DRAGON
¦ Soirées Différent de tout ce que vous avez vu

à 20 h. 30 dans le genre karaté
¦ Matinées à 15 heures et 17 h. 30, samedi et dimanche

. ETSrTVWHJBTRTîTB Tous les soirs à 20 h. 12 ans
H «IKIUIBHSéSIMI Matinées à 15 h. sam., dim.
¦ Troisième semaine d'immense succès
B LA TOUR INFERNALE

avec Steve Me Queen , Paul Newmann, William Holden ,
H Faye Dunaway - 3 oscars 1975 - Faveurs suspendues

BU1 tYtWWrfffPTT Ŝ Enfants admis
¦ BifcrfftSB B̂idHiJUifca Attention: Sam., dim., à 20.30
¦ En collaboration avec le Ciné-Club du Centre

de Rencontre¦ Exceptionnel film POP
¦ JIMI HENDRIX PLAYS BERKELEY

> 

LA GRANDE LOGE
FÉMININE DE FRANCE
organise, le samedi 31 mai 1975, à 20 h. 30, en la
salle de la Cité universitaire, 10, Clos-Brochet,
à Neuchâtel, une conférence - débat sur le sujet :

LA FRANC-MAÇONNERIE,
VOIE PRIVILÉGIÉE DE LA FEMME
DU XXe SIÈCLE
animée par Mme Yvonne Dornès du Conseil
Fédéral de la Grande Loge Féminine de France.
La conférencière fera un historique de la Franc-
Maçonnerie féminine. Elle développera ses grands
principes, son apport moral et spirituel et ses
prolongements dans la vie quotidienne.

ORCHESTRE
SYMPHONIQUE
NEUCHÂTELOIS

direction

THEO LOOSLI
solistes

HANSHEINZ SCHNEEBERGER
violoniste, et

ROLF LOOSER
violoncelliste

au programme :
7e SYMPHONIE DE BEETHOVEN
DOUBLE CONCERTO DE BRAHMS

LA CHAUX-DE-FONDS
LUNDI 26 MAI, à 20 h. 15
SALLE DE MUSIQUE

Location à la Tabatière du
Théâtre - Prix des places :
Fr. 6.—, 9.—, 12.— + ves-
tiaire - étudiants et AVS :
Fr 5.—.

ALGARVE
UN PARADIS DE VACANCES POUR TOUS !
Séjours individuels en villas et maisonnettes typiques

de l'ALGARVE
Des vacances sans souci et divertissantes :

Restaurants, dancing, plages, piscine, tennis, golf ,
ski nautique, équitation , etc.

Départ tous les samedis par Swissair et Sata
Pour tous renseignements, s'adresser à : Schopfer
André, Case postale 89, 2300 La Chaux-de-Fonds 2,

tél. (039) 23 31 58

[Â] La Sagne HJI
1 o££L 1 Show Opel _t__m

j usqu'au 25 mai
De la KADETT économique à la COMMODORE luxueuse

OPEL a une voiture pour vous

1 J. et R. Bettex
Garage de la Vallée

2314 LA SAGNE - Tél. (039) 31 51 68

I

Les restaurants renommés de

CHIÈTRES
comme depuis bien des années,
sont aussi en 1975 le rendez-vous

des

amateurs
d'asperges

Invitation cordiale

Hôtel Lowen tél. (031) 95 5117
Gasthof Seeland tél. (031) 95 5115
Hôtel Bâren tél. (031) 95 5118
Hippel Krone tél. (031) 95 51 22
Hôtel Jura tél. (031) 95 53 08

; combustibles ma
BOIS
CHARBON
Profitez des prix d'été !

MAZOUT
au meilleur prix du jour !

Passez vos commandes à
votre magasin COOP ou directement à
COOP Combustibles
La Chaux-de-Fonds, tél. 039/23 51 51

47037 BELLARIVA DE RIMINI (Adria)
Viale Firanze 12 - Tél. 0039541/84054.
HOTEL BRIG. — Maison soignée de fa-
mille, Géré prof. Chambres avec douche
privée, toilette et balcon. Pension comp.l.
tout compris : mai , juin et du 23 août au
30 sept. L. 4500 ; juillet L. 5.500 ; du 1er
au 22 août L. 6.500.

kàia j CATÎOLICA
HÔTEL ESPEfllÂ
A 50 m. de la mer. cuisine soignée, cham-
bres avec d., WC, balcon , garage. Mai,
juin , septembre Lire 4700. Juillet et août
Lire 5900. Tout compris. Prosp. et inscr.: JLuciano Bizzotto , 6965 Cadro/TI. Tél. 091
91 10 67 après 19 h

IGEA MARINA (Adriatique/Italie)
PENSION CARAVELLA. Tél. 630035 -
Via Catullo 12, à 80 m. de la mer. Tran-
quille. Centré. Confortable. Bar. Cuisine
soignée. Parking. Prix avantageux. Ré-
servez tout de suite.

î voiiânl j
, I Par ses curiosités naturelles et EH
H artistiques, l'Allemagne vaut i j

Voyager,en CarMarti est un vrai : i
plaisir grâce aux grands espaces I |

entre les ' rangées de sièges. !

Route toraiitiquel
8 jours ,' 6.7./31.8. Fr7*975.-B
4 jours , 12.8./29.9. Fr. 460.-¦

Helgoland- I
Hamnoura-Berlinl
9 jours,7.6./19.7V/23.8.Fr.l250 .- g|

Exposition horticole, 1ctzMannheim I
2 jours , 19.7./14 .10. Fr. 155.- _

ROdesheirn-- .. IVallée, de la Moselle I
3 jours , 9.8./3.10. Fr. 320.- I

'
'<—,_¥ Renseignements , ^HW'H
jspH programmes , wji»J'|8j

.HH' inscriptions auprès de votre ̂ Z^tf ;
S Agence de voyages ou: f̂ L̂\-mm®J
Avenue Léopo!d Robert 84
2300 La Cha:ix-de-Fonds

Téi. (039Î 23 27 03
Ié—warampB—

Ou irons nous en vacances
cet été ?
C'est une question que bien des enfants
ne voudront pas poser à leurs parents.
... Mais le Mouvement de la Jeunesse
Suisse Romande est là pour les aider .à
partir , à condition que vous souteniez son
action ! CCP 23 - 3945.

Profitez plus de votre

PISCINE
CHAUFFAGE FRANK

Merveilleux
SIMPLE

INDÉPENDANT

Carafes
1615 B0SS0NNENS
TÉLÉPII. 021/564414

A VENDRE

YW
Variant 1600
modèle 1969, 60 000
km., très bon état.
Fr. 4900.—

S'adresser :
GARAGE DU JURA

W. Geiser
2333 La Ferrière
Tél. (039) 6112 14

Machines à laver
linge et vaisselle, au-
tomatiques, neuves
avec légers défauts
émail, sacrifiées avec
rabais de :

30 à 50 %
Livraison de nos
stocks, pose et service
garantie gratuits,
grandes facilités de
paiement, réparations
toutes marques.

DARECO S.A.
LAUSANNE

3, rue du Tunnel
Tél. (021) 23 52 28

Suce. NEUCHATEL
Tél. (038) 25 82 33

A VENDRE

bateau
glisseur à redan.

Moteur 25 CV. Bon
état. '

Tél. (039) 23 47 49.

Dim. 25 mai. Dép. 13 h. 30. Fr. 22.-
COURSE D'APRËS-MIDI

Dim. 1er juin. Dép. 8 h. Fr. 29.—
LE SIGNAL DE BOUGY -

OUCHY

n u r m n r  n im i n  Téléphone 22 54 01
; GARAGE GLOHR Léop.-Robert n a

L'Ordre Rosicrucien
A. M. O. R. C.

Siège central unique pour tous les pays
de langue française :

CHATEAU D'OMONVILLE
LE TREMBLAY
27110 LE NEUBOUR G (France)
adresse un vaste appel à tous ceux qui
sont prêts à partager, dans la fraternité
et la compréhension, sans distinction de
race ou de nationalité, la connaissance
qu 'il perpétue dans le monde moderne.
Héritier des enseignements ROSE-
CROIX du passé, il peut faire pour vous
ce qu 'il a fait pour des milliers d'autres
dans le monde entier, depuis sa résur-
gence, il y a plus d'un demi-siècle.
Avec une parfaite tolérance et en toute
indépendance, sans dogmatisme, sans
aucun sectarisme et ! sans jamais porter
atteinte à votre ' 'liberté religieuse ou
autre, vous laissant libre à tout moment
de vous retirer sans aucune réserve ou
obligation de quelque nature qu'elle
soit , l'ordre rosicrucien A. M. O. R. C
peut être pour vous le départ d'une
existence nouvelle, mieux comprise,
plus heureuse et plus efficace.
Une brochure gratuite : La Maîtrise de
la vie vous apportera des explications
plus complètes. Demandez-la à l'adresse
suivante :
ORDRE ROSICRUCIEN A. M. O. R. C.
CASE POSTALE 48
1224 CHÊNE - BOUGERIES

\ VACANCES HORLOGÈRES

LIDO D! JESOLO
du 6 - 20 juillet et du 19 juillet -
2 août . Pension complète

Prix dès Fr. 575.—
RICCIQNE-CATTQLICA

: du 12 - 26 juillet. Pension com-
plète Prix dès Fr. 570.—

ROME
sous le signe de l'Année Sainte
du 14 - 20 juillet 1975.
Prix tout compris par personne

Fr. 590.—
Départs assurés de La Chaux-de-
Fonds et des Franches-Montagnes.
Demandez les programmes détail-
lés.

CARS BURRI
Gare 23 — 2740 MOUTIER

Tél. (032) 93 25 25
AGENCES TCS, ACS, Goth

La Chaux-de-Fonds

Colombier é ^̂

À LOUER pour le 1er août 1975

APPARTEMENT
8e étage, de 3 V2 pièces, tout confort ,
Coditel. Quartier Crêtets.
Tél. (039) 26 71 31.
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Point de vue
Giscard

au fond des yeux
Deux émissions ont signalé cet-

te semaine l'anniversaire de M.
Giscard d'Estaing à la présidence
de la République française. Lun-
di, Dominique Reznikoff ouvrait
pour nous les portes de l'Elysée
— nous en avons déjà parlé ici —
jeudi Jacques Chancel regardait
le premier des Français dans le
fond des yeux. Le fait de cet en-
tretien me paraît assez révélateur
pour que nous y revenions. Ce
n'est sans doute pas la première
fois qu'un chef d'Etat est inter-
viewé à la TV, bien sûr, mais c'est
la première fois que l'un d'eux
accepte en direct de révéler non
pas sa politique, mais sa concep-
tion de la vie, de l'art de gouver-
ner et surtout sa propre person-
nalité. En un mot de se confesser,
de se mettre à nu devant les télé-
spectateurs.

Et Giscard d'Estaing l'a fait
avec sérieux, application même.
Là où une question perfide de J.
Chancel pouvait mériter en ré-
plique une boutade, Giscaz-d d'Es-
taing répondait en pesant ses
mots, en réfléchissant. N'aurait-il
pas d'humour ? Il prétend que
« oui, heureusement » ; ce que
semble confirmer le sourire en
coin qu'ont fait naître les ques-
tions délicates de Chancel. Mais
ce sourire peut être interpfété
aussi comme un sourire de com-
plicité, un « je vous ai compris »
adressé à l'intelligence et à la
perspicacité de l'intervieweur. Ou
bien est-ce volontairement qu'il
n'a pas voulu user d'esprit de ré-
partie ? Parce que la boutade est
un moyen de se protéger , de ne
pas se dévoiler et que jeudi soir
le président avait décidé de tout
dire, de donner aux Français et
aux autres téléspectateurs une
image parfaitement fidèle de lui-
même. On peut se demander ce
qui le pousse à vouloir à tout prix
être connu, être compris,_être ai-
mé des gens. Parce qu 'il ïie doute
pas qu 'une fois connu il sera ai-
mé.
i C'est par là qu'il pourra mener
à bien sa politique de réforme de
la société française. Se livrer à la
TV signifie donc pour lui nouer
avec l'opinion un contrat de con-
fiance. Les Français sont intelli-
gents et ont le sens de la mesure
a-t-il dit . Nul doute alors qu'ils
se rallient à lui , qu'ils évoluent
dans le sens où lui , Giscard, veut
les mener. La TV alors vient un
instrument de pouvoir, un moyen
par delà le Parlement, les minis-
tres, les syndicats, de mener sa
propre politique par dialogue di-
rect avec le peuple français.

Marguerite DESFAYES

Sélection de samediTVR
19.05 -19.40 Affaires publiques.

L'or .valeur refuge ?
Londres , c'est fini , c'est Zurich

qui est devenu la plaque tournante
du marché de l'or. 85 pour cent du
métal jaune de l'Afrique du Sud
passe par la Suisse. A lui seul, le
marché de la ville alémanique traite
entre 1000 et 1500 tonnes d'or par
année. Même si elles ne l'avouent
pas de gaité de coeur, les trois plus
grandes banques helvétiques détien-
nent une sorte de monopole, qui
contrôlent trois des plus importantes
usines de traitement de l'or en
Suisse. Ainsi , elles n'ont pas besoin
d'intermédiaire pour se procurer l'or
qu 'elles vendent à leurs comptoirs.

Il est vra i aussi que notre pays
se trouve dans une situation pri-
vilégiée. Notre monnaie n'a-t-elle
pas une des plus for|es couvertures-
or du monde ? Roger Gillioz, réali-
sateur et José Roy, journaliste ont
pu filmer , à titre exceptionnel, les
caves de la Banque nationale qui
regorgent de métal précieux , évalué
à plus de 40 milliards de francs.
Us ont également voulu savoir si
l'or demeure une valeur refuge.
Certes, de 1972 à 1974, le prix du
métal jaune a triplé mais depuis
quelques mois la tendance est à la
baisse. L'or : valeur refuge, place-
ment spéculatif mais aussi pari dan-
gereux sur l'avenir.

20.35 - 22.10 Maigret et l'Homme
du Banc, de Georges Si-
menon.

« Maigret et l'Homme du Banc »
est sans doute l'une des intrigues
les plus déconcertantes qu'ait ima-
giné Simenon. On a souvent com-
paré les thèmes abordés par l'auteur
dans ses célèbres enquêtes roman-

A la Télévision romande, à 17 h. 25, Cap sur VAventure \: Course autour
du monde du voilier français « 33 export » avec la paticipation de J.-P. et

Daniel Millet. (Photo R. M. Despland - TV suisse)

cées avec certains ouvrages d'écri-
vains pourtant fort différents : Gide,
par exemple, voyait une analogie
extraordinaire entre « La Veuve
Couderc » et « L'Etranger », de Ca-
mus. Mais en découvrant l'intrigue
de cet « Homme du Banc », c'est
à une autre analogie qu'on pense :
en l'occurence, à celle existant entre
l'auteur , qui vit aujourd 'hui en flâ-
neur fortuné et retiré du monde, et
le personnage sur lequel Maigret
doit enquêter, un homme dont la
mort subite permet de découvrir
la double vie , un père de famille

tranquille qui passait ses journées
à se balader dans Paris, alors que
sa femme le croyait chef magasi-
nier dans une entreprise de la ca-
pitale...

A 2
20.35 - 23.15 « Les Rosenberg ne

doivent pas mourir ». D'a-
près la pièce d'Alain De-
caux.

« Les Rosenberg ne doivent pas
mourir » n'est pas un documentaire,
mais une oeuvre dramatique, une

oeuvre de fiction. Pourtant, Alain
Decaux et Stellio Lorenzi ont tout
fait pour reconstituer fidèlement
l'une des plus grandes affaires po-
litiques de l'après-guerre. « Nous
avons respecté la vérité profonde.
Nous nous sommes référés à des
documents authentiques. En notre
âme et conscience, Alain Decaux
et moi-même, nous sommes con-
vaincus de l'innocence des Rosen-
berg », déclare Stellio Lorenzi.

Alain Decaux, auteur d'une pièce
sur les Rosenberg avant de tra-
vailler sur l'adaptation pour la télé-
vision, donne quelques précisions
sur l'important travail de recher-
ches qu 'il a fallu effectuer en com-
pagnie de Lorenzi. Les minutes du
procès ont été épluchées ainsi que
de très nombreux ouvrages fran-
çais et américains consacrés à l'af-
faire. Decaux cite entre autres, « Les
lettres de la maison de la mort »
lettres écrites par les Rosenberg c
Sing-Sing, « Le Chant Interrompu »
ouvrage collectif publié en France

Pour reconstituer, par l'image, le
climat particulier de l'époque, Stel-
lio Lorenzi a vu plus de trente
films. Il a utilisé une vaste docu-
mentation de films, de photos, d'ex-
traits de journaux... Les documents
filmés de la guerre de Corée et des
manifestations à Paris sont authen-
tiques. Pour les manifestations à
Londres et à Rome, on a utilisé
des films, également de l'époque,
mais sur le mouvement pour la
paix. Les intérieurs, les costumes,
ont été reconstitués avec une extrê-
me fidélité. Plusieurs scènes ont été
tournées aux Etats-Unis avec le
concours du bureau de l'ORTF à
New York. Mais la réussite la plus
remarquable , c'est l'admirable in-
terprétation.

Résultats de l'enquête No 20 de la
Radio romande :

1. Mon cœur est malade (Dave) ; 2.
Tu t'en vas (Alain Barrière) ; 3. Ma-
nuela (Julio Iglesias) ; 4. Ding a dong
(Teach in) ; 5. Le Sud (Nino Ferrer) ;
6. Era (Wess et Dori Ghezzi) ; 7. From
Souvenirs to Souvenirs (Demis Roussos) ;
8. Let me be the one (The Shadows) ;
9. I can do it (The Rubettes);; 10. C'est
le cœur (Sheila) ; 11. Mikado (Simone
Drexel) ; 12. Le zizi (Pierre Perret)* ;
13. La découverte (Daniel Guichard) ;
14. Hop là dites-moi (C. Jérôme) ; 15.
Une femme avec toi (Nicole Croisille) ;
16. Mal tu me fais mal (Frédéric Fran-
çois) ; 17. La bonne du curé (Annie
Cordy) ; 18. Si tu voulais (Christian
Vidal) ; 19. You'te the first (Barry
White) ; 20. Shame Shame (Shirley et
Cie)*.

* Nouveaux venus.

HIT PARADE

FRANCE 1 (TF 1)
(Emissions uniquement en noir et blanc)

9.50 Télévision scolaire
11.55 Philatélie-Club
12.25 Midi première

Variétés.
12.55 Samedi est à vous
12.57 ITI journal
13.33 Magazines artistiques régionaux
14.05 Les musiciens du soir
14.35 Samedi est à vous
18.40 Filopat et Patafil
18.50 Magazine auto moto 1
19.20 Actualités régionales
19.45 La vie des animaux

L'Australie.
20.00 ITI journal
20.35 Numéro Un

Variétés.
21.35 Maîtres et Valets

8. Mariage blanc. Série.
22.45 Catch
23.25 ITI tournai

FRANCE 2 (A 2)
(La plupart des émissions sont en couleurs)

10.00 C. N. A. M.
13.35 Magazine régional
14.05 Un jour futur

14.10 Présentation de l'après-midi. 14.15 Message
de l'an 2000 : Salvador Dali. 14.25 Chanson. 14.45
Cinéma d'animation. 15.00 Peintre de notre temps.
15.20 Vrai ou faux ? 16.00 Rugby. 17.30 Un jour
futur.

18.15 Clap
Magazine du spectacle.

18.55 Des chiffres et des lettres
19.20 Actualités régionales
19.44 Une Suédoise à Paris (17)

Feuilleton.
20.00 Journal de PA2
2i0.35 Les Rosenberg ne doivent pas

mourir (1)
d'après la pièce d'Alain Decaux.

23.15 Journal de l'A2
FRANCE 3 (FR 3)

18.55 FRS actualité
19.00 Tommy

La musique sud-américaine.
19.20 Actualités régionales
19.40 Un homme, un événement
19.55 FRS actualité
20.00 Le Festival de Cannes 1975
20.30 Un Arbre chargé d'Oiseaux
22.15 FRS actualité

(La plupart des émissions
sont en couleurs)

ALLEMAGNE 1
15.00 Les programmes

du week-end
15.10 Téléj ournal
15.15 Pour les enfants

Maxi et Mini 75
15.45 Papa d'un Jour

Film muet américain
de H. Langdon

16.45 Magazine touristique
r . . . Informations et con-

seils
17.15 Les services religieux

destinés aux enfants
17.45 Téléjournal
17.50 Télésports
18.30 Programmes

régionaux
20.00 Téléjournal
20.15 Un Fils de trop

Comédie de F. Arnold
et E. Bach

22.15 Tirage du loto
22.20 Téléjournal
22.35 Le Gros Coup

Film américain de B.
Girard

0.20 Téléjournal

ALLEMAGNE 2
13.00 Les programmes

de la semaine
13.30 Kalimera

Pour les travailleurs
grecs en Allemagne

14.15 Cordialmente
dalITtalia
Pour les Italiens rési-
dant en Allemagne

14.58 Téléj ournal
15.00 Lassie
15.20 Petits Vauriens
15.35 Hallo Doc

Série de D. Bensfield
et P. Grant

16.00 Larry présente
Variétés américaines

17.00 Téléjournal
17.05 Miroir du pays
18.00 Disco 75
19.00 Téléj ournal
19.30 Les Boussardel

L'Héritage
20.15 Anastasia

Film allemand
21.55 Téléjournal
22.00 Télésports
22.25 L'Etincelle

Télépièce
1.00 Téléj ournal

(La plupart des émissions sont en couleurs)

SUISSE ROMANDE
13.30 Un'ora per voi
14.45 TV-Contacts

14.45 L'Inconnue du Vol 141. 15.15 env. Un monde
technique au banc d'essai. 15.45 env. Ni plaine, ni
montagne. 16.05 env. Les oiseaux de nuit.

17.00 TV-Jeunesse
17.00 Motocross. 17.25 Cap sur l'aventure.

18.25 Présentation des programmes
Deux minutes...
avec le Père Paul de la Croix.

18.30 Télé journal
18.35 Rendez-vous
19.05 Affaires publiques

L'or, valeur refuge ?

19.40 Téléjournal
19.55 Loterie suisse à numéros
20.05 A vos lettres
20.35 Maigret et l'Homme du Banc

Film policier.

22.10 Les oiseaux de nuit
Variétés.

23.20 Télé journal

SUISSE
ALÉMANIQUE

8.45 Cours de formation
pour adultes

15.25 Jeux sans frontières
16.45 TV-Junior

Chansons en dialecte
17.30 Wickie

Série de dessins ani-
més

18.00 Magazine féminin
18.40 Fin de journée
18.50 Télé journal
19.00 Pour les jeunes

Avec Dorothy Dévore
19.25 L'ami des animaux
19.40 Message dominical

par S. Schnyder
19.45 Les programmes
20.00 Téléjournal
20.20 Une Femme de Tête

Comédie d'après «Dar-
ling I'm home»

22.35 Téléjournal
22.54 Bulletin sportif

SUISSE
ITALIENNE

13.00 Devenir
13.30 Un'ora per voi
14.45 Kaléidos-pop
15.35 Enquête
16.45 Agriculture, Chasse,

Pêche
17.10 Heure J

L'Homme en lutte
18.00 Pop hot
18.25 Jonny Quest

Expédition arctique
18.55 Sept jours
19.30 Téléjournal
19.45 Tirage de la loterie

suisse à numéros
19.50 L'Evangile de demain
20.05 Dessins animés
20.45 Téléj ournal
21.00 Amant de la Guerre

Film de Philips Lea-
cock

22.40 Samedi-sports
23.40 Téléjournal

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
12.30 Edition principale. 13.00 Demain
dimanche. 14.05 Musique sans fron-
tières. 15.05 Week-end show. 16.30
L'heure musicale : Xle Diorama : Ne-
derlands Vocaal Ensemble. 18.00 Le
journal du soir. 18.20 Edition régionale.
18.40 Informations sportives. 19.00 Edi-
tion nationale et internationale. 19.30
Les mordus de l'accordéon. 20.05 La
grande affiche. 22.05 Entrez dans la
danse. 23.00 Tirage de la Loterie ro-
mande. 23.05 Disc-o-matic. 24.00 Dan-
cing non-stop. 1.00 Hymne national.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
14.00 Informations. 14.05 Contrastes,
15.30 env. Musiques pour le théâtre.
16.00 Quatre pièces en un acte d'Henri
Duvernois. 18.00 Informations. 18.05
Rhythm'n pop. 18.30 Swing sérénade.
19.00 Per i lavoratori italiani in Svizze-
ra. 19.30 Correo espanol. 20.00 Informa-
tions. 20.05 Lever de rideau. 20.30 Le
studio d'art et d'essais radiophoniques :
A. Théâtre : Le Long Séjour interrom-
pu. B. Musique et langage. 23.00 Infor-
mations. 23.05 Hymne national.

SUISSE ALEMANIQUE
Informations-flash à 12.30, 14.00, 16.00,
18.00, 20.00, 22.00, 23.00. — 12.15 Féli-
citations. 12.40 Ou bien quoi. 14.05
Chant choral. 14.30 Musique champê-
tre. 15.00 Vitrine 75. 15.30 Jazz. 16.05
Magazine musical. 18.20 Revue du
sport. 19.00 Actualités. 19.50 Cloches.
20.05 Jeux radiophoniques. 21.15 Vi-
trine Suisse. 22.15 Swing et pop. 23.05
L'heure tardive. 24.00-1.00 Bal de mi-
nuit.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 14.30, 16.30, 18.30
22.15. — 12.15 Revue de presse. 12.3C
Actualités. 13.00 Musique légère. 13.15
Feuilleton. 13.30 Elixir musical. 15.00
Pour le plaisir. 17.30 Pour les travail-
leurs italiens. 18.00 Voix des Grisons
italiens. 18.35 Disques. 18.45 Chronique
régionale. 19.00 Disques. 19.15 Actua-
lités. 19.45 Mélodies et chansons. 20.00
Le documentaire. 20.30 Londres - New
York en 45 tours. 21.00 Reportage spor-
tif. 22.20 Témoignages d'un concertiste.
23.00 Jazz. 23.15 Actualités. 23.35-24.00
musique douce.

Du côté du Québec (III)
(classes 12-15 ans)

Le Canada est une terre aux multi-
ples visages. Par la diversité de ses
sites, d'abord , mais aussi par ses dif-
férences de climat, par le jeu de ses
saisons. Les modes de vie ont leur part
au tableau : si Louis Hémon a révélé,
dans « Maria Chapdelaine », l'existen-
ce rude et fruste des bûcherons du
nord , la littérature canadienne d'au-
jourd'hui nous offre d'autres peintures,
— par exemple celle des gens de la
ville, tracée avec une verve ironique et
chaleureuse par Jacques Godbout... Il
y a, enfin , les données culturelles si
contrastées que crée le bilinguisme of-
ficiel du « pays de l'érable », — et, par-
mi elles, chez les Canadiens de souche
française, un très vivant besoin de fra-
ternité humaine.

RADIO SCOLAIRE



Radio
SUISSE ROMANDE 1 (MF)

Informations toutes les heures, de 7.00
à 23.00 , puis à 23.55. — 7.05 Sonnez les
matines. 8.05 Rêveries aux quatre vents.
11.05 Toutes latitudes. 12.00 Le journal
de midi. 12.10 Les pages vertes. 12.30
Edition principale. 12.40 env. L'homme
de la semaine. 13.00 Balade pour un
fantôme. 14.05 Musique du monde. 15.05
Auditeurs à vos marques. 18.00 Le
journal du soir. 18.20 Edition régionale.
18.40 Informations sportives. 19.00 Edi-
tion nationale et internationale. 19.30
env. Spécial soir. 20.05 Le dernier salon
où l'on cause. 20.20 Allô Colette ! 22.05
Dimanche la vie. 24.00 Hymne national.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
8.00 Informations. 8.10 Avec Jean-Sé-
bastien... 8.45 Messe. 10.00 Culte pro-
testant. 11.00 Concert-promenade. Val-
ses, polkas et Cie. 11.30 Le Chœur de
la Radio suisse romande. 12.00 Midi-
musique. 14.00 Informations. 14.05 La
Reine Margot (6), feuilleton. 15.00 Mu-
sique de toutes les couleurs. 15.00 Vient
de paraître. 15.45 Da Capo, entretiens.
16.00 Girandoles. 16.30 La joie de jouer
et de chanter. 17.00 Jeunes artistes.
17.30 A la gloire de l'orgue. 18.00 Infor-
mations. 18.05 Jazz pour tous. 19.00
Compositeurs suisses. 20.00 Informa-
tions. 20.05 J'ai épousé une Ombre
(fin). 20.30 Opéra non-stop. Ce soir à
l'Opéra-Comique : Roméo et Juliette
(1). 21.00 Opéra-mystère, concours. 21.10
Lakmé. 22.10 Gazette lyrique interna-
tionale. 22.15 Pages du XXe siècle.
23.00 Informations. 23.05 Hymne na-
tional.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 7.00, 8.00, 10.00,
12.30, 16.00, 18.00, 19.00, 20.00, 22.00,
23.00. — 7.05 Musique légère. 10.05
Santé. 11.00 Le pavillon de musique.
12.15 Félicitations. 12.45 Lac des Cy-
gnes, suite, Tchaïkovsky ; Rhapsodie
roumaine No 1, Enesco ; Air de Con-
cert, Mozart ; Masques et Bergamas-
ques, Fauré ; Rienzi, ouv., Wagner. 14.00
Tubes d'hier, succès d'aujourd'hui. 15.00
Sport et musique. 18.05 Musique de
partout. 19.10 Charme de l'opérette.
20.05 Controverses. 21.00 Musique légè-
re. 22.10 Sport. 22.35-24.00 Musique
dans la nuit.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 7.30, 8.30, 10.30,
14.30, 18.30, 22.15. — 7.00 Musique va-
riée. 7.45 Agenda du jour. 8.00 Sport.
8.35 Magazine agricole. 9.00 Musique
champêtre. 9.10 Méditation protestante.
9.30 Messe. 10.15 Orch. Franck Pourcel.
10.35 Musique sans frontières. 11.35
Disques. 11.45 Méditation. 12.00 Nos
chorales. 12.30 Actualités. Sports. 13.00
Les nouveaux ensembles. 13.15 Mines-
trone à la tessinoise. 13.45 La demi-
heure des consommateurs. 14.15 Chan-
sons françaises. 14.35 Le disque de
l'auditeur. 15.15 Sport et musique. 17.15
Chansons du passé. 17.30 Le dimanche
populaire. 18.15 Disques. 18.35 La jour-
née sportive. 19.00 Disques. 19.15 Ac-
tualités. 19.45 Mélodies et chansons.
20.00 Sciences humaines. 20.30 Théâtre.
21.45 Airs de danse. 22.20 Studio pop.
23.15 Actualités. Résultats sportifs.
23.45-24.00 Nocturne musical.

LUNDI

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
Informations toutes les heures, de 6.00
à 23.00 , puis à 23.55. — 6.00 Le journal
du matin. 6.00, 7.00, 8.00 Editions prin-
cipales. 7.30 env. Billet d'actualité. 8.05
env. Revue de la presse romande. 8.30
La puce à l'oreille. 12.00 Le journal
de midi.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
7.00 Suisse-musique. 9.00 Informations.
9.05 A votre service. 10.00 Keep up
your English. 10.15 Radioscolaire. 10.45
Centenaire de l'impressionnisme. 11.00
Suisse-musique. 12.00 Midi-musique.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 6.00, 7.00, 8.00,
9.00, 11.00. — 6.05 Espresso. 9.05 Musi-
que populaire. 10.00 Entracte. 11.05 Des
mélodies pour chacun. 12.00 La semaine
à la radio.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 6.30, 7.30, 8.30,
10.30. — 6.00 Musique. 6.45 La pensée
du jour. 7.00 Sport. 7.45 Agenda du
jour. 8.00 Revue de presse. 8.45 Prélude
dramatique, Krancher ; Romance, El-
gar. 9.00 Radio-matin. 12.00 Musique.

Sélection de dimancheTVR

11.30 - 12.45 Table ouverte. La
viande coûte-t-elle trop
cher ?

La récente grève déclenchée par
la Fédération romande des consom-
matrices, qui proposait un boycott
des morceaux de viande valant plus
de quinze francs le kilo , est l'illus-
tration du mécontentement d'une
partie de l'opinion publique face à
la hausse constante du prix de la
viande. Un mécontentement qui se
traduit d'ailleurs par une stagna-
tion , voire une baisse de la con-
sommation de certains morceaux.

Le beefsteak devient un luxe. La
viande coûte trop cher. De plus en
plus nombreux sont ceux qui tien-
nent de tels propos et qui grognent
devant une hausse des prix dont ils
admettent difficilement le bien-
fondé. Cela d'autant plus que la
viande suisse est plus onéreuse
que celle achetée dans les boucheries
des pays voisins, la différence pou-
vant atteindre 40 pour cent dans
certains cas.

Les consommateurs ne sont d'ail-
leurs pas les seuls à se plaindre
d'une telle évolution. Les ventes
sauvages organisées il y a quelques
mois en Suisse romande par des
éleveurs membres de l'union des
producteurs suisses ont prouvé
que bien des paysans également
n 'étaient pas satisfaits des condi-
tions qui leurs sont faites.

Bref , aux deux bouts de la chaî-
ne, la rogne , et la grogne se mani-
festent de plus en plus nettement,
éleveurs et consommateurs accusant
aussi bien les intermédiaires que
les responsables de la politique fé-
dérale dans ce domaine. Or ces
mêmes intermédiaires, tout en affir-
mant comprendre le mécontente-
ment de la consommatrice ou celui
de l'éleveur affirment n'être nulle-
ment responsables. Alors, qu 'en est-
il exactement ? Pourquoi la viande
coûte-t-elle si cher en Suisse et
comment peut-on éviter que ne se
poursuive cette inquiétante hausse
des prix ? Pour tenter de répondre
à ces questions — et à quelques
autres —• Claude Torracinta a réuni
ce dimanche quatre spécialistes, op-
posés aussi bien sur l'analyse de la
situation que sur les mesures à
prendre le cas échéant. Ce sont
Madame Yvette Jaggi , directrice de

A la Télévision romande, à 17 h. 25, TV-Jeunesse : Le Garçon et la Mouette.
(Photo TV suisse)

la fédération romande des consom-
matrice, et MM. François Détraz,
éleveur, Henri Matile, marchand de
bétail , Neuchâtel et Georges Vul-
liamy, vice-président de l'Union
suisse des maîtres bouchers.

19.55 - 21.30 Les Mutinés du « Té-
méraire ». Un film de Le-
wis Gilbert interprété par
Alec Guiness, Dirk Bo-
garde et Anthony Quayle.

« L'assez désolante science psy-
chologique ne décèlera jamais la
cause des émerveillements que ce
comédien dispense » disait , au sujet
d'Alec Guiness, un grand critique
français. Il est vrai que la capacité
de transformation, l'électisme et le
talent humoristique de l'acteur bri-
tannique représentent un véritable
phénomène dans l'histoire du ci-
néma et du théâtre. Pourtant ce
soir, dans « Les Mutinés du Témé-
raire », Alec Guiness ne tient pas
un rôle comique. Il incarne, aux
côtés du non moins talentueux Dirk
Bogarde — qui fut  entre autres
le « Servant » de Losey — un capi-
taine de navire respectueux des di-
gnités humaines, à une époque où

les marins étaient encore enrôlés de
force et traités plus comme des
criminels que comme des hommes
libres. Il ne pourra cependant em-
pêcher que les exactions commises
par son second, Paget, provoquent
une mutinerie à bord. Et c'est au
cours d'une bataille livrée contre
la flotte française qu'il pourra re-
prendre le commandement, sauvant
à la fois son équipage de la potence,
et sa flotte du désastre.

Une action mouvementée servie
par une mise en scène spectacu-
laire font de ce film une très belle
évocation de la conquête des mers.

TF 1

20.35 - 22.00 « Le Tueur ». Un
film de Denys de la Patel-
lière.

Un tueur maniaque vient de s'é-
vader de l'hôpital psychiatrique où
il était soigné pour troubles men-
taux. Considéré comme un dange-
reux irresponsable, Gasso, qui ne
cesse de laisser derrière lui de
nombreux cadavres, est aussitôt
poursuivi par la police, dont un
certain commissaire Le Guen.

Mais au cours de la chasse à
l'homme, deux méthodes policières
s'affronteront pour capturer le
truand : celle des technocrates et
celle des « policiers de papa ». Le
Guen a été formé à l'ancienne école.
Il préconise donc de mettre sur
l'affaire ses indicateurs habituels
et d'utiliser les vieilles rivalités du
milieu.

Cependant le nouveau patron de
la Sûreté Nationale, estime, lui , que
les moyens traditionnels sont dé-
passés, et, en théoricien glacial du
dépistage scientifique, il fait da-
vantage confiance aux ordinateurs.

A 2

14.45 - 16.20 « La Charge des Tu-
niques bleues ». Un film
d'Anthony Mann.

La guerre de Sécession. La gar-
nison du colonel Frank Marston,
stationnée dans une région qui se
trouve encore sous l'influence des
Indiens, ne dispose que de très
faibles effectifs. Malgré cela, le co-
lonel décide de faire sortir ses trou-
pes pour attaquer les Peaux-Rouges.
Trois trappeurs qui , jusqu 'à ce jour
vivaient en paix avec les Indiens,
se font dévaliser par ces derniers.
Ils n'ont d'autres ressources que de
se faire embaucher comme éclai-
reurs au Fort.

Jed Cooper, l'un des éclaireurs,
est subjugué par la beauté de Ma-
dame Marston. Persuadé par ail-
leurs qu'une attaque apportera la
défaite et la mort , Jed s'efforce
d'empêcher cette folle sortie. Sans
succès, hélas ! Le combat est impi-
toyable. Le colonel est parmi les
premières victimes. Par son intelli-
gence, sa force et son courage, Coo-
per réussit à sauver le reste de la
troupe. Il entre dans l'armée...

C'est en 1950, avec « La porte du
diable », qu'Anthony aborde le Wes-
tern . Il y fait une entrée royale.
Le film est humain, déchirant, ly-
rique. Pour « La charge des tuni-
ques bleues », Anthony Mann colla-
bore avec un très grand scénariste :
Philip Yordan (Johny Guitar). Les
personnages sont très complexes.
La mise en scène, une illustration
parfaite de l'art d'Anthony Mann
de peindre une arabesque où, sans
jamais perdre de vue le contour
réel , le spectateur perçoit le moin-
dre détail.
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FRANCE 1 (TF 1)
(Emissions uniquement en noir et blanc)

9.30 La source de vie
10.00 Présence protestante
10.30 Le jour du Seigneur
12.00 La séquence du spectateur

Cinéma.
12.30 ITI magazine
13.00 ITI journal
13.20 Le petit rapporteur

Variétés.
14.05 Les rendez-vous du dimanche

14.05 Cinéma. 15.00 Sports. 16.30 Variétés.
17.20 Les grandes batailles du passé
18.12 Le Grand Saut périlleux

8. Istanbul. Série.
19.15 Réponse à tout
19.33 Droit au but
20.00 ITI journal
20.35 Le Tueur

Un film de Denis de la Patellière.
22.00 Pour le cinéma

Au Festival de Cannes 1975.
23.00 ITI journal

FRANCE 2 (A 2)
(La plupart des émissions sont en couleurs)

9.30 RTS
12.45 Journal de l'A2

Dimanche illustré
13.15 Le défi. 14.10 Monsieur cinéma.

14.45 La Charge des Tuniques bleues
Un film d'Anthony Mann.

16.19 Dimanche illustré
17.55 Un ticket de rétro.

18.45 Sports sur l'A2
19.30 Système 2

Ring parade.
20.00 Journal de l'A2
20.25 Système 2

Serge Lama, Pierre Perret, Marie-Paule Bell.
21.30 François Gaillard ou la Vie des autres

6. Cécile et Nicolas. Série.
22.40 Journal de PA2

FRANCE 3 (FR 3)
(La plupart des émissions sont en couleurs)

18.55 FRS actualité
19.05 Les Cousins de la «Constance» (3)

Feuilleton.
20.05 Spécial sports
20.10 Civilisation d'hier et art d'aujourd'hui

1. Le rêve oriental.
21.00 FRS actualité

. . .: . -I i '- W tMlllll
(La plupart des émissions

sont en couleurs)

ALLEMAGNE 1
10.45 Les programmes

de la semaine
11.00 Le conseiller

technique de TARD
11.30 Info-Show
12.00 Tribune internationale

des journalistes
12.45 Téléjournal
13.15 Magazine régional
14.30 Pour les petits
15.00 Le Cheval d'Ebène

Les Orphelins, série
15.25 La Chapelle rouge

Téléfilm en sept épi-
sodes

16.30 Hippisme
16.55 Histoire des Etats-

Unis
17.45 Magazine littéraire

Avec Dieter Zilligen
18.30 Téléjournal
18.35 Télésports
19.20 Miroir du monde
20.00 Téléjournal
20.15 Joost et Neubert

Série de R. Strom-
berger

21.25 Notes de Prague
22.10 Trio de M. Ravel
22.40 Téléjournal

ALLEMAGNE 2
10.00 Les programmes

de la semaine
10.30 Les Rockefeller
12.00 Concert dominical

Rythmes espagnols
12.50 Actualités

scientifiques
13.00 Téléjournal
13.02 Plaque tournante
13.45 Pour les petits
14.15 Le Robinson suisse

Série d'après J. Wyss
14.40 L'école des parents

Tolérance et compré-
hension

15.10 Téléjournal
15.15 Hier et demain

Film allemand
17.00 Téléjournal. Sports
18.00 Journal catholique
18.15 Bonanza

Série de J. Miller
19.00 Téléjournal
19.10 Ici Bonn
19.30 La Hongrie du temps

passé
20.15 Le Rossignol jaune

Comédie
21.45 Téléjournal. Sports
22.20 L'art à l'intérieur des

villes
23.00 Téléjournal

(La plupart des émissions sont en couleurs)

SUISSE ROMANDE
10.00 Messe

transmise de l'église du Bon Pasteur à Prilly
(VD).

11.00 Téléjournal
11.05 Tél-hebdo
11.30 Table ouverte
12.45 Le francophonissime
13.10 Collections

La Bibliothèque Bodmer à Cologny.
13.30 Tragique Décision

Un film de Sam Wood.
15.20 Automobilisme

Grand Prix de Belgique.
16.15 Fêtes et coutumes

Chants des Celtes (3).
16.45 Automobilisme

Grand Prix de Belgique
17.25 TV-Jeunesse
17.50 Un pasteur: Charles Bauer
18.10 Télé journal
18.15 Musica Helvetica
18.55 Une Aventure de la Panthère rose
19.05 Les actualités sportives
19.40 Télé journal
19.55 Les Mutinés du «Téméraire»
21.30 Entretiens

Les nouveaux Français.
22.00 Vespérales
22.10 Bonne nuit en musique
22.20 Télé journal

SUISSE
ALÉMANIQUE

11.00 Cours de formation
pour adultes

12.40 Un'ora per voi
14.00 Téléjournal
14.05 Panorama
14.30 Magazine agricole
15.00 Bodestândigi Choscht
15.45 Murano et ses

verreries d'art
16.00 Automobilisme

Grand Prix de Belgi-
que

17.20 Paradis des animaux
17.50 Téléjournal
17.55 Résultats sportifs
18.00 Faits et opinions
18.50 Fin de journée
19.00 Télésports
20.00 Téléjournal
20.15 Thurgovie insolite

Film de G. Meili
20.30 Rétrospective

Greta Garbo
22.00 Apollon musagète
22.35 Téléjournal

SUISSE
ITALIENNE

10.00 Messe
10.50 II Balcun tort
13.30 Téléjournal
13.35 Télérama
14.00 Festival international

de musique militaire
1974

14.55 Divertissement autour
de la fourchette

15.20 Automobilisme
16.15 env. Dans l'interval-

le : Ile japonaise
17.25 Téléjournal
17.50 Sports-dimanche
17.55 Centre médical
18.45 Plaisirs de la musique
19.30 Téléjournal
19.40 La parole du Seigneur
19.50 Rencontres
20.15 Le monde

où nous vivons
20.45 Téléjournal
21.00 Opération Walkyric
22.00 Sports-dimanche
23.00 Téléjournal

SOTTENS (OM)
L'émetteur national suisse de

Sottens relaye sur ondes moyennes
(OM) le programme de RADIO
SUISSE ROMANDE 1 toute la jour-
née, SAUF : le MERCREDI de
20.00 à, 23.00, le VENDREDI de 20.30
à 23.00 et le DIMANCHE de 08.00
à 11.00 et de 20.00 à 23.00 , jours

' et heures auxquels il relaye celui
de SUISSE ROMANDE 2.
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|Vacances?PlCap sur la France!
<\ J \ Les Services Off iciels Français du Tourisme vous conseilleront: 3, rue du Mont-Blanc, ) )
\ _±^C2|...il fait bon en France. noi Genève, tél. 022mmo/
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Boulangerie-
épicerie
Bon établissement à remettre dans
station au-dessus de Vevey.
Conditions avantageuses. Con-
viendrait à jeune couple connais-
sant le métier et désireux de se
créer une situation indépendante.
Appartement à disposition.

Ecrire sous chiffre BE 1914, à Case
postale No 58, 1800 Vevey.

DISTRIBUTEURS
EXCLUSIFS
POUR LA SUISSE
Bracelets pour montres
Nous recherchons dans le cadre de notre
expansion

COLLABORATEUR
COMMERCIAL
Notre choix se portera sur un homme
de forte personnalité, ayant le goût du
contact humain, enthousiaste et Imagi-
natif , désirant s'intégrer dans une équipe
jeune et dynamique.
Nous offrons un produit de pointe et de
réelles possibilités de développement
personnel.

Si vous avez ce profil et si vous êtes
bilingue français/allemand, venez nous
rencontrer pour plus d'information mardi
27 mai, à 18 h., à Bienne, Hôtel Elite,
rue de la Gare 14, ou téléphonez à Mme
Gonzalez, tél. (032) 22 54 11.

À LOUER

rue du Locle 22, 3e étage
pour le 1er juillet 1975 :

! 1 logement
de 3 l/t pièces

avec confort , dépendances.

Offres à COOP La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 23 26 12

LOCATION !

Pour transports de personnes jus-
qu'à 9 places, et déménagements.

Garage de L'ERGUEL
VILLERET - Tél. (039) 41 34 77/8

Galvanoplaste diplômé
spécialisé en déposition métaux com-
muns - oxydation et métallisation des
plastiques, CHERCHE PLACE.
Libre dès juin.

Ecrire sous chiffre 28 - 300355, Publicitas,
Terreaux 5, 2001 Neuchâtel.

STUDIO non meublé à louer dès le 1er
juillet. Fr. 268.-/mois, charges comprises.
Charrière. Tél. (039) 22 50 58 ou (039)
22 34 34.

TRÈS BELLE NICHÉE de , Dalmatiens.
Tél. (039) 36 11 82.

ROBE DE MARIÉE, taille 42. Tél. (039)
22 24 74 dès 19 heures.

PETIT COCKER affectueux , roux , 4
mois, propre, vacciné, pedigree. Tél. (039)
31 10 61.

REMORQUE 120 X 125. 220 kg., avec
accessoires. Fr. 450.—. Tél. (039) 23 50 16.

FRIGO ELECTRINO, modèle récent, 145
litres, cuisinière combinée gaz et bois,
Soleure. Tél. (039) 22 30 92.

VÉLOMOTEUR, bon état , prix intéres-
sant. Tél. (039) 22 30 92.

ENREGISTREUR Grundig à bandes, ré-
visé. Tél. (039) 22 30'92.

ROBE DE MARIÉE, taille 38-40. Fr. 100.-
Tél. (039) 37 17 54.

LAPINS. Un lot de 11 lapins Fr. 120.—.
Tél. (039) 22 40 60.

LAPINS 2 mois. Tél. (039) 23 08 38.

VÉLO course ou demi-course, cadre 60-
62 cm. Tél. (039) 31 54 44.

Dame dans la cinquantaine
se sentant très seule, sans charge,

i jeune d'allure et loin de paraître son
âge, aimerait donner un sens à sa vie
passablement tourmentée jusqu 'à pré-
sent en refondant un foyer harmo-
nieux basé sur une entente et une
compréhension mutuelles dans tous
les domaines. C'est une personne très
affectueuse, facile à vivre, se passion-
nant pour la nature, la terre, la cui-
sine , le jardinage, le bricolage, la
couture, la musique classique et, bien
entendu, la vie de famille. Ecrire
sous W 4097257 F/64 à CONTACT-
SERVICE S. A., PFLUGGAESSLEIN 8,
4001 BALE, membre de l'Union suisse
des agences matrimoniales (USE), tél.
061/25 58 93.

JEUNE MAMAN
CÉLIBATAIRE DE 26 ANS

souhaiterait rencontrer un compagnon
j pour l'existence entière et un gentil
] papa pour son fils en bas âge. Elle-

même est une jeune femme attrayante,
sensible et attachante, douée d'une
intelligence très vive, dont les distrac-
tions favorites sont la musique et la
littérature. La nature et la montagne
l'attirent tout particulièrement. Un jeu-
ne homme sérieux et bien intentionné
désire-t-il faire sa connaissance, afin
de fonder avec elle un foyer uni et
durable ? Ecrire sous A 4040626 F/64
à CONTACT-SERVICE S.A., PFLUG-
GAESSLEIN 8, 4001 BALE, membre de
l'Union suisse des agences matrimo-
niales (USE), tél. 061/25 58 93.

Âmi de la nature
(38/179) sans attache , bien physique-
ment, souffre de la solitude parce
qu'il n'a pas encore rencontré l'âme
sœur. C'est un homme plein de qua-
lités , aimable, ouvert et compréhensif
qui saurait rendre pleinement heu-
reuse une dame simple et naturelle
désireuse de faire sa connaissance en
vue de mariage si entente. Ecrire sous
W 4096538 F/64 à CONTACT-SERVICE
S.A., PFLUGGAESSLEIN 8, 4001 BALE,
membre de l'Union suisse des agences
matrimoniales (USE), tél. 061/25 58 93.

1 1 PIZZERIA TRINACRIA "\ ̂ TWy
Léopold-Robert 26 — Tél. (039) 22 45 07 \ Ẑ-J - -̂iA /

LA CHAUX-DE-FONDS Û&% >̂îmW?L\
SAVE RIO le roi de la pi zza Vs f̂fc±£»
vous offre une grande variété de pizzas fraîches à manger à la Pizzeria
ou à l'emporter. Prix : Fr. 2.50 à 7.—
Heures d'ouverture: 11 h. 30 à 14 h., 17 h. 30 à 24 h. Fermé le mardi.

Nous cherchons pour date à convenir

sommelière
Débutante acceptée, nourrie, logée.

Hôtel de la Poste, 2525 Le Landeron,
tél. (038) 51 31 66.

A VENDRE
cause départ ,

, 1 salle à manger ;
- 1 chambre à cou-

cher, style espagnol,
état de neuf.

Tél. (032) 97 63 31,
97 47 92, heures des
repas.

', A vendre cause dé-
part

SIMCA
RALLYE 2
rouge, modèle 75,
4000 km. Prix à dis-
cuter.

Tél. (032) 97 63 31,
97 47 92, heures des

¦ repas.

À LOUER
à La Chaux-de-
Fonds quartier nord

! appartement de

3 PIECES
tout confort , avec
petite terrasse.
Fr. 330.— + char-
ges. 2 mois gratuits.
Libre tout de suite
ou pour date à con-
venir.
Tél. (039) 32 16 49,
aux heures des re-
pas.

JEUNE COUPLE
aimant la nature et

le Jura aimerait
louer vieille

ferme
ou

appartement
pour week-ends

et vacances
Téléphoner au
(01) 72 00 411

dès 19 h.
J.-P. Pidoux

Thalwil

Anglais
Etudiante, de langue
maternelle anglaise,
cherchée pour don-
ner leçons.

Ecrire sous chiffre
BZ 9952 au bureau
de L'Impartial.

Sa,: L'Impartial

FERBLANTIER
qualifié en bâtiment et ventilations
industrielles est demandé tout de suite
ou pour date à convenir.

LÉO BRANDT & CO, tél. 039/22 20 81

S. O. S.
ALCOOLISME
Tél. 23 39 22

ou 23 51 35
Croix-Bleue

La Chaux-de-Fondi

NOUS CHERCHONS

jeune fille
ou

jeune femme
pour aide dans maison moderne à Baden
près de Zurich.
Nous parlons l'allemand et le français.
Jolie chambre avec douche et WC.
Pour tous autres renseignements, veuillez
vous adresser à Mme Jacqueline Schles-
singer, Brunnmattstrasse 2, 5400 Baden.
Tél. (056) 22 30 65.

C O R N U  & C I E  S. A.
Jardinière 107
LA CHAUX-DE-FONDS

Nous engageons, pour entrée im-
médiate ou à convenir, pour notre
succursale rue du Temple-Alle-
mand 9 :

aviveur (se)
sur plaqué or

ouvrière j
pour visilage sur boîtes de montres
plaquées.

Se présenter ou téléphoner à la
Direction de Cornu & Cie S. A.,
Jardinière 107, tél. (039) 23 11 25.

LA PARISIENNE À LEYSIN cherche

serveuse
fille de cuisine et aide
Semaine de 5 jours et fermeture à 19 h.
Téléphone (025) 6 22 07.

CHERCHONS

peintres
(en bâtiments)

éventuellement
chambre indépen-
dante à disposition.

Roger Daverio, rue
des Prés 40, 2503
Bienne, tél. (032)
22 39 82.

Yacht charter
Port de Neuchâtel
Location de
bateaux à voile
bateaux à moteur
barques pêcheurs
Arrangements de
vacances.
Tél. (038) 24 33 00.

JE CHERCHE

peintre
qualifié pour tra-
vaux chez privé.
De 13 h. 30 à 18 h.

Se présenter : Mme
Louise Néracher,
Villages 6, 2325 Les
Planchettes.

A vendre

voilier
à cabine
Rafale 600, entiè-
rement équipé, avec
moteur, Fr. 9800.-

Tél. (038) 25 33 31.
Nous cherchons

personne pour
travaux ménagers
à temps partiel.

S'adresser à : Maurice Guerdat,
industriel , Le Préclame, tél. (032)
91 96 39.

Fabrique branche annexe horlogerie
cherche

1 responsable
pour cadrans dégradés, pouvant s'occuper
réglages machines et compositions de '
vernis.

Entrée 1. 7. ou 1. 8., à convenir.

Ecrire sous chiffre 17 - 24264 à Publicitas
S. A., 1701 Fribourg.

Restaurant de La Channe Valaisanne
Av. Léopold-Robert 17, tél. (039) 23 10 64

cherche

un garçon
ou

une fille de comptoir
ainsi qu 'un(e)

étudiant (e)
pour aider au comptoir, les mois de juil-
let et août. — Se présenter.

NOUS CHERCHONS :

sommelière
ou

sommelier
connaissant les deux services.
Egalement

(?.#% SJB Cl 55 pour la semaine.

Se présenter ou téléphoner : Hôtel de la
Vue-des-Alpes, tél. (038) 53 37 53, Fam.
Roemer.
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En voici deux exemples

Fr.i2'25o.- _ ^, g Car tout i

couleurs vives selon vos goûts, ^^^wWWW iW^̂ ^̂ ^,.,,̂  j -̂-J» tous nos articles

I il ¦ ""| ¦ - .V ¦ gulaire 120/80cm Fr.190.--/chaise lit avec sommier (révolution- ' ,-J;
;ll :

;Pm;;;iimrTi it :.;;|! 
:: Fr,150.-/ banc Fr:;180.-/:bibiio- . naire!) Fr.315.-/ armoire (elle zr "! - +' •¦, - „

«J  ̂ il theque Fr.365.-; Ensemble selon n'a pas de porte!) Fr. 610.- et détaillée

IL* *̂*»».̂  illustration : 
Fr. 

1035.- chevet Fr.95.-/ bureau Fr.305.- ces matières

\ ™™̂ ^̂ "̂ «̂ ^̂ ^̂ ^̂ fc|»BMWaagî roall̂ Wi une nouvelle structure et
^^̂  
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adopté 

une 
«nouvelle philo-

^^-Mimipy //f fo. M f \  f™^|C M sophie», afin que vous puissiez bénéficier de
s ^̂ SUĴ SS M̂B mm'' "-̂ IV"' , . nombreux et nouveaux avantages. Demandez à
« ^̂ ^ÉT^̂ KÏP WK^mSUulGS les 

connaître 
au moyen du bon annexé.

° ^̂  BÉMtMMM FABRIQUE . 
Bussigny-près-Lausanne MMM DE MEUBLES BOflSS Oui, j'aimerais connaitre les nombreux

a ' fc#w iTl et nouveaux avantages dont je peux
Lausanne Genève Marly (FR) Bevaix (NE1 bénéficier et vous prie de m'envoyer
RueSt-Martin34 Place des Alpes Centre Accès par le votre «nouvelle philosophie». /
Tél,(021) 223821 RueThalberg 4 commercial restaurant-dancing

Tél.(022) 314380 Tél.(037)462174 «ChezGégène» ., n .314389 'Tél.(038) 461828 ÏÏQEL Prénom: i
Pour découvrir quelque chose de vraiment nouveau, passez dès JM
aujourd'hui à l'un de nos quatre magasins-expositions. Tout a changé. Adresse: raj
Vous n'en croirez pas vos yeux! ' A retourner à Leidi Meubles, Fabrique romande de A
_.et si vous achetez a crédit , nous nous chargeons de toutes les . meubles, 1030 Bussigny-près-Lausanne. T A
formalités! I ! aj^I Imp 
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NEUCHATEL

Madame Clara Guyot ;
Monsieur et Madame André Guyot et leurs enfants Natacha et James ;
Les descendants de feu James-Alphonse Guyot ,
et ses amis,

font part du décès de

Monsieur

André-Edgar GUYOT
leur époux, cher père, beau-père, grand-père et parent , survenu dans sa
72e année, après une maladie longue et éprouvante, supportée avec
courage.

La cérémonie funèbre sera célébrée au temple de Boudevilliers (NE),
le lundi 26 mai 1975, à 14 heures.

Domicile mortuaire :
.,,. . ,. , . ,. „ ,  Pavillon du cimetière de Beauregard, à Neuchâtel.. . . .  ̂ . . . . . . . .  m

Ne pas envoyer de fleurs, mais penser à l'Association suisse des
paralysés, à Lausanne, cep. 10-12636.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

uxm-imimmAYmTM m̂.Miimm'r, m JiinwiinwiiimmiiiwihaMM—ma
ŝ

I LE LOCLE
; Mon âme bénis l'Eternel,

j 1 Et n'oublie aucun de ses bienfaits !
I ; Psaume 103, v. 2.

Monsieur et Madame Marcel Jeanneret-Martin, leurs enfants et petits-
; enfants ;

! j Madame et Monsieur Clovis Chételat-Martin et leur fille, à Genève ;
! Monsieur et Madame Charles-Albert Martin-Korossy et leurs enfants ;
! Mademoiselle Marguerite Robert, à Genève ;

Madame Bluette Hirchy-Robert, à La Sagne, ses enfants et petits-enfants;
i La famille de feu Fritz Robert ;

H La famille de feu Albert Martin,

j ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de
| faire part du décès de

Madame veuve

B Albert MARTIN
née Jeanne ROBERT

leur très chère maman, belle-maman, grand-maman, arrière-grand-
maman, sœur, tante, cousine, parente et amie, que Dieu a reprise à Lui,
paisiblement, à l'âge de 83 ans.

; LE LOCLE, le 23 mai 1975.

I L'incinération aura lieu, dans l'intimité, lundi 26 mai, à 11 heures,
î au crématoire de La Chaux-de-Fonds.
I Culte à 10 heures, à la Maison de paroisse du Locle.

Selon le désir de la défunte, le deuil ne sera pas porté.
Domicile de la famille : Buffet de la Gare, 2400 Le Locle.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

¦¦¦¦————^̂ M/

LE LOCLE

La famille de

MADAME MARGUERITE MOOSER-MATTHEY

très touchée de l'affectueuse sympathie qui lui a été témoignée pendant
ces jours de deuil, adresse à toutes les personnes qui l'ont entourée ses
sentiments de profonde et sincère reconnaissance.
Les présences, les messages ou les envois de fleurs lui ont été un pré-
cieux réconfort.

LE LOCLE, le 24 mai 1975.

t

1 A. BASTIAN
1032 Romanel s/Lausanne

Tél. (021) 35 01 94
TUBAGE DES CHEMINÉES

Réfection de cheminées par che-
misage intérieur, sans joints,
avec tube flexible en acier
CHROMÉ-NICKEL.
S'introduit facilement par le
haut de la cheminée, sans ou-
verture intermédiaire.

10 ANS DE GARANTIE. DEVIS GRATUIT SANS
ENGAGEMENT.

Agence exclusive pour la Suisse romande et le Tessin.

K*TC^I^7^^

™ VILLE DE LA CHAUX-DE-FONDS»«
ENTRÉE EN APPRENTISSAGE
Les élèves libérables de l'école obligatoire ayant l'intention
d'entreprendre un apprentissage dès l'été prochain, qui n'ont
pas encore trouvé de place d'apprenti ou attendent une ré-
ponse, sont invités à s'annoncer tout de suite à 1'

OFFICE DES APPRENTISSAGES
Rue de la Serre 11 bis

Tél. 21 11 15

Cet office renseignera sur les possibilités de placement dans
la région.

DIRECTION DE L'OFFICE DES
APPRENTISSAGES ET DES BOURSES
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FABRIQUE D'HORLOGERIE de La Chaux-de-Fonds

cherche

collaborateur commercial
aimant la vente, connaissant la bran-
che horiogère, possédant parfaitement
l'italien et l'espagnol. Il sera appelé
à voyager occasionnellement à l'étran-
ger.

Faire offres avec curriculum vitae sous chiffre FW
9867 au bureau de L'Impartial.
Discrétion assurée.

Le nouveau Guide des hôtels
et restaurants du Jura

Parmi le matériel de propagande des-
tiné à faire connaître le Jura , l'Office
jurassien du tourisme édite tous les
deux ans le Guide des hôtels et restau-
rants du Jura. La nouvelle carte de
visite des établissements publics du
Jura a été revue et augmentée. La
première page, illustrée par deux
aquarelles de Wegli , représente deux
régions touristiques du Jura : les Fran-
ches - Montagnes et La Neuveville. Ré-
digé en trois langues et mis au point
avec la collaboration active de la Fédé-
ration jurassienne des hôteliers et res-
taurateurs, le nouveau Guide des hô-
tels et restaurants comprend l'ènumé-
ration , par ordre alphabétique, de 230
établissements publics des sept dis-
tricts jurassiens, avec leurs principales
caractéristiques : lieu , altitude, numéro
de téléphone, places disponibles au res-
taurant, dans les salles, aux terrasses
et jardins , nombre de lits, prix des
chambres avec pension complète ou avec
petit déjeûner, taxes et service com-
pris, jour de fermeture. Les spécialités
culinaires, les installations sportives à
disposition des touristes (minigolf , jeux
de quilles, pistes de ski nordique, etc.),
les divertissements et buts de prome-
nade sont également indiqués dans le
guide. Notons qu'une trentaine d'hôtels
disposent d'écuries pour plus de 300
chevaux. Plusieurs d'entre-eux organi-
sent des vacances à cheval.

¦ra^—n—ng—rrm m ¦ il il ¦ iMiHTimn n

Les Franches-Montagnes
en première page

Après un accident
Lors de la collision qui a eu lieu di-

manche entre La Chaux-d'Abel et les
Breuleux à la sortie du Cerneux-Veu-
sil , un occupant de la voiture chaux-
de-fonnière conduite par M. Juan Vale-
ro nous a prié de préciser que l'auto-
mobile de ce dernier roulait bien à
droite et n'avait pas dépassé la ligne
blanche ainsi que pouvait le laisser
supposer le compte-rendu. C'est la voi-
ture roulant en sens inverse et dépor-
tée à gauche qui est entrée en colli-
sion frontale avec l'automobiliste neu-
châtelois. (rj)

LE CERNEUX-VEUSIL

Les Pommerats

Hier après-midi, Mme André Fa-
rine - Gigon, mère de cinq enfants
en bas âge, secondait son mari dans
des travaux d'ensilage, lorsque leur
tracteur se mit subitement en mou-
vement en marche arrière. Mme Fa-
rine se précipita pour tirer le frein,
mais elle fut renversée par le lourd
véhicule dont une roue arrière lui
écrasa une jambe.

Souffrant d'une double fracture,
Mme Farine reçut les premiers
soins à Saignelégier, puis elle fut
transférée à l'Hôpital de Delémont
pour y subir une délicate interven-
tion chirurgicale, (y)

Ecrasée
par un tracteur

T LA VIE JURASSIENNE



Réception des ordres; lusqu 'à 22 heures
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Aimez-vous les uns les autres,
comme je vous ai aimés.
Repose en paix , cher époux et bon
papa.

Madame Jean Pipoz-Guinand :
Mademoiselle Claudine Pipoz ;

Monsieur Emile Pipoz ;
Monsieur Alphonse Pipoz et famille, à Bouverans (France) ;
Monsieur Louis Pipoz et famille, à Orbagna (France) ;
Madame Vve Rose Baruffol-Pipoz ;
Monsieur et Madame Joseph Pipoz-Kaufmann et famille ;
Monsieur et Madame Paul Pipoz-Richard et famille ;
Madame Vve Charles Guinand-Held et famille,

ainsi que les familles Pipoz, Dey, Magnin, Schmidt, Burkhalter, Lauper
et Filleux, parentes, alliées et amies, ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Monsieur

Jean PIPOZ
leur cher et regretté époux, papa, frère, beau-frère, oncle, grand-oncle,
cousin , parrain, parent et ami, que Dieu a repris à Lui, jeudi, dans sa
75e année, après quelques jours de maladie, muni des sacrements de
l'Eglise.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 22 mai 1975.

La messe de sépulture aura lieu en l'église de Notre-Dame de la i- ' l
Paix, lundi matin, à 7 h. 45.

Inhumation au cimetière, à 9 heures. !
Le corps repose au pavillon de l'église de Notre-Dame de la Paix. j j
Domicile de la famille : Foulets 9. j \

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part. I
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1
ALLSCHWIL (BL)

Repose en paix.

Madame Ernest Lôw-Zumbrunnen, à Allschwil ;
Mademoiselle Eisa Lôw, à Bâle ;
Monsieur et Madame Max Lôw, à Arlesheim ;
Mesdames Li et Dorothée Lôw, à Bâle ;
Madame Alice Schônenberg-Zumbrunnen, à La Chaux-de-Fonds ;
Madame et Monsieur Robert Ballmer-Schônenberg, leurs enfants et

petits-enfants ;
Monsieur et Madame René Schônenberg-Tissot et leurs enfants ;

Madame et Monsieur Edouard Thomy-Zumbrunnen, à Jackson (USA) ;
Madame et Monsieur Robert Madsen-Thomy, leurs enfants et petits-

enfants ;
Madame Marceline Berberat-Zumbrunnen, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame William Widmer-Kneuss et leurs enfants, au Locle,
ainsi que les familles parentes et alliées ont le chagrin de faire part
du décès de

Monsieur

Ernest LÔW
leur très cher époux , frère, beau-frère, oncle, parent et ami , enlevé à
leur tendre affection, mercredi , dans sa 77e année, après une pénible
maladie.

I 

ALLSCHWIL, le 21 mai 1975.
L'incinération aura lieu lundi 26 mai 1975.
Culte à 11 heures dans la plus stricte intimité.
Le corps repose au pavillon du Hôrnli , à Bâle.
Domicile de la famille : Schônenbuchstrasse 7, Allschwil.

IL N'A PAS ÉTÉ ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, LE
PRÉSENT AVIS EN TENANT LIEU.

Cartes de visite - Imprimerie Courvoisier SA

LES MEMBRES
DE L'AMICALE

DES CONTEMPORAINS 1901

sont informés du décès de leur
camarade

Jean PIPOZ
Prière d'assister à la cérémo-

nie funèbre qui aura lieu lundi
matin à 9 heures, au crématoire.

LA MAISON JEAN MULLER
SA, TABACS EN GROS,
LA CHAUX-DE-FONDS

a le pénible devoir de faire
part du décès de

Monsieur

Jean PIPOZ
père de leyr fidèle employée,
Mlle Claudine Pipoz.

L'AMICALE DES
CONTEMPORAINS DE 1902

a le pénible devoir de faire l
part à ses membres du décès de n
leur cher ami

Monsieur

Charles GUNTHER I
membre fidèle de l'Amicale.

Pour les obsèques, se référer

B
à l'avis de la famille.
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^™T̂  voir de faire part g
à ses membres du décès de I j

Monsieur

Charles GUNTHER S
membre vétéran et dévoué de j ;
la section. ! i

Pour les obsèques, se référer i
à l'avis de la famille.
¦III iMiiiin 'ri r i"—"¦""¦"flurrrri

I N  M E M O R I A M

Freddy
BRANDT
24 mai 1967 - 24 mai 1975

Dans le silence des jours qui
passent, rien n'efface ton doux
souvenir. Tu as été choisi et
ravi à toutes forces humaines.
Nous nous inclinons devant ce
profond mystère, qui ne livrera
jamais son secret. L'oubli est
un rivage que nous n'attein-
drons jamais.
En souvenir de notre très cher
et bien-aimé fils , frère , fiancé.
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LA DIRECTION ET LE PERSONNEL DES TRANSPORTS EN COMMUN : j
ont le regret de faire part du décès de leur fidèle employé et collègue î j

Monsieur

Elie VON ALLMEN I
Ils en garderont un bon souvenir. ; j

Pour les obsèques, se référer à l'avis de la famille. ; j
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I L A  
DIRECTION ET LE PERSONNEL

DE JUVENIA HORLOGERIE DE PRÉCISION SA

ont le pénible devoir de faire part du décès de

Monsieur

Elie VON ALLMEN
époux de Mme Jacqueline von Allmen, leur fidèle employée et collègue.

POMPES FUNÈBRES I
TX1 ¦»! m Al Toutes formalitésTel. 31 lw44 Transports Cercue;|s I

; André BOILLOD - Le Locle I

Madame Jacqueline von Allmen-Scherly ;
Madame Marlène von Allmen et ses enfants ;
Madame et Monsieur Auguste Sunier-von Allmen, à, Nods , et famille ;
Madame Fernande Junod-von Allmen et famille ;
Madame et Monsieur Louis Heussi-von Allmen et famille, à Peseux ;
Madame Berthe von Allmen-Winkler et famille ;

j Madame Thérèse Junod-Scherly, à Boudry,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de
faire part du décès de

Monsieur

1 Elie VON ALLMEN
i ! leur cher et regretté époux, papa, grand-papa, frère, beau-frère, beau-
| fils, neveu, oncle, cousin, parent et ami, enlevé à leur tendre affection,
i jeudi soir, dans sa 55e année.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 22 mai 1975. ' j

L'incinération aura lieu lundi 26 mai.
: Culte au crématoire, à 14 heures.

Le corps repose an pavillon du cimetière.
Domicile de la famille : 47, rue du Bois-Noir.

; Prière de ne pas faire de visite.
i Selon le désir du défunt, le deuil ne sera pas porté.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

VPT SECTION T. C.
LA CHAUX-DE-FONDS

a la profonde douleur de faire
part du décès du collègue >

Elie VUN ALLMEN
dont elle gardera un bon sou-
venir.

Pour les obsèques, se référer à
l'avis de la famille.
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I J '
ai combattu le bon combat,

J'ai achevé la course,
J'ai gardé la foi.

II Timothée IV, v. 7.

Repose en paix cher époux, papa
et grand-papa.

Madame May Gunthcr-Hecklé :
Monsieur et Madame Jean-Pierre Gunther-Grisel et leurs enfants

Pierre-Yves, Laurence et Christophe, à Peseux,
Madame et Monsieur Jean-Claude Linder-Gunther et leurs enfants

Anne-Sylvie et Olivier ;
Monsieur et Madame Edouard Gunther et famille, au Locle ;
Mademoiselle Rose Gunther, à Genève ;
Monsieur Willy Hecklé, à Bienne, et famille ;
Madame et Monsieur Heinrich Drebes-Hecklé et famille, en Allemagne ;
Madame et Monsieur Maurice Kilchenmann et famille,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de
faire part du décès de
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Monsieur *

Charles GUNTHER
leur cher et regretté époux, papa, beau-père, grand-papa, frère, beau-
frère, oncle, grand-oncle, cousin, parent et ami, enlevé à leur tendre
affection , vendredi, dans sa 74e année, après une longue maladie,
supportée avec courage.

I j LA CHAUX-DE-FONDS, le 23 mai 1975.

La cérémonie religieuse sera célébrée au Grand-Temple, lundi 26 \
mai, à 16 h. 30.

L'incinération aura lieu dans la plus stricte intimité.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile de la famille : 2, rue de la Balance.
Prière de ne pas faire de visite.
Au lieu de fleurs, veuillez penser à l'œuvre de bienfaisance « Le

Dispensaire », cep. 23-1761.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.
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LA DIRECTION ET LE PERSONNEL

DE LA FABRIQUE GUILLOD GUNTHER SA

ont la profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur

Charles GUNTHER
FONDATEUR ET ADMINISTRATEUR DE LA SOCIÉTÉ

I

Ils conserveront de lui un souvenir ému fait de fidélité et d'atta-
chement.

Pour les obsèques, se référer à l' avis de la famille.

COUVET

Profondément touchée par les témoignages de sympathie et d'affection
reçus lors de son grand deuil, la famille de

MADAME ANDRÉ JEANNERET-BRUNNER

remercie très sincèrement toutes les personnes qui ont pris part à sa
douloureuse épreuve, par leur présence, leur message ou leur envoi de ; j
fleurs. '

Elle les prie de trouver ici l'expression de sa très vive reconnaissance.

COUVET, mai 1975.

Nous n'avons point ici-
bas de cité permanente,
mais nous cherchons celle
qui est à venir.

Hébreux 13, v. 14.

Les descendants de feu Jules
Arthur Rothen ;

Monsieur et Madame Roger
Brahier et famille, à Fornet-
Dessus,

ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

René ROTHEN
survenu subitement, dans sa
58e année.

LA CHAUX-DE-FONDS, le
22 mai 1975.

L'incinération aura lieu lundi
26 mai.

Culte au crématoire, à 10 h.
Le corps repose au pavillon

du cimetière.

Le présent avis tient Heu de
lettre de faire-part.
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L'Espagne prête à se retirer du Sahara
Le gouvernement espagnol a reconnu dans une déclaration faite hier,

que la situation au Sahara occidental «s'était progressivement détériorée
au cours des dernières semaines » et a affirmé son intention, le cas échéant,
de « précipiter la transmission des pouvoirs et de mettre fin définitivement
à la présence espagnole dans ce territoire ».

La déclaration, rendue publique à l'issue d'un Conseil des ministres
présidé par le général Franco, ne précise toutefois pas à qui seraient trans-
férés les pouvoirs et la souveraineté que détient actuellement l'Espagne
sur ce territoire, riche en phosphates, revendiqué par le Maroc et la Mau-
ritanie, mais où un fort courant en faveur de l'indépendance est encouragé
par un troisième pays, l'Algérie.

La déclaration du gouvernement es-
pagnol précise pour la première fois
qu'un transfert de souveraineté se fe-
rait non seulement « au mieux des in-
térêts des habitants de cette région »
qui compte quelque 60.000 habitants en
grande partie nomades, mais aussi sans
ignorer « les aspirations légitimes des
pays intéressés à cette zone, quelles
que soient ces aspirations ».

Désignation difficile
Alors que les premiers commentai-

res semblaient interpréter ce commu-
niqué comme marquant un change-
ment de l'attitude espagnole favorable
à la thèse marocaine, un examen plus
détaillé de la déclaration et de ses
omissions ou imprécisions semble plu-
tôt indiquer que, devant les récents in-
cidents, l'Espagne est fermement réso-
lue à se dégager , le plus tôt possible,
d'une situation chaque jour plus déli-
cate et pleine de risques, mais que,
dans les circonstances incertaines ac-
tuelles, elle ne peut désigner le réci-
piendaire de la souveraineté qu'elle
détient sur le territoire.

Le facteur déterminant
La déclaration ne cache pas que les

récents incidents qui ont accompagné
la visite de la délégation des Nations

Unies ont été le facteur déterminant
pour amener à « précipiter la trans-
mission des pouvoirs ». Elle affirme
que les récentes manifestations fai-
saient apparaître sur tout le territoire
des positions en faveur de l'indépen-
dance, mais ne mentionne pas que dix
à quatorze militaires espagnols (le chif-
fre varie selon les sources) , ont été
enlevés par les mouvements armés sa-

haraouis dont les allégeances et les
tendances restent encore mystérieuses.

Certains de ces groupes, comme le
« Polisario » dont l'influence et la for-
ce ont surpris, pourraient être en fa-
veur d'une indépendance « pro-algé-
rienne « ; d'autres sont en faveur du
rattachement au Maroc ; d'autres en-
core, moins importants, en faveur de
la Mauritanie. Le ministre de l'infor-
mation en commentant la déclaration
a précisé que le « gouvernement tien-
drait compte de toutes les réalités au
Sahara , et le Polisario est une réalité ».

Dans sa déclaration , le gouverne-
ment espagnol a réaffirmé son respect
des décisions des Nations Unies mais
n'a mentionné à aucun moment le
droit des Saharaouis à l'autodétermi-
nation qui constituait le fondement de
base de sa position et le but recherché.
Cette fois, il se contente d'affirmer
« qu'il informera » l'ONU de sa déci-
sion, (afp)

Condamnation
d'un financier

En Israël

Le tribunal de Tel-Aviv a con-
damné hier à quinze ans de prison
ferme le financier israélien Michael
Tsur, qui a été convaincu notam-
ment d'abus de confiance, de fraude
et de prévarication.

Tsur, « poulain » de l'ancien minis-
tre des finances Pinhas Sapir et bril-
lant technocrate avait , peu après la
guerre des Six jours, quitté la fonc-
tion publique afin de diriger la so-
ciété « Israël » constituée par des
hommes d'affaires juifs étrangers
pour contribuer au développement
industriel du pays.

Tsur a utilisé les capitaux dont il
disposait non pour créer des indus-
tries nouvelles, mais pour investir
dans des affaires déjà florissantes :
l'hôtellerie, la navigation commer-
ciale, les textiles, et se trouva bien-
tôt à la tête de nombreuses grandes
sociétés du pays. Les difficultés fi-
nancières de la banque « Crédit in-
ternational », dirigée à Genève par
M. Tibor Rosenbaum devaient son-
ner le glas de sa carrière. On ne de-
vait pas tarder à apprendre qu 'il
avait investi plusieurs millions de
dollars pour soutenir les affaires dé-
faillante de M. Rosenbaum à Vaduz ,
au Liechtenstein, à l'insu des action-
naires de la société « Israël ».

(ap)

Des progrès
Au Portugal

?• Suite de la lre page

Hier soir, après une rencontre de
trois heures avec le Conseil de révo-
lution, les socialistes se bornaient à
dire que l'entretien avait été « très
cordial et très intéressant » et que
« des progrès ont été faits ». Ils ont
ajouté qu'il n'y aurait pas de com-
muniqué.

Par ailleurs, M. Soares a annoncé
qu'il ne pourrait se rendre à Hosse-
gor (Landes) à l'invitation de M.
François Mitterand. On sait que ce-
lui-ci y a convoqué une réunion de
leaders socialistes.

« Devant une crise comme nous en
avons maintenant, une crise politi-
que et gouvernementale, je ne peux
pas me permettre de sortir du Por-
tugal, a-t-il déclaré, (ap)

Un gouvernement militaire
dirigera le Liban

Pour mettre fin aux affrontements entre feddayin et Palestiniens

? Suite de la lre page

Les 15.000 soldats de l'armée liba-
naise ne sont pas encore intervenus,
conservant la neutralité que la trou-
pe avait déjà adoptée lors des heurts
du mois dernier. La réticence du
gouvernement à la mobiliser met en
lumière la délicate situation religieu-
se, que les Palestiniens, par leur pré-
sence dans le pays, n'ont fait que
compliquer encore davantage.

Dans les milieux officiels, on
craint de voir une intervention mi-
litaire se transformer en affronte-
ment entre les soldats et les fed-
dayin. On estime que les phalangis-
tes ne s'opposeraient pas à l'armée.

En revanche, les commandos pa-
lestiniens ont déjà combattu la trou-
pe en 1973 au cours d'une guerre ci-
vile sanglante, et ils n 'hésiteraient

pas a reprendre les armes contre el-
le si elle intervient. <

Par ailleurs, un cessez-le-feu a été
décrété à 21 heures, entre Palesti-
niens et Phalangistes.

Des patrouilles mixtes composées
de feddayin, de membres des forces
de sécurité et de l'armée libanaise
ont circulé dans les faubourgs sud-
est de Beyrouth pour le faire res-
pecter.

Surprise
Enfin, la désignation du général

Noureddine Rifai , à la retraite, et
l'annonce du gouvernement militaire
ont suscité une très vive surprise à
Beyrouth où l'on s'attendait à la no-
mination d'un homme politique. Le
nom le plus fréquemment cité avait
été celui de Rachid Karamé.

Le gouvernement militaire com-
prend huit membres, dont un seul
civil.

A 21 h. 30, soit une demi-heure
après l'heure d'entrée en vigueur du
cessez-le-feu, des tirs d'armes auto-
matiques étaient entendus dans les
quartiers du centre. Il était toutefois
impossible de dire s'il s'agissait d'af-
frontements ou d'une manifestation
de joie qui s'exprime souvent au Li-
ban et ailleurs dans le monde arabe
par les coups de feu en l'air, (ap, afp )

G. Ford tente de rassurer les Européens
Quelques jours avant d'entreprendre un voyage sur le Vieux-Continent

> Suite de la lre page

Les problèmes entre la Grèce et
la Turquie qui ont eu un « dévelop-
pement tragique, malheureusement »
devraient pouvoir être réglés, estime
M. Ford.

Le Portugal
Parlant des événements du Portu-

gal, le président américain a encore
déclaré : « Je suis préoccupé par
l'élément communiste et son influen-
ce... et par conséquent par les rela-
tions du Portugal avec l'OTAN. C'est
une question très grave et je la pose-
rai certainement à Bruxelles ». Les
élections n'ont pas eu « malheureu-
sement d'impact significatif sur ceux
qui contrôlent le gouvernement... »

« Tout en approuvant la philoso-
phie politique des Portugais, nous
sommes un peu préoccupés au sujet
de leur gouvernement ».

Au sujet de la détente, M. Ford ne
pense pas qu'elle profite surtout aux
Soviétiques. Sur les points de fric-
tion éventuels, « nous comptons être
très fermes, mais la détente nous
donne l'occasion d'être souples »

en pleines négociations avec Madrid
pour le renouvellement de leur ac-
cord sur les bases militaires. Une bé-
nédiction de l'OTAN aurait été pour
Washington la bienvenue. La ques-
tion pourrait revenir à l'ordre du
jour la semaine prochaine lorsque le
président Ford participera au som-
met de l'OTAN à Bruxelles.

Après la séance d'hier, M. Schle-
singer a énuméré devant les journa-
listes la contribution apportée par
les bases espagnoles à la sécurité de
l'Europe occidentale : en fournissant
des bases aux sous-marins nucléai-
res américains, en entretenant des
installations pour l'aviation straté-
gique et tactique américaine, en en-
tretenant les avions F-4 espagnols,
enfin en fournissant des terrains
d'entraînement aux forces des Etats-
Unis.

« L'utilité militaire de la présence
américaine en Espagne influe effec-
tivement sur la sécurité de l'Europe
occidentale, et par conséquent nous
sommes d'avis qu 'il s'agit d'une ma-
tière intéressant les ministres de la
Défense », a dit M. Schlesinger aux
journalistes.

« L'Association bilatérale des
Etats-Unis et de l'Espagne ne con-
cerne pas l'OTAN en tant qu'orga-
nisation. Mais l'utilité des bases con-
cerne effectivement la sécurité de
l'Europe occidentale ». (ap)

"NEUCHâTEL " :
Dans les gorges du Seyon

Spectaculaire embardée
Hier soir, vers 23 h. 30, une voiture

circulant dans les gorges du Seyon a
fait une subite embardée, à la suite
d'une perte de maîtrise. Le véhicule a
fait plusieurs tonneaux sur la chaussée.
Par chance, les trois passagers s'en ti-
rent indemnes, mais le conducteur, M.
Sylvain Streit , de Neuchâtel , a dû être
hospitalisé. U souffre de légères bles-
sures aux jambes.

Les automobilistes traversant les
gorges à cette heure ont craint un gra-
ve accident. La circulation a été inter-
rompue pendant un quart d'heure et
la voiture a été dégagée de la chaussée
au moyen d'une grue. De nombreux
policiers s'étaient déplacés sur les lieux
de l'accident. (Imp.)

L'(ot)ane de Bundan
UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR 

« Un ane, ayant également soif et
faim et placé à égale distance d'un
seau d'eau et d'un picotin d'avoine,
se décidera-t-il pour l'un ou pour
l'autre ou se laissera-t-il mourir
de faim et de soif ? »

L'argument est archiconnu. Mais
depuis que Buridan l'établit , il n'a
jamais été mieux illustré que par la
conduite de l'OTAN (Alliance atlan-
tique).

Redoutant également le commu-
nisme et la perte de liberté et pla-
cée devant la nécessité de s'allier à
des notions liberticides ou devant
le fait de devenir totalement im-
puissante, l'OTAN, divisée, ne sait
quelle voie choisir. La récente réu-
nion des divers ministres de la dé-
fense des pays faisant partie de
l'organisation vient d'en faire le
constat.

Personnellement, nous sommes
fort loin de partager les vues des
franquistes et celles du gouverne-
ment de l'Afrique du Sud. mais il
nous paraît curieux que, en refu-
sant de passer des accords avec
Madrid et Pretoria , l'OTAN ne réa-
lise pas que, à plus ou moins brève
échéance, elle admet de se mettre
sous la houlette de Moscou.

La politique, malgré ses contra-
dictions, a tout de même une logi-
que. Ce n'est pas en pratiquant cel-
le de l'autruche qu'on résoudra
quelque chose...

Naguère un politicien danois
avait proposé que son pays renon-
çât à tout effort militaire et qu'on
remplaçât les forces armées par un
service qui répondrait , simplement
et en russe : « Nous nous rendons !»

On avait éclaté de rire au nez de
celui qu'on considéra comme un
plaisantin.

Cet inventeur de galéjade était ,
hélas, beaucoup plus sérieux que la
plupart des membres de l'OTAN.
Lui, au moins, avait un remède à
proposer pour ne pas mourir
d'inertie.

Willy BRANDTEn Grande-Bretagne

Une équipe de médecins britanni-
ques est parvenue à faire vivre du-
rant seize heures un enfant souffrant
de . déficience cardiaque et rénale
congénitale en le reliant aux orga-
nes d'un singe vivant.

Cette expérience sans précédent
dans le monde a été réalisée jeudi
dans un hôpital de la région lon-
donienne par le Dr Magdi Yacoub,
le chirurgien ayant procédé à la qua-
trième et dernière transplantation
cardiaque en Grande-Bretagne en
1973. (afp)

Expérience médicale

Le palmarès du Festival de Cannes

> Suite de la lre page

Mohammed Lakhdar Hamina, qui
avait déjà obtenu en 1967 le Prix
de la première œuvre au Festival de
Cannes pour « Le vent des Aures »,
s'est révélé cette fois-ci comme un
cinéaste confirmé , en présentant une
véritable super-production, sans s'é-
loigner des thèmes forts de la révo-
lution qui a marqué son pays.

Le Grand Prix spécial du jury a
été attribué à « L'énigme de Kaspar
Hauser », de Werner Herzog (Alle-
magne de l'Ouest), déjà bien connu
du grand public pour son f i lm
« Aguirre, la colère de Dieu », qui
obtient actuellement un grand suc-
cès. « L'énigme de Kaspar Hauser »
s'inspire de l'histoire dramatique
survenue à un adolescent inconnu
au siècle dernier à Nuremberg, pour
souligner les di f f icul tés  de l'individu
face aux contraintes de la société.

Le Prix d'interprétation masculine
a été obtenu par le déjà très célèbre
acteur italien Vittorio Gassman pour
son rôle dans « Parfum de femmes »
de Dino Risi, tandis que le Prix d'in-
terprétation féminine a été décerné
à une jeune actrice américaine, Valé-
rie Perrine, pour son incarnation
d'une femme délaissée dans « Len-
ny », de Bob Fosse (USA), qui re-
trace la vie du fantaisiste Lenny
Bruce et de son épouse.

Costa Gavras (France), pour « Sec-
tion spéciale » — épisode de la justi-
ce en France occupée — et Michel
Brault (Canada) pour « Les ordres »
— où les humiliations infligées à un
groupe de personnes arrêtées par er-
reur au cours d'une crise politique
— ont obtenu ex-aequo le Prix de
la mise en scène.

Le Grand Prix international des
courts métrages a été attribué au
Britannique Geof f  Dunbar pour
« Lautrec » .

Le Prix spécial du jury a été ob-
tenu par le Soviétique Fedor Itrouv
pour « Je te donnerai une étoile » .

(ap)

Un Algérien remporte le Grand Prix

mi ailleurs, le communique com-
mun publié à Bruxelles après les 2
jours de réunion des 13 ministres
de la défense de l'OTAN, formant le
comité des plans, se borne à noter
que le ministre américain a informé
ses collègues de la coopération bila-
térale hispano-américaine en matiè-
re de défense.

Les collègues de M. Schlesinger
ont donc refusé de reconnaître à
l'apport militaire espagnol un rôle
dans l'OTAN, comme les y poussait
le secrétaire à la Défense. Le com-
muniqué précise que les arrange-
ments entre les Etats-Unis et l'Es-
pagne restent en dehors de l'organi-
sation.

Les Etats-Unis sont actuellement

L'OTAN dît non
à l'Espagne

• VIENTIANE. — Les Etats-Unis
ont commencé l'évacuation de leurs
ressortissants au Laos.
• ATHENES. — Sept membres de

l'ancienne junte grecque ont été arrê-
tés.
• LE CAIRE. — L'Union soviétique

et la Libye auraient signé un traité
militaire.
• ALEXANDRIE. — L'Egypte va

importer de Chine 20.000 poissons dévo-
reurs d'algues et herbes aquatiques
pour nettoyer le Nil.
• BRUXELLES. — Dans le cadre de

sa campagne pour la sécurité routière,
le gouvernement belge a décidé de
renforcer les sanctions pour la condui-
te en état d'ébriété.
• HONG KONG. — Le « Maya-

guez » est arrivé hier soir à Hong

Kong ou les autorités ont fait sauter
les scellés de six conteneurs pour mon-
trer aux journalistes que le bâtiment
ne transportait ni bombes, ni matériel
militaire au moment de son arraison-
nement par une vedette cambdogienne.
• SAIGON. — Le quotidien « Sai-

gon Giaiphong » a confirmé pour la
première fois que des voleurs avaient
été exécutés sur-le-champ à Saigon.
• PARIS. — Le commando Puig

Antich-Ulrike Meinhof a menacé de
mort M. Lecanuet, ministre français de
la Justice.
• CANNES. — Une bombe a explo-

sé devant le restaurant du Casino mu-
nicipal de Cannes et la police a re-
trouvé à proximité le cadavre d'un
jeune homme, apparemment victime de
l'engin qu'il avait placé.

En partie ensoleillé avec une nébulo-
sité variable et par moment forte.
Quelques averses surtout en montagne.
Température en plaine de 0 à 5 degrés
la nuit, 13 à 18 l'après-midi.

Niveau du lac de Neuchâtel
Hier, à 6 h. 30 : 429,37.

Prévisions météorologiques
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Aujourd'hui...

Dans le canton de Fribourg

De nombreux automobilistes qui ont
emprunté hier vers 14 h. 15 l'autoroute
N 12 de Flamatt en direction de Bulle,
ont eu la surprise et la frayeur de
croiser une automobile française qui
roulait sur la même piste qu'eux. Mal-
gré de très nombreux coups de klaxon
et des appels de phares. Le conducteur
français, âgé d'une soixantaine d'an-
nées, a poursuivi sa route sur les quel-
que trente kilomètres séparant Corpa-
taux de Flamatt, sur la mauvaise piste
de l'autoroute, sans même tenter de
s'arrêter, de faire demi-tour, ou d'em-
prunter une des nombreuses « sorties »
(des entrées en réalité).

Entré sur la piste de gauche à Ma-
tran, où la route se transforme en une
autoroute à quatre voies, l'automobi-
liste a roulé jusqu'à Flamatt. Au lieu
de quitter l'autoroute dans ce village,
le conducteur a poursuivi sa route sur
un tronçon achevé, certes, mais non
encore ouvert à la circulation. Il ne
s'est arrêté que lorsqu'il se trouva face
aux travaux de construction de la N 12.

Le conducteur fautif a finalement
été rejoint par la police fribourgeoise
qui l'a interrogé et a transmis son dos-
sier à la préfecture de la Sarine. (ats)
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